
week-end sportif-------------
B Équipe Canada n'a pu faire mieux hier, à Stockholm, que 
d'annuler 4-4 contre l'équipe suédoise. La veille, les Cana­
dien avaient gagné 4-1 (page 20) B Les Expos ont encais­
sé un 5e revers d'affilée, perdant 3-2 contre les Phillies de 
Philadelphie (page 18) B Surprise au stade McGill où les 
Alouettes l'ont emporté 22-17 contre les faibles Lions de la 
Colombie-Britannique (page 19)

■ la météo
Généralement ensoleil­
lé mais frais. Maximum 
de 65 é 70. LE DEVOIR

Fais ce que dois
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Israël frappe au coeur du L iban-Sud

36 heures de ratissage anti-fedayine
TEL AVIV (d’après AFP, Reuter et 

AP) - Un ratissage systématique entre­
pris samedi matin par des unités israé­
liennes dans des villages situés dans le 
sud du Liban, a pris fin hier après-mi­
di, 36 heures après le déclenchement des 
opérations.

Toutes les troupes qui y participaient 
ont regagné leurs bases, a en effet an­
noncé un porte-parole de l’armée israé­
lienne qui a donné le bilan de cette opé­
ration: seize villages visités, 150 abris

de fédayine découverts, une certaine 
Quantité d’armes et de munitions saisie, 
40 fédayine tués ainsi qu’un certain nom­
bre de soldats libanais, trois Israéliens 
tués et six autres blessés. En outre, 
deux ponts ont été détruits sur la riviè­
re Litani.

Les combats avaient presque entière­
ment cessé depuis samedi soir et la 
plupart des unités israéliennes avaient 
regagné leurs bases dans la nuit, à 
l’exception de celles qui se trouvaient

engagées à Jouaya, à proximité de T^r, 
point le plus éloigné de la pénétration 
israélienne et où, selon des informa­
tions en provenance de Sida (Sud-Liban), 
une quinzaine de maisons auraient été 
dynamitées hier matin provoquant la 
mort de trois habitants.

De son côté, établissant un bilan pro­
visoire des opérations, un commandement 
libanais estimait hier à 18 le nombre 
de soldats israéliens tués, précisant 
que du côté libanais, huit soldats avaient^

été tués et 12 blessés, trois faits pri­
sonniers et 2 portés disparus.

Le calme semble donc revenu au Liban 
où, à la suite de l’application de l’état 
d’urgence décrété samedi soir, la presse 
et les grandes agences internationales 
sont soumises à des mesures de censu­
re particulièrement sévères pour toutes 
les informations concernant les Pales­
tiniens.

Le lieutenant-général Davis Eiasar, 
chef de l’état-major des forces israé­

liennes, a déclaré à Tel Aviv que l’ope­
ration avait été entièrement couronnée 
de succès. Le ratissage, a-t-il ajouté, 
a supprimé l’infrastructure des bases 
de guérilleros. Le succès de l’opéra­
tion, selon lui, ne se mesure pas au 
nombre de guérilleros abattus; ceux- 
ci auraient été beaucoup plus nombreux, 
a-t-il encore déclaré, s’ils n’avaient 
fui devant les troupes israéliennes.

Dans l’intervalle, le premier minis­
tre de l’Etat d’Israël, Mme Golda

Meir, à l’occasion d’une allocution ra­
diophonique qui devait marquer le début 
de la grande fête juive du Vom Kippur, 
a fait savoir que les Israéliens "pour 
chasseraient et déracineraient’’ les ter­
roristes "où qu’ils se trouvent”, et que 
les Etats arabes qui soutiennent ces der­
niers ne parviendraient jamais "à mor­
celer notre existence nationale”.

Dans les milieux israéliens informés, 
d’autre part, on estime qu Israël s’at-

Voir page 6: 36 heures

AU LIBAN

La menace se précise 

d'un affrontement 

avec les Palestiniens
LE CAIRE (d’après AIT)-Un,con­

flit armé entre les fedayine et les auto­
rités libanaises risque d’éclater au Li­
ban, où la situation est très tendue, af­
firme l’agence palestinienne WAFA, 
citant un rapport parvenu du Sud-Li­
ban.

L’agence WAFA, dont les dépêches 
sont distribuées par le bureau de FA­
TAH au Caire, indique également que 
Tarmée libanaise a reçu pour instruc­
tion de contrôler toute la région de 
l’Arkou. (Voir aussi page 9).

WAFA signale, d’autre part, que les 
unités libanaises ont été dirigées vers 
certains secteurs en vue d’empêcher 
les mouvements de troupes des forces

Les Conseils 
de comté 
disparaîtront 
(Tessier)

"Sans avoir rencontré les membres de 
la Commission de refonte des lois muni­
cipales concernant cette question spéci­
fique, je suis convaincu que dans la fu­
ture loi qui régira toutes les municipali­
tés du Québec, les conseils de comté 
n’existeront plus”.

C’est ce qu’a déclaré hier soir le mi­
nistre des affaires municipales. Me Mau­
rice Tessier, alors qu’il prenait la pa­
role a l’ouverture du congrès annuel de 
l’Union des conseils de comté à Montréal.

Me Tessier a rappelé au tout début de 
son allocution le magnifique travail qui 
a été accompli jusqu’ici dans le domaine 
municipal par les Conseils de comté et 
l’Union des Conseils de comté.

“Toutefois, a ajouté le ministre, le phé­
nomène d’urbanisation irréversible que 
nous vivons au Québec présentement, 
nous force à constater que les Conseils 
de comté, tels qu’ils existent présente­
ment et selon le code municipal actuel, 
sont devenus complètement desuets. Cela 
s’explique assez facilement par le fait 
que les Conseils de comté, créés en 1855. 
n’ont subi aucun changement fondamen­
tal.”

Le ministre a tenu à préciser que la 
Commission de refonte des lois munici­
pales qui a pour mandat de regrouper 
la Loi des cités et villes et le code muni­
cipal en une seule loi doit remettre son 
rapport à la fin de la présente année et 
qu’il entend pouvoir déposer la nouvelle 
loi municipale au début de la prochaine 
session.

de la résistance palestinienne.
Les autorités libanaises semblent 

vouloir engager la bataille contre la 
révolution palestinienne, affirme le bul­
letin d’information au bureau de Fa­
tah au Caire, qui cite au texte ce qu’il 
affirme être l’ultimatum adressé à la 
résistance par les autorités de Bey­
routh.

Ce texte est le suivant:
1) Il est interdit aux fedayine de se 

trouver dorénavant dans les régions sui­
vantes:
• dans le secteur oriental: dans 

l’Arkoub, au sud de la route Chadaa, 
Hasbaya et à l’intérieur des villages et 
dans un périmètre de 2km minimum au­
tour de ces localités ;
• dans la région de Bakaa: à Racha- 

ya et Wadi, à l’intérieur des villages et 
dans un périmètre de 2 km minimum ;
• dans le secteur central numéro 31, 

où il est interdit à tout nouvel élément 
de la résistance palestinienne de péné­
trer. Dans le secteur numéro 32, où 
les fedayine doivent évacuer les vil­
lages, et” un périmètre de 2 km mini­
mum les entourant ;

• dans la région de Nabatien: le 
statu quo est maintenu et des éléments 
de la résistance peuvent demeurer dans 
le camp de réfugiés.
• dans la region occidentale: il est 

interdit aux fedayine de s’y trouver en 
dehors des camps de réfugiés:

© dans la region de Bakaa: il est in­
terdit aux fedayine de s’y trouver en 
dehors des camps de réfugies ;
• dans la région du Mont-Liban, il 

est interdit aux fedayine de s’y trouver 
en dehors des camps de réfugiés.

Seuls les membres de la résistance
Voir page 6: La menace

Le chef néo-démocrate, David Lewis, a rencontré hier après-midi, les candidats de son parti au Québec. Il 
cause ici avec son irréductible lieutenant de sa filiale québécoise, Raymond Laliberté.

(Photo Le Devoir par Bernard Lauzé)

Optimiste, David Lewis ne 
renonce pas encore au Québec
par Michel Roy

M. David Lewis, arrivant de la 
brumeuse Terre-Neuve par d’épui­
sants détours aériens, s’effondre 
sur un divan dans un couloir du Rei­
ne-Elizabeth, tout à côté de Ray­
mond Laliberté, irréductible lieute­
nant de son autonome filiale québé­
coise. Il est fatigué et ne cherche 
même pas à le cacher. Mais le

leader du NPD, qui passera 36 heu­
res à Montréal avant de gagner Re­
gina, redevient avec la presse cha­
leureux et souriant. Avant de ren­
contrer les candidats néo-démo­
crates du Québec qui l’attendent de­
puis 35 minutes, M. Lewis répond 
volontiers aux questions. Des chan­
ces de son parti au Québec, il dira

ce qu’il pense en employant un eu­
phémisme:
“On ne peut pas prétendre que le 

NPD-Québee est plus fort qu’il n’est 
en réalité, mais l’organisation est 
saine et les militants sont enthou­
siastes”.

Son espoir? “Que l’on puisse ar-
Voir page 6: David Lewis

La bataille de l'Ontario

1 ) Le 30 octobre, tout peut arriver
de notre envoyé spécial. Claude Lemeiin

TORONTO- “Tout le monde dit que 
les libéraux vont perdre des sièges en 
Ontario mais qu’ils vont malgré tout 
conserver le pouvoir. C’est ce qu’on 
disait en 1966 du gouvernement Lesa­
ge au Québec; c’est ce qu’on disait en 
1970 des gouvernements Smith et Robi- 
chaud en Nouvelle-Ecosse et au Nou­
veau-Brunswick; c’est ce qu’on disait 
il y a un mois du gouvernement Bennett 
en Colombie-Britannique; et chaque fois, 
le parti au pouvoir a été défait. Aussi, 
si un balayage Stanfield est impensable, 
il ne faut pas exclure une victoire con­
servatrice en Ontario. A vrai dire, tout

// faut sauver cette ville, 
déclare Pau! VI à Venise

UDINE (AFP) Le pape Paul VI a in­
sisté samedi à Udine, où il s’est rendu 
pour le congrès eucharistique italien sur 
sa foi en l’unité de l’Eglise autour de 
Rome. Au cours de ce bref voyage d’une 
journée, le pape s’est d’abord rendu à 
Venise où il a demandé de “sauver Ve­
nise", puis ensuite à Aquileia, petite vil­
le qui fut dans l’Antiquité une ville très 
prospère, et enfin à Udine, ville située 
a une centaine de kilomètres de Venise.

"Rappelez-vous, a dit Paul VI, à Udi­
ne le sens de l’unité, révélation suprê­
me du coeur du Seigneur, et expression 
caractéristique de la foi catholique".

Paul VI a insisté à cet égard sur l’im- 
portance de l’Eglise locale, qui est com­
me le fruit par rapport aux branches, aux 
racines. Il faut aimer l’Eglise locale, 
comme doit l’être une mère. Il faut con­
sidérer son propre clocher, comme le

plus beau de tous. Il faut prendre une 
conscience renouvelée du caractère so­
cial de notre communauté ecclésiale.

Paul VI a mis ses auditeurs en gar­
de contre les tentations des cercles res­
treints, les antipathies, les jalousies, 
les médisances le mépris, les contesta­
tions, et aversions qui fleurissent souvent 
même dans nos communautés et a re­
commandé l’amour du prochain comme 
objectif réel et universel de la vie dans 
la communauté ecclésiale.

Revenant sur l’unité de l’Eglise, le 
pape a demandé que soit réaffirmée la 
conscience de ,1a communion de chaque 
Eglise locale avec l’Eglise universelle 
et avec l’Eglise qui, par la volonté du 
Christ, en constitue la base et le cen­
tre: l’Eglise de Pierre, l’Eglise romai­
ne. Ce n’est point, a-t-il conclu, pour

Voir pago 6: Paul VI

peut arriver dans cette région.”
C’est un militant progressiste-con­

servateur qui parle.
"Tout le monde disait pareillement 

que les conservateurs perdraient des 
sièges, lors des élections ontariennes 
de 1971; pourtant, William Davis s’est 
non seulement maintenu au pouvoir, 
mais il a consolidé sa majorité. En réa­
lité, Tétat des forces de l’opposition 
est tel- l’image falote de Robert Stan­
field, son équipe médiocre, son pro­
gramme ni chair ni poisson - que l’in­
certitude et le désenchantement de Té- 
lectorat ontarien, au bout du compte, 
joueront en faveur du gouvernement 
Trudeau. A vrai dire, notre campagne 
ne visera pas seulement à conserver 
la soixantaine de sièges que nous 
avons déjà en Ontario; nous entendons 
aussi prendre d’assaut les bastions con­
servateurs."

C’est un organisateur libéral qui par­
le.

"Comparativement à 1968, libéraux et 
conservateurs s'affronteront cette fois à 
armes plus ou moins égales. Cette con­
joncture est éminemment favorable à un 
tiers parti comme les néo-démocrates, 
dont la base électorale est plus stable et 
dont l’organisation électorale a maintes 
fois prouvé qu’elle peut lui assurer une 
bonne part du vote flottant. Tout cela 
laisse présager un accroissement de la 
députation néo<lémocrate en Ontario et. 
par voie de conséquence, la formation 
d’un gouvernement minoritaire au sein 
du prochain Parlement.”

C’est un organisateur néo-démocrate 
qui parle.

A six semaines du 30 octobre, avant 
que les péripéties de la campagne élec­
torale, les erreurs et les bons coups des 
protagonistes, les analyses des journa­
listes et les sondages n'aient donné une 
indication des tendances probables du 
vote en Ontario, la confiance règne donc 
dans tous les camps. Confiance opportu­
niste. certes, au’il est de rigueur d’affi­
cher devant le journaliste à l’affût de la 
moindre faille dans l’armure partisane;

mais confiance qu’il est quasi impossi­
ble de dégonfler a ce stade-ci de la cam­
pagne. Mieux vaut en rendre compte et 
poser, ce faisant, les grandes données 
stratégiques de la bataille de l'Ontario.

L’enjeu de cette bataille? Les 88 sie­
ges de la province canadienne la plus po­
puleuse et la plus riche à la Cnambre 
des Communes , trois de plus qu’en 1968, 
soit le tiers de la députation. Etant don­
nées la force et la faiblesse des partis 
dans les autres régions du pays le bas­
tion libéral du Québec, les assises con­
servatrices dans les Maritimes et les

Caouette 

lance sa 

campagne
de notre envoyé spécial,

Gilles Lesage

SHAW1NIGAN Le chef du 
Crédit social du Canada a tourné 
en ridicule hier soir le Ihème 
électoral du premier ministre 
Trudeau concernant l’intégrité du 
Canada.

"Pour le gars qui crève de 
faim, a raillé M. Réal Caouette, 
pour le gars qui est en chômage, 
ça lui en dit long, l’intégrité du 
Canada. L’intégrité du Canada peut 
se faire, pas avec des promesses 
électorales mats en garantissant 
l’intégrité de la personne humai-

Prairies, la base néo-démocrate dans 
l’ouest Pierre Elliott Trudeau ou bien 
Robert Stanfield sera appelé à former le 
prochain gouvernement fédéral, selon 
que le parti de l’un ou de l'autre aura 
gagné une pluralité des sièges en Onta­
rio; et ni l’un ni l’autre n’aura quelque 
chance de pouvoir former un gouverne­
ment majoritaire, s’il n’obtient une ma­
jorité confortable des mêmes sièges.

Quels sont donc les pronostics des 
chefs de campagne en Ontario? C’est 
sous le couvert de l’anonymat que les 
organisateurs des trois partis en cause

Voir pags 6: La bataille

ne.

Près de 1,000 personnes ont chaude­
ment accueilli le leader créditlste, qui 
avait choisi cette ville de la Mauricie 
pour le lancement officiel de sa cam­
pagne. Il s'est d’ailleurs promis de faire 
battre M. Jean Chrétien, ministre et dé­
puté du comté, de même que M Jean 
Marchand et M. Jean-Luc Pépin.

“Ministres, pas ministres, a-t-il lan­
cé au grand amusement de son auditoire, 
pas de caprice, on vote créditiste.”

Si M. Caouette est aussi malade que 
certains le prétendent, il n'y parait rien 
publiquement. Après avoir visité son 
comte pendant plusieurs jours, il a fait 
un saut en Alberta. Hier soir, il a parlé 
avec sa fougue habituelle durant une 
grosse heure en plus de se prêter à une 
conférence de presse en fin de soirée.

IjC député de Témiscamingue a dit 
que M. Trudeau ne lui a pas montré l'é­
tude que son bureau a effectué au sujet 
du manifeste du Parti québécois “Quand 
nous serons vraiment chez nous”.

Il n'est pas surpris que le premier 
ministre l'ait fait voir a M. Stanfield 
parce “ce sont deux amis" Il estime que 
ce texte devrait être rendu public, per­
mettant ainsi à la population d'en juger. 
Quant au PQ, M. Caouette n’en a cure, 
voulant faire une campagne positive.

De même, il n’a nullement l’intention 
de faire des alliances avec les conserva­
teurs dans certains comtés du Québec 
pour faire battre les députés ou minis­
tres libéraux. “Mon objectif n’est pas de 
battre Trudeau, mais de le remplacer 
par quelque chose de mieux.”

Au début de son discours, M. Caouette 
a blagué longuement sur son état de san­
té. donnant l’impression d'être en pleine 
forme à un auditoire conquis à l’avance 
et qui n’en attendait pas moins de son 
idole.

Pour le reste, le chef du Crédit social 
a développé avec sa verve habituelle des 
thèmes familiers sur la sécurité sociale 
et les prêts sans intérêt de la Banque 
du Canada aux provinces.

M. Caouette a ensuite repris la route 
vers l’ouest du pays où il passera toute 
la semaine.

Manoeuvre de diversion ?

ldi Amine accuse les Tanzaniens 
d'avoir envahi l'Ouganda méridional

De violents combats se déroulent de­
puis hier matin en Ouganda où, selon le 
gouvernement de Kampala, des forces 
tanzaniennes auraient envahi, avec la 
complicité de la Grande-Bretagne, la 
région méridionale de Mutukula et se di­
rigeraient vers la ville de Massaka, si­
tuée au sud de la capitale.

L’importante garnison de Mbarara, 
située au sud-ouest de Kampala et dont 
les effectifs sont évalués à plus de 8,000 
hommes, serait tombée aux mains des 
assaillants, apprenait-on en début 
d’après-midi, tandis que d’importantes 
mesures de sécurité étaient mises en 
place dans la capitale, sillonnée par des 
patrouilles en armes et des ’ véhiculés 
blindés.

Dénonçant cette "invasion non provo­
quée" par la Tanzanie, le gouvernement 
ougandais a réclamé la réunion du Con­
seil de sécurité des Nations unies.

Les accusations ougandaises ont cepen­
dant été accueillies avec scepticisme, 
tant à Londres qu’à Dar-Es-Salam. Le 
gouvernement britannique a en effet ca­
tégoriquement démenti toute “complicité 
de la Grande-Bretagne dans une préten­
due invasion tanzanienne de l’Ouganda ’ 
et, de son côté, le gouvernement tanza- 
nien a également dementi l’intrusion de 
ses troupes dans ce pays.

Faisant état "d’informations dignes de 
foi en provenance de Kampala”, le gou­
vernement tanzanien a précisé que les 
combats qui se déroulent en Ouganda 
mettent aux prises les opposants au gé­
néral ldi Amine, chef de l’Etat ougandais, 
et les forces ougandaises.

Par opposants au général Amine, il 
faut entendre, précise-t-on à Dar-Es-Sa- 
lam, une force militaire composée de 
citoyens ougandais qui s’étaient réfugiés 
en Tanzanie au moment de la déposition

du Dr Milton Obote, ancien chef d’état 
ougandais, en janvier 1971, et dont le 
nombre serait voisin de 5,000.

Ce n’est pas la première fois, font par 
ailleurs remarquer les observateurs à 
Kampala, qu’un incident se produit entre 
forces ougandaises et tanzaniennes dans 
la région frontalière méridionale.

Un communiqué militaire diffusé hier 
soir par la télévision ougandaise déclare 
qu’une “féroce bataille avec l’ennemi” 
se poursuit dans le sud du pays, autour 
des villes de Massaka et de Hbarara.

Le communiqué indique que trois im­
portantes unités de l’armée, un bataillon 
d’infanterie, un bataillon de parachutis­
tes et un régiment motorisé sont engagés 
dans la bataille La plus grande jamais 
livrée par l’ennemi.

Les trois villes de Mutukula, Kyotera 
et Kalisizo, situées à 150 km de Kam-

Voir page 6: Ouganda
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élections i+i 72 Le gouvernement libéral ne répond pas aux besoins 
'tacoaieuidu30octobre des jeunes, s'exclame Claude Wagner à Valleyfield

Depuis les élections de 1968. de nombreux changements 
sont apportés à la loi électorale. Certaines mesures visent 
notamment à réduire sensiblement le nombre d'erreurs oui 
amenaient, chaque scrutin, le rejet de milhers de bulle­
tins. Ainsi, pour les élections du 30 octobre, les bulletins 
de vote seront plus noirs. Il ne restera que le nom du can­
didat, le nom du parti et un cercle blanc restreint où l'élec­
teur indiquera son choix On sait déjà que l electeur pourra 
utiliser un crayon mais aussi un stylo à bille ou encore une 
plume réservoir. On sait encore qu'il pourra indiquer son 
choix d'un "X" ou d'un autre signe. A cause d une regie- 
mentation trop sévère, le président des élections, M. Jean- 
Marc Hamel, précise que 91,920 bulletins de vote furent re­
jetés en 1968 sur les 8,200,000 déposés dans les boites de 
scrutin.

Occupation: "chômeur "
Si vous êtes chômeur, indiquez-le à l'agent recenseur et 

c'est à ce titre que vous serez inscrit sur La liste électorale. 
Ainsi en a décide le président général des élections, M Jean- 
Marc Hamel. Un candidat conservateur prestigieux d’un comté 
ontarien. M. Frank McGee, avait officiellement protesté au­
près de M. Jean-Marc Hamel. Le président de ce district 
électoral avait refusé d'inscrire des électeurs à l'occupation 
"chômeur ", En protestant, le candidat McGee a émis l'opi­
nion que l'on cherchait à camoufler le thème majeur de la 
campagne. Finalement, le président général des elections a 
donné raison au candidat conservateur

La dernière bataille
En riposte au dernier ouvrage du premier ministre du 

Canada, intitulé "Trudeau en direct", le chef des Cheva­
liers de l'indépendance, M. Reggie Chartrand, profite de la 
campagne électorale pour lancer "La dernière bataille". Il 
s’agit évidemment d'une dénonciation en règle du fédéralis­
me. L'auteur invite les artistes qui ont participé au specta­
cle contre les mesures de guerre et tous ceux qui croient 
au Québec français et indépendant au lancement qui aura 
lieu aujourd'hui entre 17 et 19 heures, au 1200 de la rue 
Alexandre De Sève.

Un suspense dans S he fford
Dans un premier temps, le service d'information du Par­

ti conservateur avait annoncé pour dimanche la convention 
qui choisirait le candidat officiel dans le comté de Shefford. 
On laissait même entendre que l'ex-ministre de l'Union na­
tionale. M. Armand Russel, poserait sa candidature. Mais 
c’est raté; il n'y avait personne au rendez-vous de dimanche 
à Granby. Un nouveau communiqué nous annonçait hier que 
la convention sera reprise jeudi soir à l’école Mgr Prince 
de Granby. C'est un créditiste. M. Gilbert Rondeau, qui re­
présente le comté à la Chambre des communes. En 1968, il 
avait recueilli 12,633 voix, suivi du libéral Louis-Paul Ne­
veu avec 12.158 et du conservateur. Paul-O. Trépanier, avec 
seulement 5,718 voix.

Parasite et politiciens
A peine entreprise, cette campagne électorale est déjà 

marquee par une certaine violence verbale. Dans un premier 
souffle, M Trudeau indiquait qu il n'entendait pas se laisser 
prendre aux pièges du Parti québécois, "un Parasite" qui 
tente d'utiliser les partis fédéraux à ses fins. Profondément 
outré, l'économiste du Parti québécois répliquait aussitôt 
en qualifiant M. Trudeau de "politicien traditionnel". Et M. 
Parizeau ajoutait; Tl faut comprendre que le rôle du PQ ne 
consiste pas à se faire élire simplement pour remplacer 
un autre parti politique, mais essentiellement à preparer 
l'indépendance d un nouveau pays." Reste à voir maintenant 
ce que le chef du NPD-Québec, M. Laliberté, pense de MM. 
Trudeau. Wagner et Parizeau A vrai dire, on le sait déjà.

Z 'information au PC
A peine installé au grand quartier général du Parti conser­

vateur. notre excellent confrère Maurice Giroux a mis en place 
un service d'information, structuré comme la salle de rédac­
tion de "La Presse" , avec des éditions hâtives, des éditions 
tardives, des "pupitres", des "services spéciaux", des bulle­
tins sur ceci et des bulletins sur cela. Absolument magnifique. 
Mais, pour les prévisions. Maurice, il faudra raffiner un peu 
la méthode. Vendredi soir, par exemple, poussé par la ferveur 
nouvelle de l'engagement. Maurice annonçait qu'il y aurait 
1,000 personnes à Valleyfield pour acclamer Claude Wagner. 
C'est trop. Maurice. Il y en avait 600. ce qui est déjà remar­
quable pour Valleyfield et le PC. C'est comme les libéraux à 
Granby: ils avaient retenu un stade de 4.000 places pour ac­
cueillir 500 personnes. Autant vous dire que les organisateurs 
de la place ont passé un mauvais week-end.

Fonctionnaire dans Hochelaga
Le 30 octobre promet une lutte intéressante dans le 

comté d'Hochelaga où le leader du NPD Quebec. M. Ray­
mond Laliberté, sera l'adversaire du député libéral et se­
crétariat d'Etat, Gérard Pelletier Depuis samedi, les con­
servateurs ont eux aussi leur candidat. Il s agit d un jeune 
fonctionnaire du gouvernement du Québec. Jacques Lavoie 
est à l'emploi de la Commission des accidents du travail. 
Aux élections de 1968, M. Gérard Pelletier avait recueilli 
12.080 voix; le conservateur, Michel Gagnon, 5,720; le néo­
démocrate, René Nantel, 2,793. Avec une telle majorité, on 
comprend pourquoi M. et Mme Pelletier avaient décidé, sa­
medi soir, de suspendre la campagne pour aller voir Le 
souffle au coeur" (Louis Malle) au cinéma Outremont

Jean-Luc Pépin à Claude R y an
Le ministre fédéral de l industrie et du commerce a été 

réélu hier à l'unanimité candidat libéral du comté de Drum­
mond. S'adressant aux militants libéraux de son comté. M. 
Jean-Luc Pepin s est montré étonné que le directeur du De­
voir. M. Claude Ryan, critique la façon dont le, Parti libéral 
choisit ses candidats. Il s’est dit convaincu qu'en se prêtant 
à un examen plus soigné. M. Ryan réaliserait que le Parti li­
béral "est peut-être celui qui respecte le plus la règle démo­
cratique". En soirée, hier, le ministre de la main d'oeuvre et 
de l'immigration. M. Bryce Mackasey, était pour sa part ré­
élu candidat du comté de Verdun

de notre envoyé spécial, Gilles Léveillé

La pensée du jour

VALLEYFIELD - C'est par 
une attaque contre la politique 
du gouvernement Trudeau à 
l’égard de la jeunesse que le 
leader québécois du parti pro­
gressiste - conservateur, M. 
Claude Wagner, a marqué son 
passage à Valleyfield. dans le 
comte de Beauharnois. samedi 
soir.

"Le gouvernement sortant ne 
répond pas aux besoins des 
jeunes", a clamé M. Wagner 
a un auditoire de quelque 300 à 
350 personnes qui remplissait 
la salle de l'école secondaire 
Hébert dans cette ville.

Les progressistes-conserva­
teurs avaient convoqué cette 
rencontre avec la nouvelle tête 
d'affiche du parti à l'intention 
de leurs organisateurs et de 
leurs sympathisants dans la 
région de la Rive-Sud, groupant 
les comtés de Beauharnois. La- 
prairie, Longueuil, Saint-Jean, 
Saint-Hyacinthe et Chambly.

La soirée constituait égale­
ment le début de la campagne 
électorale du candidat PC de 
Beauharnois. M. Armand Mi­
ron. Pour donner un air de fête 
à ces deux événements, le parti 
avait inscrit un souper cana­
dien et une soirée dansante au 
programme.

Accueilli avec sympathie 
par l'assistance, M. Wagner, 
lui-même candidat dans Saint- 
Hyacinthe. a pris quelques mi­
nutés pour se frayer un chemin 
jusqu'à la tribune, distribuant, 
comme la tradition le veut, sou­
rires et poignées de main.

Parlant lentement, avec mo­
dération. affichant une belle 
prestance dans son complet 
pâle, l'ancien ministre de la 
justice dans le cabinet libéral 
de Jean Lesage s’est dit con­
fiant que l’élection du 30 octo­
bre se traduira par un résultat 
favorable au parti progressiste- 
conservateur.

A l'assistance qui l’écoutait 
attentivement et dans laquelle 
avaient pris place des jeunes 
mais surtout des personnes 
d'âge mûr. il a déclaré: "C’est 
dans la joie, le calme, la tran­
quillité que nous allons me­
ner cette campagne qui débou­
chera infailliblement sur le ré­
sultat que vous-mêmes sou­
haitez’’, c’est-à-dire l’élec­
tion "de gens qui s’occuperont 
de vous, qui feront passer vos 
préoccupations quotidiennes 
devant le prestige”.

Puis, non sans avoir au pas­
sage décoché quelques pointes 
à l’endroit du premier minis­
tre, faisant notamment allu­
sion aux députés libéraux qui 
"sortaient" en aussi grand 
nombre que les "prisonniers 
de M. Goyer” - ce qui lui per­
mit par la même occasion de 
saluer la présence dans la sal­
le d’un juge ayant récemment 
pris sa retraite M. Wagner 
s’est lancé à l’assaut des réa­
lisations du gouvernement Tru­
deau à l'égard des jeunes.

Il a qualifié "d'échec” la po­
litique du gouvernement en cet­
te matière, disant que les jeu­
nes s'étaient fait “organiser” 
mais que maintenant ils en a- 
vaient assez "des politiciens 
qui excellent dans 1 art de se 
moquer de la population ".
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Quand tous aurez rendu les hommes pacifiques et se- 
courables les uns aux autres seulement par peur, vous eta- 
bbssez bien, il est vrai, une espèce d ordre dans l'Etat; 
mais en chacun d'eux, ce n est qu'anarchie; un tyran s'ins­
talle à la place d'un autre; la peur tient la convoitise en pri­
son." (Alain, Propos. 1910).
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M. Wagner a dirigé ses cri­
tiques contre le programme 
Perspectives-Jeunesse et con­
tre les modifications appor­
tées récemment à la charte de 
la Compagnie des jeunes Cana­
diens.

Tout en reconnaissant, dans

le premier cas, le bon travail 
accompli à certains égards, il 
a déploré le fait que, faute de 
normes satisfaisantes, Pers­
pectives-Jeunesse ait manqué 
a son premier objectif: trouver 
de l’emploi à ceux des jeunes 
qui en ont le plus besoin, c’est-

à-dire les étudiants de familles 
à faibles revenus et les étudiants 
mariés.

Au lieu de cela, a-t-il dit, le 
gouvernement Trudeau a mon­
nayé la créativité de la jeu­
nesse, au profit du confort tran­
quille de son pouvoir affrogant,

au dépens d’un apport perma- 
net à aes problèmes réels”.

Quant a la Compagnie des 
jeunes Canadiens, M. Wagner 
a exprimé l’avis que les mo- 
dificationg apportées à sa 
charte par le gouvernement 
“avaient élimine la participa-

Los sondages c'est bon, dit M. Wagner, 
mais l’important c est le résultat du 30
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VALLEYFIELD (de notre envoyé) "Je n'ai pas eu 
l’occasion d’analyser les résultats des sondages publiés à la 
fin de la semaine”, a déclaré M. Claude Wagner aux journa­
listes qui l'interrogeaient samedi soir à Valleyfield, après 
son allocution devant les partisans progressistes-conserva­
teurs réunis à l'école Hébert. Il n’a donc pas été possible 
d’obtenir du candidat de Saint-Hyacinthe une interprétation 
du résultat de ces enquêtes.

On sait qu’un premier sondage publié vendredi par LE 
DEVOIR indiquait que la candidature de M. Wagner influen­
cerait en sa faveur le choix des électeurs lors du prochain 
scrutin fédéral.

Un deuxième sondage, réalisé pour le compte de Radio- 
Canada, traduisait une très grande indécision chez les élec­
teurs (55% au Québec, 65% parmi les francophones de Mont­
réal). Mais les deux analyses du sentiment populaire consta­
taient quand même, parmi ceux qui ont déjà arrêté leur choix 
avant l'annonce de l'entrée en scène de M. Wagner, la grande 
faiblesse du parti progressiste-conservateur au Québec.

M. Wagner a reconnu qu'il était bon de procéder à des 
sondages mais "l'important, c’est le résultat du 30 octobre ", 
a-t-il dit.

Le leader progressiste-conservateur n'est pas resté long­

temps avec les journalistes. Ceux-ci ont finalement pu avoir 
un second entretien après le repas "aux fèves au lard ".

La seconde rencontre s’est déroulée dans un climat plus 
serein. Peut-être celui de la première avait-il été gâché par 
le rappel qu’un journaliste a fait du “samedi de la matraque”, 
il y a quelques années, alors que M. Wagner était ministre de 
la justice.

M. Wagner, qui venait tout juste de fustiger l’arrogance de 
M. Trudeau à l'endroit des jeunes et de promettre l’instaura­
tion d'un "état d'esprit nouveau" dans ses rapports avec eux. 
a affirmé qu'il ne se souvenait pas que les jeunes aient gar­
dé une mauvaise impression de l’événement.

Il a été par ailleurs avare de commentaires au sujet des can­
didatures prochaines. Il a renvoyé les journalistes à M. Marcel 
Masse pour ce qui est de l’adhésion possible du député indé­
pendant de Montcalm au parti progressiste-conservateur. 
Quant aux autres, il s est contenté de promettre "d'agréables 
surprises au cours des prochaines semaines .

Concernant l'indépendance du Québec et les rapports de la 
province avec le gouvernement central, M. Wagner a promis 
qu'il en parlerait longuement, "très prochainement, devant 
un auditoire particulier"

tion des jeunes”, tout au moins 
ceux qui n’étaient pas alliés 
à une certaine "aristocratie"

Et pendant ce temps, s’indi­
que le chef progressiste-conser­
vateur, M. Trudeau invite la 
jeunesse à l’engagement. Voi­
là, a-t-il dit, "un exemple 
saisissant de camouflage du 
gouvernement.”

Pour corriger les lacunes de 
la politique actuelle envers la 
jeunesse, M. Wagner promet 
d’abord, s’il est élu, d instau­
rer "un état d'esprit nouveau . 
Il propose ensuite des mesures 
concretes destinées à assurer 
plus d’emplois d’été, notam­
ment:

- L’établissement de normes 
visant à favoriser les étu­
diants les plus nécessiteux lors 
de l’embauche dans le cadre 
de programmes tels que Pers­
pectives-Jeunesse.

- La création d'un service 
permanent de l’emploi jeunes­
se au sein du ministère de la 
main-d'œuvre.

- La mise en place par ce 
ministère de programme d'em­
plois àlong-terme.

La création d'un service 
spécial dans chaque ministère 
fédéral pour aider les étudiants 
à la recherche d’emplois d'été.

L’intervention auprès de 
l’entreprise privée pour qu'el­
le embauche davantage de jeu­
nes.
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DATA oom 300

Le DATAcom 300 vous permet de bénéficier des plus récents progrès en communi­
cations informatiques de Bell Canada. D’un intérêt particulier pour les usagers des 
ordinateurs à temps partagé, le DATAcom 300 est le premier d’une série de nou­
veaux services offerts par Bell Canada. Utilisez-le pour l’accès à un ordinateur à 
temps partagé, pour l’enregistrement des commandes, l’échange de données entre 
deux points, pour les systèmes d’information à l’usage des cadres ou la récupération 
d’information. Vous bénéficiez des services d’un même fournisseur pour le modem, 
le terminal et les voies de communication. Dès aujourd’hui, nous prévoyons donc 
vos besoins futurs.

Le DATAcom 300 fonctionne à un 
rythme allant jusqu’à 30 caractères 
à la seconde avec possibilité addi­
tionnelle de transmission au rythme 
de 1200 bits, par réseau à commu­
tation. Cela représente une réduction 
du temps d’utilisation de l’ordinateur, 
une réduction du temps de transmis­
sion et une réduction de vos coûts.

Le terminal du DATAcom 300 fonc­
tionne électroniquement et non 
mécaniquement. Il est donc silencieux, 
compact, il n’occupe guère plus 
d’espace qu’une dactylo électrique.
On peut ainsi le placer là où l’on a 
besoin de communications rapides à 
portée de la main, sans pour autant 
être incommodé par le bruit qu’un 
autre appareil pourrait produire.

Conçu, construit et testé pour en 
assurer la fiabilité, le DATAcom 300 
réduit les risques de mauvais fonc­
tionnement. En effet, la plupart des 
pièces mécaniques ont été rempla­
cées par une construction modulaire 
et des circuits électroniques intégrés. 
Les renseignements concernant son 
fonctionnement, l’entraînement de 
l’opérateur et l’entretien de l’appareil 
sont gratuits dans tout le territoire 
desservi par Bell Canada. Ailleurs, ce 
service est offert par les autres 
membres du Réseau Téléphonique 
Transcanadien.

Pour de plus amples renseignements, 
composez dans le territoire desservi 
par Bell Canada l’indicatif régional 
d’accès (1) puis 800-361-8441. Nous 
assumons les frais d’interurbain.

Le DATAcom 300 peut fonctionner 
sur n’importe quel réseau téléphoni­
que à commutation aux rythmes de 
10,15 ou 30 caractères à la seconde. 
L’imprimante fonctionne en mode 
duplex ou semi-duplex, en caractères 
minuscules ou majuscules. L’opéra­
teur peut choisir la tabulation hori­
zontale qu’il désire pour son propre 
appareil et pour l’appareil destina­
taire. La tabulation verticale et 
l’alimentation en papier peuvent être 
programmées par l’opérateur et un 
cylindre large est aussi offert. Le 
DATAcom 300 vous offre de plus la 
détection d’erreurs par parité afin de 
vous assurer une transmission par­
faite. En somme, la souplesse de cet 
appareil alliée à sa rapidité, à ses 
caractéristiques particulières et à ses 
dispositifs facultatifs lui permettent 
de répondre à vos besoins les plus 
variés.

Le Groupe des communications informatiques

Bell Canada
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L'affaire d'extorsion

Les procureurs préparent 
leur argumentation dans 
le cas de trois prévenus
par Jean-Pierre Charfaonneau

SAINT-HYACINTHE - L’enquête 
préliminaire dans l’affaire d’extorsion 
et de racket de la protection à Saint- 
Hyacinthe reprendra demain à 14 heu­
res alors que le juge Gilles Bélanger 
entendra l’argumentation de la couron­
ne et de la défense dans le cas de trois 
des huit individus toujours accusés 
dans cette affaire. Les avocats de la 
défense ont demandé une motion de non- 
lieu pour ces trois prévenus.

Ceux-ci sont l’homme d’affaires et 
associé de la famille Cotroni, Vin­
cenzo “Jimmy” Soccio, de Montréal, et 
deux jeunes hommes de Saint-Hyacinthe, 
Michel Sevigny et Normand Lincourt.

Leurs présumés complices, Pasquale 
Di Munno, Michel "Mike” Galardo, Mi­
chel Bateman, Robert Thuot et Denis 
Lincourt, contre qui pèse sans aucun 
doute une preuve beaucoup plus acca­
blante, verront leur cas étudié plus 
tard. L’audition de l’argumentation pour 
eux a été reportée pro forma à vendredi 
prochain.

On sait que l'homme d’affaires mon­
tréalais Frank Cotroni, qui était aussi 
accusé dans cette affaire, a été libéré 
mercredi dernier en vertu d’une mo­
tion de non-lieu. Cette motion a fait 
suite au faible témoignage du plaignant, 
M. Dyonysos Chionis, contre Frank Co­
troni. En fait, le propriétaire des res­
taurants La Chaumière et Place Royale 
à Sorel n’a d’aucune façon incriminé 
Frank Cotroni. Toutefois, son témoi­
gnage à ce sujet a paru surprendre le 
juge Bélanger qui a présidé à la pré­
enquête à huis clos.

Une collision fait 8 morts
GUNN, Alberta iPC) - Huit person­

nes ont perdu la vie dans une collision 
suvenue tôt en matinée, hier, sur la rou­
te 43, à environ 45 milles au nord-ou­
est d’Edmonton.

Les rapports précisent que huit per­
sonnes, cinq dans une voiture et trois 
dans l’autre, ont été tuées et que deux 
autres reposent dans un état critique.

Les noms des victimes n’ont pas été 
divulgués, mais la police croit qu elles 
étaient originaires d’Edmonton et de la 
région de Glenevis.

C’est à la suite de cette pré-enquête 
que des accusations d’extorsion et de 
complot pour extorsion avaient été por­
tées contre Frank Cotroni, Jimmy Soc­
cio et sept autres individus, tous connus 
des services policiers.

Vendredi dernier, lors de la reprise 
de l’enquête préliminaire, le procureur 
de la couronne, Me Denis Robert, a fait 
entendre trois témoins importants, Mlle 
Suzanne Héneault, 31 ans, amie et as­
sociée du plaignant, M. Laurent Pelle­
tier, 34 ans, portier du restaurant La 
Chaumière, et M. Gilles Cordeau, 33 
ans, associé et gérant de la Place 
Royale à Sorel.

Tous trois, quoique différemment, 
ont sérieusement incriminé certains 
des accusés, notamment en faisant 
état de menaces de mort qu’auraient 
proférées à leur endroit Pasquale Di 
Nunno et Mike Galardo.

Mlle Héneault, la première à être 
entendue, a expliqué comment, lors 
de deux rencontres, certains des accu-

npo
et à M. Chionis, un racket de la protec­
tion puis une association forcée dans 
le restaurant La Chaumière, évalué à 
$100.000.

Calme, sûre d’elle-même, souriante, 
souvent ironique, Mlle Héneault a cor­
roboré et renforcé la témoignage rendu 
plus tôt dans l’enquête par le plaignant 
qui s’était exprimé avec beaucoup de 
difficulté et de nervosité.

Elle a raconté que le 13 juillet der­
nier, Di Nunno. accompagné de Galar­
do et de Denis Lincourt, l’avait ren­
contrée avec M. Chionis. Lors de cette 
conversation, a dit le témoin, Di Nun­
no nous a dit qu’il voulait La Chaumiè­
re car il voulait de l’argent et en faire 
faire. “Ou vous marchez avec nous ou 
on casse tout", aurait dit Di Nunno.

Puis il aurait indiqué à Mlle Hé­
neault qu’il savait qu’elle et M. Chionis 
avaient parlé de la présence de M. Co­
troni et qu’il n’aimait pas cela. Le té­
moin a dit qu’elle lui a alors indiqué 
que c’était faux et quelle ne connais­
sait même pas M. Cotroni. De toute 
façon, aurait répliqué Di Nunno, une 
chance que c’est réglé sinon tu ne se-

Voir paye 6: Les procureurs
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4e CONGRÈS Di RELATIONS 
INTERNATIONALES DU QUÉBEC

"Les Etats socialistes dans 
les relations internationales"

Hôtel Mont-Royal 
21,22 et 23 septembre

François Fejto (France)
Pierre George "
Michel Tatu "
William Griffith (États-Unis) 
Alfonso Sterpellone (Italie), etc.

Avec entre autres :
Vladimir Gantman (URSS)
Peter Shishkin (URSS)
Vera Ivanova (Bulgarie)
Léo Mates (Yougoslavie)
Lloyd Best (Trinidad)

Organisé par le Centre québécois de relations internationales et la Section 
du Québec de l'Institut canadien des affaires internationales.

Toute personne qui désire s'inscrire au Congrès ou adhérer à la Section du 
Québec de l'ICAl peut le faire au moment du Congrès le 21 à partir de 
14.00 heures ou en écrivant au :

Centre québécois de relations internationales 
Case postale 337, Sillery, Québec 6e 
(418)656-2462, 656-5204

LeRCaidera 
Réal Caouette

QUEBEC ( Le Devoir) - Les 
créditistes provinciaux ne par­
ticiperont pas aux élections par­
tielles dans les comtés de Du­
plessis et Gatineau. Par contre 
ds prendront une part active à 
la campagne fédérale aux côtés 
de M. Réal Caouette.
Quant à la réunification des 

deux clans (Bois et Samson), il 
semble y avoir quelques accro­
chages et elle n’est pas encore 
complétée.

C’est ce qui ressort de la réu­
nion que les exécutifs de deux 
groupes ont tenu en fin de se­
maine à Québec.

Au nom du Ralliement crédi- 
tiste, M. Clément Patry, prési­
dent adjoint, a dit que les élec­
tions partielles constituaient une 
“foire monumentale" et qu’il 
valait mieux que les créditistes 
concentrent leurs forces sur 
les élections fédérales. Les 
douze députés travailleront d’ail­
leurs dans diverses régions du 
Québec en faveur de leurs cou­
sins fédéraux, et tous les ser­
vices du parti provincial ont été 
mis à la disposition de l’organi­
sation fédérale.

D’autre part, les discussions 
se sont poursuivies durant plu­
sieurs heures pour tenter de 
compléter la fusion des deux 
groupes créditistes. En fin d’a­
près-midi, on ne connaissait 
pas encore les résultats de ces 
pourparlers. Tout ce que M Pa­
try a pu dire à la presse c’est 
que le congrès de leadership 
aura lieu au début de la prochai­
ne année.

Bourassa estime que le climat social 
s'est amélioré depuis quelques mois
par Gilles Léveillé

Le climat social au Québec s’est sen­
siblement amélioré depuis quelques 
mois, a déclaré hier le premier minis­
tre de la province, M. Robert Bourassa, 
dans une allocution prononcée au con­
grès régional des Laurentides du parti 
libéral du Québec.

M. Bourassa en a donné comme preu­
ve divers événements survenus récem­
ment, comme l’annonce de projets d’in­
vestissements, mais il a d’abord fait 
remarquer le nombre très réduit de 
grèves effectant l’économie de la pro­
vince actuellement.

Il s’est aussi plu à faire état de com­
mentaires parus dans une revue d’affai­
res publiée à Toronto, The Executive, 
voulant qu’il y ait eu “plus de bombes 
et de violence en Ontario qu’au Québec" 
depuis quelque temps.

Le congrès régional tenu hier à Jo- 
liette, à l’école secondaire Thérèse- 
Martin, était le dixième et dernier d’une 
série entreprise au printemps par le 
FLQ dans autant de régions de la pro­
vince. Les militants sont venus nom­
breux, environ 800, et ont pris part 
assez activement aux six ateliers de 
discussion rassemblés durant la jour­
née.

Au nombre des résolutions approu­
vées en atelier et rapportées en seance 
plénière, signalons celle recommandant 
au gouvernement la création d’un mi­
nistère des sports et du tourisme, afin 
de regrouper toutes les activités dans 
ces domaines, et celle demandant l’ins­
tauration d’allocations familiales sélec­
tives en faveur des familles à faibles 
revenus.

On sait que deux lois à cet effet sont

actuellement au stade de la première 
lecture, l’une à l’Assemblée nationale du 
Québec et l’autre à la Chambre des Com­
munes. Des négociations seraient aussi 
en cours entre le gouvernement québé­
cois et Ottawa à ce sujet.

Les congressistes ont aussi adopté une

résolution préconisant que Québec oc­
troie aux municipalités les sommes 
d’argent nécessaires à la formation des 
policiers et des pompiers, après une étu­
de approfondie de la situation actuelle 
dans ce domaine.

Voir page 6: Bourassa

L'incendie du Blue Bird : 
Boutin et O'Brien arrêtés

Deux détectives montréalais étaient 
attendus hier soir à Montréal, en pro­
venance de Vancouver, avec les deux 
hommes qui étaient recherchés relati­
vement à l’incendie du cabaret Blue 
Bird, le 1er septembre, qui a fait 37 
morts.

Joseph Marc Boutin, 24 ans, et James 
O’Brien, 22 ans, contre qui avaient été 
émis des mandats du coroner, ont été 
arrêtés par la police à Vancouver.

Giles Eccles, 24 ans, est détenu en 
vertu d’un mandat du coroner relative-

■ aujourd'hui
A 12h, le ministre des institutions financie 
res, M. William Tetley, prononce une al­
locution devant des administrateurs améri­
cains lors d’un déjeuner offert par le Mon­
treal Execuüves Association, à I nôtel Reine- 
Elizabeth.

•
Le ministre de l'éducation. M. François 
Goutier, assiste aujourd’hui et demain à 
rassemblée generale du conseil des minis­
tres de I éducation du Canada.

•
A 16 heures, au 110 ouest Ave des Pins 
conférence de presse du conseil de recher 
ches médicales et l’Institut de recherches 
cliniques de Montreal au sujet de la créa 
tion d’un groupe de recherche sur l’hyper 
tension

•
A 2üh, à la cour municipale du poste de 
police, 10 Ave Rossevelt, à Ville-Montréal, 
réunion mensuelle du conseil de ville au 
sujet de la fusion et l’intégration des ser­
vices de police

ment à cette affaire. Témoignant la se­
maine dernière devant le coroner, Eccles 
a dit que Boutin et O’Brien étaient ceux 
qui avaient mis le feu au cabaret, la 
nuit tragique du 1er septembre.

Les detectives Claude Legault et 
Claude Sansfaçon ont enquêté hier sur

Voir page 6: L'incendie

ASSEMBLÉE
PUBLIQUE
LE PARTI RHINOCEROS

dévoilera le nom de ses 
demi-candidats a l'élection' 
fédérale du 30 octobre.

lundi le
18 septembre 1972 

à midi trente

au Parc Safari Africain 
route 3 - Hemmingford, 

Québec

Orateur principal -

le Dr. iacques Ferron
et invités de marque.

Entrée libre

COMMISSIONS SCOLAIRES

D’OUTREMONT ET 
VILLE MONT-ROYAL

COURS DU SOIR
Éducation populaire :
Crochet, batik, tapisserie, céra­
mique, couture, relations humai­
nes, décoration intérieure, arts 
plastiques, psychologie, photo­
graphie, .. .

Formation académique :
Cours secondaire, I, II, III, IV, 
dactylo, sténographie, relations 
humaines. ..

Conversation :
Anglais, Espagnol, Français 
(débutant, intermédiaire, avan­
ce)

INSCRIPTIONS :

18 sept, de 19h. à 21h.
à 690, Champagneur (OUT.)

19 sept., de 19h. à 21h. 
à 1101, Rockland (VMR)

Renseignements :

276-9426

COURS DE 
LECTURE RAPIDE

5 sessions d'automne 
débutant prochainement

Renseignements et inscriptions:

Tél.: 681-4545
Centre de lecture rapide

SECRÉTAIRE DEMANDEE
Poste :
Secrétaire du directeur-gerant d'une entreprise de presse.

Qualifications :
• Bonne culture generale;
• Maîtrise orale et écrite du français et de l'anglais,
• Expérience valable dans le travail de secretariat;
• Dactylographie et sténographié;
• Maturité et discretion.

Salaire :
A discuter.

Ecrire Case 325, LE DEVOIR
Préciser âge, experience anterieure, salaire demande et indiquer au moins 
deux sources de references.

EMISSION "SANTÉ ET 
PHÉNOMÈNES SOCIAUX''

Tous les lundis, de 3:30 heures à 
4:00 heures p.m., écoutez l'émis­
sion "Santé et Phénomènes 
Sociaux" à Cablevision, canal 9, 
animée par le docteur Jean-Marc 
Brunet, N.D.
Une émission qui va au fond des 
choses.
À la demande du public, cette 
émission passe en reprise les mer­
credis soirs, de 7:30 heures à 
8:00 heures p.m.
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MARCEL ADAM LA DEMOCRATIE A MONTREAL
I OU LE VAISSEAU DORT

par MARCEL ADAAA
• Les causes de la somnolence démocratique dons laquelle baigne la vie politique a Montréal sous Drapeau.

, «Écrit dans un style simple et direct, cet ouvrage capital devrait inciter les citoyens de.Moptréal a prendre
,en mains leurs affaires.
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Pour nos politiciens, un document à méditer
Tous ceux, échevins, maires, députés, 

commissaires de ceci ou de cela, minis­
tres. fonctionnaires, présidents, etc, qui 
sont engagés chez nous dans la gestion 
des affaires publiques auront intérêt à li­
re et à méditer un document très bref, 
mais riche de substance, qui nous arrive 
de l'Ontario. Nous voulons parler des di­
rectives toutes chaudes que M. William 
Davis vient d'adresser à ses collègues sur 
un sujet brûlant d'actualité: les conflits d'in­
térêt.

M. Davis a connu cet été de sérieuses dif­
ficultés en raison de la conduite douteuse de 
deux de ses ministres. Au lieu de chercher 
à noyer le poisson, comme le font trop sou­
vent les politiciens faibles ou retors, il a 
décidé de le résoudre en rendant plus préci­
ses des directives qu’on avait écoutées d'u­
ne oreille trop distraite.

Ainsi que l’ont rappelé maintes enquê­
tes récentes, rien n’offre plus de tentations 
pour le politicien que le développement im­
mobilier. Les décisions des administrateurs 
publics pèsent très lourd sur la valeur des 
terrains. Selon qu'un projet de développe­
ment sera conçu de telle ou telle façon, selon 
que les règlements de zonage favoriseront 
tel ou tel quartier, selon en somme toute une 
gamme de décisions qui relèvent des hommes 
politiques à tous les niveaux, la valeur des 
terrains est souvent appelée à connaître des 
fluctuations spectaculaires susceptibles de 
rapporter surtout des avantages aux per­
sonnes “informées". Ainsi placé au coeur 
même des affaires, l'homme politique ne 
peut qu'être exposé continuellement à la ten­
tation de vouloir profiter personnellement 
de décisions qu’il est censé prendre en fonc­
tion de l'intérêt de tous.

Pour combattre ce danger toujours pré­
sent, M. Davis propose (ou plus exactement 
impose) à ses ministres des remèdes radi­
caux. Ils devront en tout temps mettre à la 
disposition du public un dossier complet de 
tous leurs titres de propriété, sauf leur ré­
sidence personnelle et leur maison d’été. Ils 
devTont de plus s'abstenir, pendant la durée 
de leur mandat, de toute transaction immo­
bilière à des fins autres que strictement 
résidentielles ou récréatives.

Ces règles, pour être sérieuses, devront 
naturellement être assorties de procédu­
res de vérification, voire de sanctions ap­
propriées. sur lesquelles M. Davis ne four­
nit malheureusement que très peu de pré­
cisions. A supposer que M. Davis veuille 
aller jusque-la. on conviendra sans peine 
qu'il vient de franchir un pas très impor­
tant auquel aucun gouvernement ne devrait 
rester indifférent.

La divulgation, du seul fait qu elle sera 
obligatoire, aura un double effet bienfai­
sant. Elle contraindra les intéressés à une 
retenue dont plusieurs n’avaient pas perçu

la nécessité. Elle devrait aussi accroître 
la confiance des citoyens en l'intégrité 
de leurs gouvernants, fl ne suffit pas que 
l'homme soit honnête. Il faut aussi que 
les citoyens aient la conviction qu’il l’est. 
Rien de plus salutaire à cette fin qu’une 
première démarche l’obligeant à dire avec 
précision qui il est et ce qu'il possède.

Quant à la règle de l'abstention, elle pa­
raîtra sévère, mais il fallait, pour qu el­
le ait un sens, la formuler de manière fer­
me, comme vient de le faire M. Davis. Au 
Québec, les histoires de transactions immo­
bilières ténébreuses impliquant hommes 
publics et fonctionnaires sont légion: vraies 
ou fausses, elles ne peuvent guère que se 
multiplier sous un régime de laxisme trop 
poussé. Puisqu'il s’avère impossible d’em­
pêcher ces histoires de naître et de miner la 
confiance des citoyens envers leurs gouver­
nants, autant attaquer le mal à sa racine. Les 
ministres touchent aujourd’hui des émolu­
ments qui les situent d’emblée au som­
met de l’échelle sociale, et cela sans 
compter les multiples avantages matériels 
inhérents à leur charge. Le moins qu’on 
puisse exiger d'eux, c’est qu'ils se consa­
crent totalement à leur tâche et qu’ils évi­
tent d’avoir l’air de se salir les mains 
en participant à des transactions de ter­
rains dont la valeur risque trop souvent 
d’avoir été influencée par leurs décisions.

Si M. Davis veut être logique, il applique­
ra également cette règle aux hauts fonction­
naires, aux députés et aux administrateurs 
municipaux occupant des fonctions rémuné­
rées à temps complet. La spéculation im­
mobilière est devenue un véritable ma­
rais où baignent politiciens et administra­
teurs publics à tous les niveaux. La seule 
façon de mettre de l’ordre là-dedans, c’est 
d'exiger que ceux qui font et appliquent 
les lois soient au-dessus non seulement 
de toute faute mais aussi de tout soupçon.

•
On a vu, par différentes enquêtes, que 

les hommes politiques sont souvent tentés 
de favoriser dans leurs décisions des so­
ciétés dans lesquelles eux-mêmes, des pa­
rents ou des amis ont des intérêts. M. 
Davis se garde bien, à cet égard, de par­
ler des amis: on reconnait d’ailleurs que 
cela eut été difficile. Dans le cas des mi­
nistres et de leurs proches parents, il 
formule toutefois des directives pleines de 
sens.

Il y aura d'abord, ici encore, la règle 
de la divulgation. Tous les titres détenus 
par un ministre ou ses proches parents 
dans des sociétés, qu'il s'agisse d'actions, 
d'obligations ou d'autres creances, devront 
être mentionnés dans la liste de ses biens 
que chaque ministre actuel et futur mettra 
obligatoirement à la disposition du public.

Cette seule contrainte devrait normalement 
rendre plusieurs nominations plus diffici­
les, voire impossibles. Elle aidera aussi 
la presse, les partis d'opposition et les 
corps intermédiaires à exercer une vigi­
lance plus efficace.

Quant aux titres de propriété dans des 
sociétés à caractère public, les détenteurs 
seront astreints soit à s’en départir, soit 
à en confier la gestion à un fiduciaire indé­
pendant et reconnu. C’est un autre pas in­
téressant.

Restent évidemment les intérêts que 
chaque ministre peut avoir dans des socié­
tés à caractère privé ou dans la prati­
que de sa propre profession. L’idéal eut 
été que M. Davis appliquât ici la même rè­
gle que pour les titres de sociétés publi­
ques ou la spéculation immobilière. Cons­
cient sans doute de l’insécurité inhérente 
à une situation de ministre, M. Davis a pré­
féré, à ce chapitre, laisser plus de corde 
à ses collègues. Au lieu de les contrain­
dre à renoncer pendant la durée de leur 
mandat à toute activité professionnelle, il 
se borne à leur interdire de se livrer à 
une telle activité “sur une base quotidien­
ne”. Quant aux titres de propriété dans 
des sociétés à caractère privé, il prescrit 
tout au plus qu'ils seront sujets à la règle 
de la divulgation.

Les finauds trouveront facilement le 
moyen de contourner cette directive à leur 
avantage et de se livrer à des activités 
“extra-curriculaires” qui ne seront pas 
nécessairement en harmonie avec les exi­
gences supérieures du bien public. Aussi 
longtemps que la société ne sera pas en 
mesure d'offrir aux hommes politiques une 
sécurité plus grande qu’actuellement (et 
il faudrait y penser à deux fois avant de 
leur garantir des pensions dorées qui 
iraient trop au-delà de ce dont disposent les 
citoyens ordinaires), on voit mal, cepen­
dant, comment elle pourrait exiger d’eux 
qu’ils risquent de compromettre totale­
ment leur avenir professionnel pour le seul 
plaisir d'occuper pendant quelques années 
un poste de ministre. La vigilance du chef 
du gouvernement devra ici suppléer à une 
impossible précision.

•
On aura hâte de connaître les réactions 

de M. Bourassa devant les directives de 
son collègue ontarien. Le problème visé 
par M. Davis se pose tout aussi bien pour 
les ministres québécois que pour ceux de 
l’Ontario. Il se pose également, avec une 
acuité particulière, depuis quelque temps, 
dans le cas de certains fonctionnaires de 
sociétés publiques ou para-publiques qui 
enjambent avec une liberté de plus en plus 
audacieuse (en acceptant des directorats 
dans le secteur prive) des frontières qu'u­
ne décence élémentaire devrait leur inter­
dire.

Claude RYAN

bloc-notes

Après la Jordanie, le Liban

Loin de résoudre le problème pa­
lestinien. qui reste la source et l'ex­
plication du terrorisme' arabe, 
Israël ne fait que rappeler, par 
son agression dans le sud du Liban, 

ue les Palestiniens, comme les 
uifs d'avant 1948, n'auront de sécu­

rité et de liberté que le jour où eux 
aussi auront droit à un territoire et 
à un Etat.

Malgré sa propagande et la cou­
verture qu elle Ure des événements 
de Munich, l intervention israélien­
ne. par ces derniers raids et bom­
bardements de villages de réfugiés, 
ne vise pas d abord a éliminer ou à 
réduire les organisations terroris­
tes". Car même chassées du Liban, 
celles-ci trouveraient demain plu­
sieurs refuges à travers le monde 

En frappant de la sorte, Tel Aviv 
vise plutôt à précipiter une crise 
entre les Libanais et les Palestiniens 
réfugiés sur leur territoire. Cette 
menace vise essentiellement à for­
cer Beyrouth a refermer des barbe­
lés autour des camps palestiniens: 
à faire surveiller des Arabes par 
des Arabes; à affaiblir les Palesti­
niens tout en minant le gouverne­
ment libanais.

■ propos d'actualité

"Nous laisseront-nous intimider et 
violenter par une minorité qui, sans 
égard pour les valeurs indiscutables du 
système et de nos institutions, ne vise 
exclusivement qu'à laisser miroiter 
l'artifice de résultats plus ou moins té­
nébreux, sans tenir compte des difficul­
tés énormes de toute situation sociale 
à transformer, ou d'autre part, nous 
laisserons-nous subjuguer par la pseu­
do-sécurité d’un programme de "law 
and order" qui, pris au pied de la lettre 
et dans son sens le plus conservateur et 
absolu, représente un moyen illusoire de 
freiner l'évolution sociale et est dans 
ce sens, l'antithèse de la justice vérita­
ble. La loi et l’ordre ne sont pas des 
objectifs en eux-mêmes. Ils ne doivent 
servir que comme moyen de permettre 
au plus grand nombre, sinon à la totalité 
des membres d’une société, d’accéder 
à l'aisance matérielle, à la liberté et à 
la justice."

Extrait d’un discours prononcé par 
le ministre de la justice Jérôme 
Choquette, devant la Chambre de 
commerce de Montréal, le 15 décem­
bre 1970.

Mais le Liban n'est pas la Jorda­
nie du roi Hussein. Du moins pas 
encore. La fragile démocratie qui 
règne à Beyrouth n'est pas la mo­
narchie hachémite. Même si elles 
ont avec les fédayine des relations 
tendues, les forces armées libanai­
ses ne se sont pas encore montrées 
enclines à rendre à Israël, à l'ins­
tar de Hussein, le service" de li­
quider ces "poches" de résistance 
qui gênent les "plans" de règlement 
israelo-arabe qui circulent de nou­
veau, et sont toujours injustes à l'en­
droit des premiers dépossédés de la 
Palestine.

Instruite par les massacres de 
Jordanie, la résistance palestinien­
ne. bien avant Munich et les raids 
de représailles ", s'attendait à une 
"opération” d’envergure au Liban. 
L'intervention armée d’Israël dans 
le sud est une première "ini- 

.tiative” dans cette direction. La 
mise en condition est commencée: 
déjà les dépêches faisaient état, 
cette fin de semaine, non pas d'une 
mobilisation de l'armée libanaise 
pour la défense du territoire, mais 
d'un premier affrontement politique 
entre Varmée et les Palestiniens.

En frappant les Palestiniens réfu- 
iés en Jordanie, Hussein a sauvé, 
u moins pour un temps, un trône 

qu’il ne tient debout qu avec l’appui 
occidental, et qu'Israël ne serait 
que trop heureux de consolider, les 
Arabes n'ayant droit qu'à une démo­
cratie de trique.

Il risque cependant d'en être au­
trement dans ta petite république li­
banaise Celle-ci ne peut survivre 
qu'en maintenant l’équilibre, de plus 
en plus précaire du reste, entre la 
communauté chrétienne et la com­
munauté musulmane. L'ancien pro­
tectorat français n'a ni les assises 
économiques ni les traditions politi- 

ues pour survivre à une réédition 
es massacres de Jordanie.
De tous les pays arabes, le Liban 

est demeuré le plus modéré à l'en­
droit d’Israël. La pression mili­
taire de Tel Aviv ne s’explique que 
par une politique visant non seule­
ment à démoraliser les Palestiniens, 
mais à affaiblir et à diviser les Li­
banais.

Ces "initiatives” révèlent de nou­
veau qu'Israël, prompt à mobili­
ser l’opinion quand elle peut servir

ses fins, n'hésite pas à la défier, au 
mépris des normes élémentaires de 
la vie internationale. Cet aveugle­
ment ne peut que préparer de nou­
velles tragédies.

Une victoire pour le 
respect de la vie humaine

Moins de deux semaines après l’é­
chec sanglant de Munich, le gouver­
nement suédois vient de faire la 
preuve qu’il est possible pour les 
autorités d’être, dans les cas d'en­
lèvement, à la fois humain, et effi­
cace. En recevant sur son territoi­
re l’appareil suédois, le gouverne­
ment espagnol a également montré 
qu’il est possible aux Etats de colla­
borer au désamorçage de problè­
mes fort explosifs à condition de 
prendre le risque de solutions négo­
ciées.

Il faut se réjouir que la Suède ait 
promptement et sciemment réagi au 
défi que lui posait les trois Croates, 
en fondant sa réponse sur le respect 
des vies humaines en jeu, quelque 
90 passagers et des membres d'é­
quipage La ligne dure suivie jus­
qu’à maintenant par plusieurs Etats 
n’a pas découragé les tentatives de 
détournement m le recours à des 
prises d’otage, le coup tenté par 
les jeunes nationalistes de Yougos­
lavie en est une démonstration spec­
taculaire. La ligne souple, cependant, 
suivie par le gouvernement suédois 
et l'Espagne, vient de se solder par 
un heureux dénouement: aucune vie 
humaine n’a été perdue ni directe­
ment mise en danger.

Il y a lieu de souligner le concours 
du gouvernement espagnol dans ce 
spectaculaire succès d’une solution 
négociée. En laissant se poser chez 
loi un appareil semblable, le gou­
vernement de Franco pouvait se pla­
cer dans une situation délicate par 
rapport au gouvernement de Tito, 
avec qui il n’entretient pas de rela­
tions diplomatiques. L’Espagne 
posait également un précédent qui 
pourra éventuellement lui valoir 
d’autres atterrissages encore plus

C)s de difficultés internationales.
s autorités espagnoles ont néan­

moins fait face a la situation con­
crète qui se présentait à elles. Il 
faut le souligner et s’en réjouir.

Sans doute, en arrivant en Espa­
gne, les jeunes Croates n'avaient 
plus de passagers en otages, mais 
ils avaient quand même en leur pou­
voir les deux hôtesses et les aeux 
pilotes suédois. La vie de ces quatre

personnes dépendait de la manière 
avec laquelle les autorités espagno­
les conduiraient les négociations avec 
les ravisseurs. Cette deuxième éta­
pe de l’opération fut également cou­
ronnée de succès.

Il est vrai que le problème des 
nationalistes croates n'est pas le 
même que celui des Palestiniens 
et que le défi posé au gouvernement 
suédois et aux autorités espagnoles 
n'était pas exactement le même 
qu’à Munich. Dans l’affaire de Mu­
nich, Israël disant non à tout 
échage de “prisonniers”, le gou­
vernement allemand, s’il pouvait 
offrir des otages allemands, pou­
vait plus difficilement laisser les 
commandos quitter le territoire de 
la république fédérale avec des ota­
ges d une autre nationalité.

Mais en Israël comme en Al­
lemagne et ailleurs dans le monde 
occidental, on a trop rapidement 
conclu que les otages israéliens 
étaient perdus si on les laissait par­
tir avec les commandos de Septem­
bre noir à destination d'un Etat 
arabe, comme la Tunisie par ex­
emple. C’était faire bon marché de 
la conscience, de l’autorité morale 
et de la réputation des gouverne­
ments arabes. D’autant qu'un précé­
dent à l’effet contraire avait déjà 
été posé quand un avion d’El Al avait 
été kidnappé et contraint d’atterrir 
en Algérie le 23 juillet 1968: le 31 
août suivant, l’équipage et l’appa­
reil étaient libérés.

Il est arrivé que la ligne dure ait 
du succès. Il est hélas egalement 
avéré quelle s'est parfois soldée 
par de sanglants échecs. Il n'est pas 
dit que la ligne souple suivie par 
les autorités suédoises et espagno­
les sera toujours aussi heureuse. 
Mais avant de bâtir des théories fon­
dées sur le mépris de la vie des 
otages, les gouvernements devront 
faire davantage le bilan de l’une et 
l’autre voie. Autrement, qui voudra 
confier sa sécurité à un pays d’ac­
cueil et qui voudra abandonner le 
souci de sa vie à son propre gouver­
nement?

Entre-temps, les ”pirates”croa- 
tes n’ont pu faire de gains réels, si 
ce n’est poser de nouveau devant 
l’opinion mondiale le problème des 
communautés nationales en Yougos­
lavie. En acceptant cependant de se 
rendre aux autorités espagnoles 
sans toucher à leurs otages suédois, 
ils rappellent opportunément aux 
gouvernements et aux tenants de la 
ligne dure qu’il ne faut jamais déses­
pérer d’une négociation.

Jean-Claude LECLERC

mm®MmmSi#
Le "Marchand" de Venise

■ lettres au DEVOIR
La Commission de la capitale nationale: une formule bâtarde

MM Pierre Trudeau, Robert 
Bourassa et William Davis.

A titre de contribuable ouest- 
québecois j’attire votre atten­
tion sur la Commission de la 
capitale nationale, cas particuliè­
rement grave d’anachronisme et 
d’inadaptation aux exigences d'au­
jourd'hui.

La Commission agit sur le ter­
ritoire de Hull et sur une vaste 
partie de TOuest-québécois alors 
que ses pouvoirs ont été établis 
en fonction d'objectifs qui ne sont 
pas les nôtres, qui n ont pas été 
définis par nous ni avec nous. El­
le exerce ses pouvoirs chez nous 
par l'intermédiaire de gens aucu­
nement responsables à nous. Sa 
direction et ses cadres ont été 
choisis, engagés, orientés par des 
personnes aucunement responsa­
bles à nous et pas nécessairement 
soucieuses de respecter nos va­
leurs.

En conséquence nous n'avons pas 
de garantie que les argents qu el­
le dépense, les projets qu elle con­
çoit. les travaux qu elle entre­
prend, tiennent compte de nosobjec- 
tifs, de notre conception de choses, 
de nos besoins. Aucune assurance 
que son personnel ait formation 
et compétence requises pour com­
prendre et apprécier le contexte 
sociologique ou s'exerce son ac­
tion. En situation pareille les im­
pôts que nous payons tous pour 
le maintien de la CCN risquent 
fort de travailler à contre-sens 
ou contre nous.

C'est pourquoi les faits et ges­
tes de la CCN quelles que puis­
sent être la bonne volonté et l’ef­
ficacité technologique de ses

membres, ont pour un nombre 
grandissant d’ouest-Québécois l’al­
lure, le style, les attributs et les 
conséquences d'ingérences d'un 
pouvoir étranger.

Par respect pour les popula­
tions en cause, il est essentiel 
de leur donner voix au chaoitre 
et de leur laisser assumer leur 
part de responsabilités dans l’a­
ménagement de leur territoire Le 
Gouvernement du Québec, par l’in­
termédiaire dune commission 
spéciale, à la suite d’une étude sur 
la Région de la Capitale nationale, 
recommandait en 1968 le rem­
placement de la CCN par une com­
mission tripartite constituée con­
jointement de représentants des 
territoires québécois et ontariens 
de la région de la Capitale fédé­
rale, et du gouvernement du Ca­
nada. Cette solution a l’essentiel 
mérite de coller à la réalité des 
hommes et des choses, de répar­
tir les responsabilités dans le 
respect des populations et des 
pouvoirs et d'inspirer confiance. 
Les Québécois ainsi que les On­
tariens de la région de la Capi­
tale ont un droit strict et un de­
voir de participer démocratique­
ment à l'élaboration des politi­
ques et aux décisions qui les con­
cernent.

La non-responsabilité envers 
les populations de la formule ac­
tuelle ne peut que favoriser l'ar­
bitraire et l'incompétence dans 
l’orientation de la politique géné­
rale et dans la conception des 
projets, l'abus d'influence politi­
que et le pistonnage de projets 
particuliers. Cette caractéristique

inspire méfiance et aboutit à des 
situations fausses. Par exemple, 
il est inadmissible que la CCN 
persiste au Québec à mettre à 
la disposition d une entreprise un 
territoire de ski aussi vaste et 
fréquenté que celui de T Ottawa 
Ski Club" sans exiger que le lo­
cataire assure le respect de la 
langue de la province, dans le ser­
vice à sa clientèle, dans les res­
taurants, les boutiques, les com­
muniqués, l’affichage.

Il est infiniment plus urgent 
d'instituer cette commission tri­
partite que d’importer dans Hull 
a l’aveuglette, prématurément, 
pour raisons de prestige politi­
que ou de gloire personnelle des 
édifices et des populations dont 
l’implantation, à defaut de justifi­
cation établie par des études d'im­
pact sociologique et économique, 
risque fort selon le mode prevu, 
inconditionnel, massif et non-sé­
lectif de porter atteinte grave­
ment et pour longtemps au tissu 
essentiel de cette identité, la nô­
tre, dont une des vocations, dans 
le contexte d’ici, consiste à ex­
primer bellement et vigoureuse­
ment la réalité française de la 
dualité canadienne

Je vous demande, Messieurs, de 
collaborer à la mise en place d'u­
ne commission tripartite, respon­
sable, capable d'inspirer confian­
ce aux populations des territoires 
concernés, autant québécoise qu'on­
tarienne et par voie de consé­
quence à tout le pays.

Eugène LAVOIE 
Hull, le 7 septembre 1972

Ze "troisième commis "et le prix des médicaments

S'il est exact, comme le men­
tionne le président du Collège 
des Pharmaciens (1). que le fait 
pour le client d’être renseigné par 
le troisième commis, "quant à 
la posologie exacte, les heures 
d'absorption ainsi que les effets 
secondaires de certains médica­
ments", est de nature à dimi­
nuer le coût des médicaments, 
nous croyons que la livraison 
des ordonnances dans le flacon ori­
ginal des compagnies seraient à 
l'avantage de toute la population 
puisque ces indications apparais­
sent sur l’étiquette originale de 
la majorité des bouteilles de mé­
dicaments. Et le prix d’une or­
donnance diminuerait encore puis­
qu'un troisième commis ou un 
pharmacien n'aurait plus a grat­
ter cétte étiquette originale dans 
les cas d'une ordonnance pour un 
format complet. Une telle démar­
che éliminerait donc cette diffé­
rence possible dans le prix en­
tre différents quartiers où la cau­
se est imputable à la présence de 
tels commis... Quant au droit 
fondamental que possède chaque 
citoyen d’exiger d'être rensei­
gné par le pharmacien exclu­
sivement, nous croyons qu'il s’a­
git d’un souhait légitime pour le

pharmacien mais il faut bien com­
prendre que les commis-pharma­
ciens n’ont jamais pris d’assaut 
le laboratoire d’une pharmacie. 
Il est bon de savoir que le com­
mis-pharmacien existe avec la 
bénédiction et par la comlai- 
sance des pharmaciens qui trou­
vent profit à les engager. Il n'est 
pas encore prouvé que l'existen­
ce et le travail des commis-phar­
maciens soient un danger pour la 
santé publique et pour s’en con­
vaincre nous pouvons toujours 
relire le rapport Laçasse. Nous 
comprenons que l’exploitation du 
doute soit plus rentable ..

"Quand un malade a besoin d'un 
omnipraticien ou d un spécialis­
te, se contente-t-il des conseils 
ou du diagnostic sommaire 
d'une garde-malade? A cette 
question nous répondrons non mais 
nous croyons qu’il appartient au 
Collège des médecins de répon­
dre à cette question en supposant 
la véracité d’une telle hypothèse. 
Toutefois, l’usage de l’exemple 
employé par le président du Col­
lège des Pharmaciens laisse dans 
l’obscurité la compétence réelle 
de la majorité des commis-phar­
maciens malgré l'absence de qua­

tre ans d université et un an de 
stage et maintient aussi dans l’om­
bre tout le cheminement autodidac­
te des commis-pharmaciens. L ex­
emple employe fausse aussi la réa­
lité à un autre niveau: lorsque 
le commis-pharmacien agit comme 
substitut ou emprunte le titre de 
pharmacien c’est que derrière lui 
existe un pharmacien consentant. 
Le travail du commis-pharmacien 
ne s'accomplit pas dans des labo­
ratoires clandestins ou au détri­
ment de la profession pharmaceu­
tique, c’est au grand jour que le 
commis exécute sa tâche ingrate 
et si peu appréciée. Si le com­
mis travaille c’est qu'un phar­
macien accepte et approuve.

Il est temps que le pharmacien 
cesse cette guerre dans laquelle 
le commis est au front.. et muet!
Il est temps que ceux qui se 

préparent à payer la note regar­
dent objectivement le travail des 
commis-pharmaciens... et ac­
ceptent l'économie...
(1) La Presse, 12-9-72, page A- 
18: L’assurance-médicament se­
rait une solution à la disparité 
des prix.

Marcel HOUDE
Laval-des-Rapides, le 13sept. 72.

L'impossible monopole
M. René Lévesque, et plus géné­

ralement les têtes dirigeantes du 
Parti québécois, ont l’habitude 
de considérer leur mouvement com­
me la seule alternative possible 
à la violence du FLQ.

Ainsi dimanche soir le 10 sep­
tembre, à Hull, M. Lévesque di­
sait à nouveau que le Parti québé­
cois est le seul rempart contre 
le terrorisme, le seul groupe qui 
puisse canaliser l’impatience de 
la jeunesse. Dans sa chronique 
quotidienne du Journal de Mont­
réal, M Lévesque parle des "mar- 
xistes-à-gogo”, des "révolution- 
naires-à-grand-papa ", fustige tout 
ce qui se situe à la gauche du 
P.Q. Il emploie même dans ses at­
taques une violence verbale qui re­
joint celle des Lacroix et des Bien­
venue à l’endroit de son parti,

Pourtant, quiconque observe at­
tentivement l’évolution de la con­
joncture politique au Québec a dû 
constater des phénomènes comme 
la formation ou Frap, de comités 
d’action politique, la radicalisation 
des syndicats et la publication de 
nombreux volumes apportant une 
analyse socialiste aux problèmes 
québécois.

En fait, on voit des groupes de 
citoyens, dans divers milieux, ne 
pas se satisfaire de l’option social- 
démocrate proposée par le P.Q. 
Et l’on peut raisonnablement pré­

voir que, d’ici quelques années, 
naîtra un parti socialiste qui 
trouvera sa base militante au sein 
des syndicats et des Caps.

Et qu’y a-t-il d’étonnant à ce­
la? Dans la plupart des pays d’Eu­
rope, l’option socialiste possède 
son ou ses partis. En Italie et en 
France en particulier, le parti com­
muniste recueille une part impor­
tante du vote populaire.

Dans la nouvelle conjoncture 
politique québécoise, qui a tait 
éclater la traditionnelle lutte à 
deux partis, il me semblerait nor­
mal de combler le vacuum politi­
que créé par l'absence d'une forma­
tion essentiellement de gauche, de 
façon à retrouver sur l’échiquier 
politique des formations represen­
tatives des grands courants qui se 
manifestent dans l'opinion québé­

coise: l'extréme-droite du Crédit 
social, le libéralisme économique 
du Parti libéral, la social démocra­
tie du Parti québécois, et le socia­
lisme d un authentique parti de tra­
vailleurs

Que M. Lévesque veuille attirer 
à lui tout ce qui se trouve a gauche 
du Parti libéral, cela se comprend 
Qu’il oublie que les socialistes ne 
sont pas tous felquistcs, et pas tous 
imbeciles, cela se comprend moins.

Lorsqu'il est allé dernièrement 
en France, et qu'il v a rencontre 
les dirigeants du Parti socialiste 
unifié et du Parti communiste, les 
a-t-il traités des mêmes sobriquets 
dont il affuble les socialistes québé­
cois?

Michel BILODEAU 

Hull, le 11 septembre 1972
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L'éthique ministérielle en Ontario

Nouvelles directives de William Davis à ses ministres
Aucune question touchant la 

politique du gouvernement ne 
m’est apparue aussi complexe 
et ne m’a causé autant de sou­
cis que celle qui a trait aux 
conflits d’intérêt.

En rendant publiques les di­
rectives que je viens de com­
muniquer à ce sujet à mes mi­
nistres, je voudrais souligner 
qu’elles embrassent un champ 
plus vaste et ont un caractère 
plus rigoureux et précis que 
toutes celles qui ont pu émaner 
de gouvernements ayant une 
autorité comparable, qu’il s’a­
gisse au Canada de gouverne­
ments provinciaux ou du gou­
vernement fédéral, ou qu'il s’a­
gisse, du moins à ma connais­
sance, de gouvernements si­
tués n’importe où dans le mon­
de.

Parmi ceux qui se sont pen­
chés sur ce problème, plusieurs 
se sont inquiétés par le passé 
de ce que des règles trop stric­
tes ou trop astreignantes au 
sujet des conflits d’intérêt

LIBRE OPINION

• A la suite des affaires Baies et McKeough qui ont 
ébranlé récemment son gouvernement, M. William Davis, 
premier ministre d’Ontario, a rendu publiques la semaine 
dernière de nouvelles directives écrites qu’il vient d’émettre 
à l’intention de ses ministres en matière de conflits d’intérêt. 
On trouvera ci-dessous le texte intégral de ces directives 
dont le Globe and Mail écrivait vendredi qu’elles pourraient 
servir de modèle et d’inspiration à tous les niveaux de gou­
vernement au Canada. La traduction est du Devoir.

pourraient tendre à gêner ou à 
empêcher la participation de 
nombreux citoyens à la gestion 
des affaires publiques. J’espè­
re sincèrement que tel ne sera 
pas le fruit des directives que 
nous avons décidé d’appliquer 
en Ontario.

Avant de préciser le conte­
nu des directives, je voudrais 
d’abord, pour fins de clarté, 
préciser quelques termes. Par 
“famille”, il faut entendre l’é­
pouse d’un ministre et ses en­
fants d’âge mineur, étant bien 
entendu que les directives

s'appliqueront non seulement 
aux membres actuels du cabi­
net mais aussi à ceux qui pour­
raient y être nommés dans l’a­
venir. Par “terrain", il faut 
entendre des terrains situés en 
Ontario.

Tous les membres du ca­
binet devront rendre publiques 
les catégories suivantes de 
biens possédés soit par eux- 
mêmes, en tout ou en partie, 
soit par leurs épouses ou leurs 
enfants d’âge mineur, qu’ils 
les détiennent directement 
eux-mêmes ou qu’ils en aient

la propriété indirecte par le 
truchement de sociétés ou de 

rsonnes désignées à cette 
in:

PREMIEREMENT. tout 
terrain possédé en Ontario, 
sauf les propriétés occupées 
par les intéressées eux-mè- 
mes à des fins résidentielles 
privées ou pour usage récréa­
tif, ou encore réservées à l’u­
sage de leurs dépendants; en­
suite, tous titres de propriété 
ou de dettes dans des sociétés 
ou dans des terrains; enfin, 
toute forme d’association ou 
de propriété dans laquelle ils 
jouent le rôle de principal in­
téressé.

Pendant la durée de leur 
mandat comme ministres, les 
membres du gouvernement de­
vront s’astreindre aux obliga­
tions suivantes:

Sauf s’il s’agit de terrains 
acquis à des fins résidentiel­
les ou récréatives, il leur se­
ra interdit, à eux-mêmes ainsi 
qu’aux membres de leurs fa-

Une lettre trop inspirée du rapport Dumont
par GÉRARD GOULET, jésuite

milles, de se porter acqué­
reurs, directement ou indirec­
tement, de terrains ou d’in­
térêts dans des terrains ou 
dans des sociétés de dévelop­
pement immobilier faisant af­
faires en Ontario.

Je n’exclus pas l'acquisition 
de fermes et de terres ara­
bles par un collègue-fermier 
ou des membres de sa famil­
le, s’ils entendent la culti­
ver. Je n’exclus pas, non plus, 
l’acquisition à des fins d’af­
faires normales de terrains 
par une société privée, ceci 
demeurant sujet à la règle de 
divulgation définie tantôt.

DEUXIEMEMENT, aucune 
société privée dans laquelle 
un ministre ou sa famille au­
ront des intérêts ne pourra 
transiger contractuellement 
avec le gouvernement d’Onta­
rio.

TROISIEMEMENT, pendant 
toute la duree de son mandat 
comme ministre, il incombera 
à chaque ministre de faire en 
sorte que, dans toute décision 
relevant de la discrétion de 
son ministère et dont pourrait 
découler quelque avantage 
personnel pour lui-même ou sa 
famille, une demande soit fai­
te afin qu’un collègue soit of­
ficiellement désigne pour tran­
cher le problème en question.

QUATRIEMEMENT, pen­
dant la durée de leur mandat, 
les ministres s'abstiendront de 
vaquer sur une base quotidien­
ne à toute activité profession­
nelle ou d’affaires.

CINQUIEMEMENT, les mi­
nistre divulgueront tout chan­
gement qui pourrait se produi­
re dans la liste des biens dont 
ils sont les propriétaires.

En ce qui a trait aux ac­
tions détenues dans des so­
ciétés à caractère public, les 
ministres et leurs familles 
seront requis soit de s’en dé 
partir, soit de les remettre, 
moyennant certaines condi­
tions, à la gestion d’un fiduciai­
re. La plus importante de ces 
conditions devra consister à 
assurer qu’étant sauf leur 
droit de retirer des fonds de 
la fiducie ou de confier des 
fonds additionnels à la gestion 
de celle-ci, les ministres 
n'exerceront aucun contrôle 
sur les décisions prises par 
les fiduciaires concernant soit 
le placement soit la gestion 
des sommes confiées à leurs 
soins. De plus, le fiduciaire 
devra être détenteur d’un per­
mis émis en vertu de la Loi 
des sociétés de prêt et de fi­
ducie de l’Ontario. Dans les 
cas où certains ministres au­

raient déjà pourvu à la créa­
tion de telles fiducies, il fau­
dra voir, si elles doivent être 
maintenues, à ce qu’elles soient 
conformes aux conditions dé 
crites dans ce document.

Les membres du gouverne­
ment disposeront d’un délai 
raisonnable pour se confor­
mer aux présentes directi­
ves. Leurs titres de proprié 
té immobilière devront être 
disponibles au cours des pro­
chains jours aux fins de divul­
gation. Quant à leurs autres 
titres de propriété, la divul­
gation, là où cela sera possi­
ble, devra en être faite en- 
dedans d'un mois.

Un ministre désirant insti­
tuer une fiducie devra avoir 
créé cette fiducie d’ici la fin 
de la présente année. Il devra 
dans le même délai avoir four­
ni les informations requises 
touchant la gestion de la fidu­
cie.

Tous les renseignements 
ainsi requis des ministres 
devront être déposés au bu­
reau du greffier de l’Assem­
blée législative d’Ontario, où 
ils seront à la disposition du 
public.

Je continue l'étude de cette 
question, afin de Voir en par­
ticulier si les présentes direc-

ic pourraient pas égale- 
s’appliquer à des fonc-

tives ne 
ment s’Lrr , 
tionnaires occupant certains 
postes administratifs. Avant 
de conclure à ce sujet, je pen­
se toutefois qu’il faut pous­
ser l'étude plus loin et en 
discuter d'abord avec les in­
téressés.

J’ai aussi considéré la 
question des conflits d’inté­
rêt en ce qui touche les dé­
putés. J'ai demandé au pré 
sident de la commission 
qui étudie présentement le 
fonctionnement de la législatu­
re d’examiner la question afin 
de préciser dans quelle mesu­
re et sous quelles formes el­
le intéresse les députés indi­
viduels. Lorsque la commis­
sion aura fait rapport de ses 
constatations et de ses con­
clusions, la législature elle- 
même sera consultée et c'est 
naturellement elle qui statue­
ra en dernier ressort.

Les directives que je viens 
d énoncer n'ont pas la préten­
tion d'être complètes. Elles 
ne sauraient, en réalité, em­
brasser toutes les situations 
susceptibles de surgir en ma­
tière de conflits d’intérêt. El­
les n’en constituent pas moins 
un précédent et c’est moi-mê­
me. personne d'autre, qui ai 
résolu de les imposer.

Cher Père Lafond, jé suis 
un de ces religieux auxquels 
vous vous adressez. Vous me 
permettrez bien, en accusant 
réception de votre message, 
d’ajouter quelques réflexions, 
pour converser avec un ami 
que j’estime et honore depuis 
longtemps. Entre religieux, 
nous nous entendrons bien 
n’est-ce pas?

Ce “Rapport Dumont” qui 
est le point de départ de votre 
Lettre et que vous citez abon­
damment beaucoup plus que 
les documents de l'Eglise sur 
la vie religieuse (trois petites 
fois, je crois), je vous avoue­
rai que je n'en ai pas encore 
fait mon "livre de chevet" 
(p. 134). "C’est presque un 
péché", dirait certain annon­
ceur de la Labatt. Il y aurait 
bien des choses à dire sur ce 
Rapport qu'on nous demande 
d’adorer, mais je veux sim­
plement m'en tenir à ce por­
trait du religieux de “l’au­
jourd'hui - maintenant-d'ici” 
que vous dessinez très nette­
ment d’après les flashes de 
cette désormais célèbre Ta­
ble de la Loi.

Votre lettre est remplie de 
bonnes suggestions. Elle ré 
veillera les endormis, stimu­
lera les peureux; d’un bout à 
l’autre, elle nous invite à 
"pincer le réel ”, comme di­
sait un de mes vieux profes­
seurs qui ne connaissait pas 
encore le magique "existen­
tiel'’. Et vous savez dire les 
choses avec aisance sinon tou­
jours avec simplicité (influen­
ce du Rapport?) Mais vous 
m’avez chagriné. Et voici 
pourquoi.

Le religieux Dumont-Lafond 
n est pas celui de Lumen Gen­
tium. de Perfectae Caritatis, 
d'Evangelica Testificatio. Je 
cherche sans la trouver la dif­
férence entre le simple bap­
tisé laie et ce religieux de 
T’aujourd'hui-d'ici". Serait- 

ce que les documents de l'E­
glise sur la vie religieuse

Dans cette libre opinion, 
le père Goulet, s.j., com­
mente, sous forme de 
lettre au père Maurice 
Lalond, le message que 
celui-ci a publié récem­
ment chez Fides sous le 
tiitre “Lettre aux reli­
gieux du Québec”.

rentrent dans cette "littéra­
ture religieuse” (p. 11) que 
vous balancez ou qu’ils ne 
cadrent plus avec les exigen­
ces définies par le Rapport? 
Il faut bien que je précise un 
peu.

Je vais tout de suite au coeur 
de votre Lettre. Le religieux 
n'aurait pas d'autre "etre" 
que la mission (p. 123). Il 
semble bien d'après vous que 
ce soit là le “spécifique" de la 
vie religieuse (mais vous nous 
défendez d'employer ce mot 
(p. 122). Est-ce qu’il n'y aurait 
pas ici une grosse ambigüi­
té? N’importe quel baptisé 
n'est-il pas, par le fait même 
de son insertion dans le Christ 
missionnaire et dans l’Eglise 
missionnaire aussi, embriga­
dé pour la grande mission qui 
est l’établissement et le pro­
grès du Royaume? Ne doit- 
il pas même être prêt à don­
ner sa vie pour la réussite de 
ce "projet" (Lumen Gentium, 
n.8). Le religieux est donc par 
son baptême missionnaire 
comme le lâic-et bien plus 
que lui encore, à cause de ses 
engagements à une plus exi­
geante "sequela” ("suite") 
du Christ reconnue officielle­
ment par l'Eglise. C'est le 
sens de la consécration bap­
tismale et de la consécration 
religieuse mais vous ne par­
lez ni de l’une ni de l'autre. 
Il restera à l'Institut particu­
lier à déterminer la nature 
de la tâche apostolique à rem­
plir par le religieux (Evange-

lica Testificatio, n,50 et n.52). 
Mais déjà radicalement le re­
ligieux est dans son “être" 
de baptisé et de religieux mis- 
sionnaue. Cela ne s'oppose 
pas à l’acceptation de certai­
nes tâches bien concrètes 
comme vous le rappelez avec 
beaucoup d’à-propos (Evange- 
lica Testificatio, n. 50, citant 
Perfectae Caritatis n.2), mais 
je ne crois pas que ces tâches 
constituent par elles-mêmes 
le religieux missionnaire. 
Nous touchons ici évidemment 
au rôle du religieux en regard 
du rôle du laie dans la cité. 
Vous semblez dire qu’il est le 
même. C’est aggraver l’ambi­
güité.

Votre religieux n’est pas 
un vrai religieux s’il n'est pas 
engagé dans une activité con­
crète utile à la cité et à l'E­
glise. Je crois que la pensée 
de l'Eglise est plus nuancée. 
Au laïc la tâche magnifi­
que de construire la cité et 
d'y infuser le levain évangéli­
que qui fera lever la pâte. Lu­
men Gentium est très clair 
sur ce point: nn. 31,44.46. Le 
religieux a une mission diffé­
rente et complémentaire. Of­
frant dans sa vie personnelle 
et fraternelle une image vi­
vante, disons mieux une image 
vitale de l'évangile (engage­
ment des voeu*), il stimule 
et inspire ceux qui sont plongés 
dans la sécularité, il conteste 
avec eux et beaucoup plus 
bruyamment qu’eux les vues 
et les manières du "monde":

..."Les religieux, dans leur 
condition, témoignent d'une maniè­
re splendide et singulière du fait 
que le monde ne saurait être trans­
figuré ni offert à Dieu sans l'es­
prit des béatitudes. De par leur 
vocation propre, il revient aux 
laies de chercher le royaume 
de Dieu en administrant les "choses 
temporelles et en les ordonnant 
selon Dieu” (Lumen Gentium, n.3D

Vieux schèmes? Le religieux 
du Rapport Dumont ne doit-il 
pas être "dévieant" par rap­

port à ces lieux communs? 
C’est pourtant l’Eglise qui nous 
invite à juger de la vie reli­
gieuse d'après les lumières 
de la foi. Il faut bien s’y "gar- 
rocher” (p.132). On a cherché 
à réduire le sacerdoce; on ré­
duit maintenant le religieux 
et la vie religieuse: une mani­
festation entre bien d'autres de 
la sécularisation généralisée. 
Lumen Gentium a bien soin de 
nous rappeler que le religieux 
même sans tâche profane est 
utile à la cité et aide à la 
construire en aidant le laie 
à y infuser les valeurs évan­
géliques :

Tl ne faut pas penser que les re­
ligieux, du fait de leur consécration, 
deviennent étrangers aux hommes 
et inutiles dans la cité terrestre. 
Même si parfois ils n’apportent 
pas une aide directe à leurs con­
temporains, ils sont cependant pré­
sents d'une manière plus profonde 
dans la tendresse du Christ et ils 
collaborent spirituellement avec 
eux afin que l'édification de la cité 
terrestre soit toujours fondée dans 
le Seigneur et dirigée vers lui, et 
que ceux qui l’édifient ne travail- 
lemt pas en vain". (Lumen Gen­
tium, n.46)

Cela n’empêche pas le reli­
gieux de s’adonner à l’occa­
sion, surtout dans les moments 
d'urgences, à des occupations 
profanes et séculières, mais 
l’Eglise nous rappelle que ces 
missions sont de soi acciden­
telles et qu’elles ne constituent 
pas ’T’être” du religieux:

Le saint Concile encourage et 
loue les hommes et les femmes, 
Frères et Soeurs qui dans les mo­
nastères, les ecoles. les hôpitaux 
ou les missions, embellissent l'E­
pouse du Christ par leur persévé­
rante et humble fidelité à la con­
sécration dont on vient de parler, 
et qui rendent généreusement à 
tous les hommes les services les 
plus divers'’. i Lumen Gentium, n.46)
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Je sais bien que dans votre 
dernier chapitre vous parlez 
des "voies évangéliques" et 
que vous vous donnez du mal 
our récupérer le religieux de 
i "littérature religieuse", 

mais si on accumule les traits 
épars dans votre Lettre de ce 
religieux nouvelle vague, je vous 
avoue que le maquillage est 
trop chargé pour qu'on recon- 
niasse le religieux des docu­
ments de l’Eglise. Les “voies 
évangéliques" proposées sont 
celles de tout baptisé engagé 
et bien vivant; elles n'ont vrai­
ment rien de "spécifiquement” 
(oh! pardon encore pour ce mot) 
religieux. Les 'voeux' de ce 
religieux ont été évidés. La 
mission a dévoré la consecra­
tion.

Ainsi cette obéissance illus­
trée par un texte de Madelei­
ne Delbrel: c’est une amoureu­
se soumission aux événements 
exprimant la volonté divine, 
mais ce n est pas l’obéissance 
religieuse (Perfectae carita­
tis, n.14). (Je nouveau religieux, 
du reste, n’a guère besoin de 
supérieur (p.118) il n’a qu’à 
flairer les "signes des temps" 
dans leur ambiguité (p,128): 
Tl est charismatique par une 

plénitude de mouvance ecclé-
Suita à la paga 6
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La bataille de TOntario: le 30 octobre, tout peut arriver
Suite de la première page

ont accepté de faire avec le représentant 
du DEVOIR cet exercice préliminaire 
de comptabilité électorale. Car leurs 
prévisions sont outrageusement parti­
sanes et manifestement incompatibles 
les unes avec les autres; elles pourraient 
donc paraître tellement ridicules, à un 
stade ultérieur de la campagne, que 
leurs auteurs seraient forcés de les ra­
valer, si elles avaient été affichées pu­
bliquement: le meilleur moyen, en l'oc­
currence. de mousser la campagne de 
l'adversaire!

Pour l’observateur, ces pronostics ont 
néanmoins le mérite de se corriger mu­
tuellement; ils lui fournissent ainsi, glo­
balement, une approximation des posi­
tions de départ des divers partis.

Les libéraux reconnaissent, avec beau­
coup de réticence, qu’ils pourraient per­
dre globalement quatre ou cinq sièges en 
Ontario, le nombre des comtés libéraux 
changeant d’allégeance pouvant être tou­
tefois plus éleve, puisqu'ils misent sur 
quelques gains aux dépens des conser­
vateurs. Si ces prévisions se réalisent. 
1 équipe Trudeau disposerait d’environ 55 
sièges 'ontariens au sein du prochain 
Parlement.

C’est avec un aplomb sans pareil, au 
contraire, que les conservateurs vous 
assurent qu’ils obtiendront une quaran­

taine de sièges de plus en Ontario, sur­
tout aux dépens des Libéraux. Comme 
leur parti a fait élire 17 députés onta­
riens en 1968, les organisateurs du PC 
prédisent ainsi un renversement complet 
de la représentation partisane dans la 
province. Si ces prévisions se réalisent, 
Robert Stanfield pourrait compter sur 
environ 55 députés ontariens après le 30 
octobre.

Avec plus de prudence - et sans doute 
plus de candeur aussi les neo-démocra- 
tes reconnaisent qu’ils auront à mener 
une dure bataille dans un ou deux des 
sept comtés qu’ils détiennent en Ontario. 
Mais les organisateurs de David Lewis 
n’en sont pas pour autant moins optimis­
tes que leurs adversaires, puisqu’ils es­
timent sortir gagnants d’une lutte à trois 
dans plus d’une demi douzaine de com­
tés. Cela doublerait la représentation 
néo-démocrate de l’Ontario aux Commu­
nes, qui compterait une quinzaine de dé­
putés.

La somme de ces pronostics fait 125 
sièges; or, il n’y en a que 88 à pourvoir. 
Quelle organisation risque le plus de se 
tromper? A première vue, on est porté 
à croire que ce serait celle des conser­
vateurs: un gain de 40 sièges, qui quadru­
plerait la représentation ontarienne de ce 
parti, c’est quand même énorme!

Pourtant, de fidèles militants libéraux 
vous assurent que, dans le climat élec­
toral qui prévaut à l’heure actuelle, les 
libéraux se moquent de vous en préten­
dant pouvoir limiter leurs pertes à cinq 
sièges. En limitant les dégâts, supputent- 
ils sans enthousiasme, c’est au moins 
une dizaine de sièges libéraux qui pour­
raient changer d’allégeance.

Quant aux néo-démocrates, les obser­
vateurs de toutes tendances opinent qu’ils 
demeurent dans les limites de la vrai­
semblance en visant une quinzaine de 
sièges, comme en font foi les faibles ma­
jorités obtenues par leurs adversaires 
en 1968, l’année de la grande vague li­
bérale, dans les comtés où le NPD 
s’est classé deuxième.

Mais à vrai dire, pour dégonfler ju­
dicieusement ces ballons partisans, il 
faudrait aller au delà des prévisions 
globales et procéder à des analyses 
comté par comté. L’opération est cepen­
dant prématurée, d’abord parce qu’il 
reste encore plusieurs congrès de can­
didature à venir, ensuite parce que les 
plans de campagne des partis comme de 
leurs candidats ne sont pas encore suf­
fisamment déployés pour que l’on puis­
se départager les chances des uns et 
des autres au niveau local.

Sans compter qu’aucun directeur de

campagne n’est encore prêt à concéder la 
défaite de ses candidats, dans aucun 
comté. "Comment pourrais-je vous dé­
voiler mes vrais calculs, dans tel ou 
tel comté, sans démoraliser l’organisa­
tion locale? Comment pourrais-je énu­
mérer mes comtés prioritaires sans 
miner la campagne provinciale dans son 
ensemble?” répliquent tour à tour le 
libéral Clem Neiman, le conservateur 
Bill Weed, la néo-démocrate Barbara 
Caplan?

C’est ainsi qu'avec une mauvaise foi 
nullement déguisée, les organisateurs li­
béraux n’accorderont à la conservatrice 
Flora MacDonald qu’une chance sur 30 
de l’emporter dans Kingston, l ancier 
comté d’Edgar Benson qu elle “travaille” 
depuis plus de deux ans, et mettront for­
tement en doute l’élection dans North- 
umburland-Durham de l’ancien ministre 
ontarien Allan Lawrence, une vedette 
pour qui le PC mettra pourtant le “pa­
quet "! Avec une mauvaise foi tout aussi 
évidente, les organisateurs conserva­
teurs refuseront de reconnaître com­
me probable la réélection des ministres 
Alistair Gillispie dans Etobicoke, Mit­
chell Sharp dans Eglington et John Tur­
ner dans Ottawa-Carleton!

Cela dit, chacun s'emploie ensuite à 
réfuter les analyses supposément “ma­

thématiques” de l’adversaire, dans des 
monologues qui ont le mérite de mettre 
en relief, par recoupement, les affron­
tements les plus spectaculaires: ce sera 
l’objet d’un prochain article. En atten­
dant, il n’est pas inutile de rappeler 
comment les partis évaluent mutuelle­
ment leur force et leur faiblesse, dans 
les diverses régions de l’Ontario.

Les libéraux se sentent en sécurité 
dans la région métropolitaine de Toron­
to; ils s'attendent certes à une contrac­
tion de leurs énormes majorités de 1968, 
mais sans que celle-ci compremettre 
leur emprise sur la phÿart des sièges 
u’ils y détiennent. A Toronto, comme 
ans le nord de l’Ontario, les libéraux 

considèrent les néo-démocrates comme 
leur principaux adversaires. Dans les 
comtes de l’est de la province, en re­
vanche, les libéraux paraissent vulnéra­
bles, cette fois devant une remontée con­
servatrice. Le parti de Pierre Trudeau 
a peu de chance de faire reculer les 
conservateurs dans les comté semi-ru­
raux immédiatement au nord ainsi qu’à 
l'ouest de Toronto, et pourrait avoir du 
mal à conserver ses sièges urbains dans 
les mêmes régions. Enfin, les libéraux 
paraissent relativement solides dans les 
comtés de la péninsule du sud-ouest, 
“le pays de Paul Martin”.

Les conservateurs ont peu d’inquiétu­
des dans les comtés du “croissant bleu" 
qui cerne la région toron toise, où ils 
ont résisté victorieusement en 1968 à la 
trudeaumanie; et ils s’attendent à des 
gains modestes dans la région métropo- 
Btaine de Toronto. Mais l’equipe de Ro­
bert Stanfield a bon espoir de décimer 
les comtés ruraux et semi-ruraux situés 
à l’est et au nord-est de la métropole, 
comme dans ceux situés à l’ouest et au 
nord-ouest emportés il y a quatre ans 
par les libéraux. Toutefois, c’est dans 
les zones urbaines des mêmes régions 
qu’ils devront effectuer la percée qui 
pourrait les porter au pouvoir.

La position estimative des néo-démo­
crates s’obtient par déduction. C’est 
dans les comtés ouvriers et petits- 
bourgeois de Toronto que les perspecti­
ves électorales du NPD sont les meil­
leures. Le nord de la province, où le 
parti a bâti une solide organisation sur 
charpente syndicale, pourrait lui don­
ner un ou deux sièges de plus. Tandis 
que les Ilots néo-démocrates d’Oshawa 
à l’est et de Kitchener-Brant-Waterloo 
à l’ouest paraissent quelque peu mena­
cés, une nouvelle percée néo-démocra­
te n est pas impensable dans l’extrême 
nord-ouest de l'ôntario.

DEMAIN; Deux malaises: Trudeau 
et l'économie.
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LA MENACE
palestinienne armés et portant un uni­
forme sont autorisés à se déplacer dans 
ces régions. Leur déplacement devant 
se faire en coordination avec le dépar­
tement de l'état-major chargé des af­
faires militaires palestiniennes.

3) Toute personne qui ne respecte 
pas ces nouvelles mesures sera arrê­
tée et déférée devant un tribunal mili­
taire.

4» Ces nouvelles mesures sont mises 
en vigueur à partir du dimanche 17 
septembre à 3 heures gmt

La résistance palestinienne a reje­
té dans un communiqué publié à Damas 
par Fatah l'ultimatum libanais.

Selon Fatah, les journaux libanais 
ont reçu l'ordre de ne pas publier d'in­
formations sur la résistance palesti­
nienne ayant pour source l’agence pales­
tinienne WAFA, et de son coté, l’armée 
libanaise a reçu instruction d'envoyer 
des effectifs dans la région de l'Arkoub 
(fatahland) où. jusqu'à présent, aucune 
unite militaire n était stationnée.

Le fatah accuse le Liban de ne pas 
avoir réagi comme la Syrie et de ne pas 
avoir fourni un effort total pour repous­
ser l'agression

Les mesures prises par le Liban, dit 
encore le Fatah, sont un complot visant 
à aider l’ennemi à liquider la résistance 
palestinienne en territoire libanais.

La voix d’Al-Assifa. émettant du 
Caire, affirme:

que cet ultimatum én lant de la 
fraction du gouverne.m .u libanais hos­
tile à la révolution, n'est qu un aspect 
du complot que irame l'impérialisme 
américain en collusion avec l’ennemi 
sioniste.

En conclusion, elle demande aux Etats 
progressistes arabes et au peuple ara­
be d'adopter une attitude ferme face au 
nouveau massacre qui se trame contre 
l'action fedayine et de prendre d'urgence 
les mesures propres à déjouer le com­
plot

L'organisation Septembre Noir a mis 
de son côté en garde les responsables 
libanais affirmant que leur participation 
au complot leur coûtera cher

Toutefois, le premier ministre liba­
nais Saëb Salam a démenti les infor­
mations selon lesquelles l’armée libanai­
se aurait adressé un ultimatum à la ré­
sistance palestinienne

Prenant la parole au cours de la 
session à huis clos, de l'assemblée na­
tionale libanaise. M. Salam a notamment 
déclaré: Ces informations ne sont pas 
vraies. Nous sommes soucieux de main­
tenir un climat de compréhension entre 
les autorités libanaises et la résistance... 
Nous veillons à maintenir la collabora­
tion la plus étroite avec nos frères pa­
lestiniens.

Selon des informations parvenues hier 
soir à Paris, la résistance palestinienne 
a refusé toute discussion sur le mémo­
randum (et non ultimatum précisent des 
porte-parole de la résistance! que lui a 
présenté le gouvernement libanais.

Selon ces informations, recueillies de 
source sûre, au cours des discussions 
qui se sont déroulées samedi et diman­
che entre le premier ministre libanais 
Saeb Salam et le haut commandement 
libanais d’une part, et M. Yasser Ara­
fat et M. Cenal Nasser d’autre part, 
ceux-ci ont déclaré que ce n'était pas 
le moment d’aborder ces problèmes 
et que l'état d’urgence décrété par les

autorités libanaises paralyserait toute 
leur action.

Ces mêmes informations, citant une 
source palestinienne, indiquent que les 
discussions avec les dirigeants libanais 
ne sont pas terminées et qu’elles se 
poursuivront.

OUGANDA
pala, confirme le communiqué militaire, 
sont aux mains de l'ennemi.

Une vingtaine d'Européens dont dix- 
neuf seraient des ressortissants britanni­
ques ont par ailleurs été arrêtés pour 
être interrogés par les autorités ougan­
daises. indiquent des informations adres­
sées au Foreign Office par le haut com­
missariat de Grande-Bretagne à Kampa­
la.

Plusieurs journalistes britanniques et 
un journaliste américain figurent parmi 
les personnes arrêtées par les autorités 
ougandaises. Il s'agit, selon des informa­
tions, parvenues à Nairobi de MM. 
Kenneth Douney du Daily Express. Do­
nald MacYllam". de l'Observer, Chris 
Munnion. du Daily Telegraph, John Fair- 
hall, du Guardian et de Andrev Torchia. 
de l’agence américaine Associated Press.

C’est hier également que le premier 
avion charter ayant à bord 180 Asiatiques 
non-ougandais, expulsés sur l’ordre du 
Général Amine, a quitté l’aéroport d’En- 
tebbe à destination de Londres.

En dépit de la situation prévalant ac­
tuellement dans le pays le pont aérien 
fonctionnera comme prévu durant les pro­
chains jours au rythme de 16 appareils 
par semaine.

Au cours de leur trajet en direction de 
l'aéroport, les Asiatiques non-ougandais 
ont été soumis par 1 armée à des fouilles 
à cinq points de contrôle au moins. Leurs 
valises ont été ouvertes.

A l'aéroport d'Entebbe. les expulsés 
ont été appelés un par un pour accomplir 
d'autres formalités douanières avant 
rembarquement.

On estime en fait que le nouvel inci­
dent armé d hier pourrait consister 
dans un affrontement entre factions 
ethniques rivales au sein de l'armée 
ougandaise, auquel se seraient mêlés 
les opposants au général Amine. Jamais, 
rappelle-t-on à ce sujet, aucun coup 
d Etat militaire ni aucun maintien au 
pouvoir n’ont été plus sanglants en 
Afrique que celui du général Amine, 
qui a reconnu lui-même devant La 
presse internationale, en novembre 
1971, après maintes hésitations, que

des massacres qui ont fait plusieurs 
centaines de morts se sont produits 
à l'intérieur de plusieurs garnisons 
du pays" depuis janvier 1971.

Certains observateurs prêtent enfin 
1 intention au général Amine d'essayer 
de distraire l’attention des Ougandais des 
graves difficultés financières que 
traverse le pays en lançant tour à tour 
des accusations contre la Tanzanie, la 
Zambie. Israël et la Grande-Bre­
tagne. Ils citent à ce propos la déci­
sion du général Amine d’expulser 
d'Ouganda, sans discrimination, tous 
les résidents d'origine asiatique et son 
récent éloge d Hitler pour l’extermina­
tion des Juifs.

DAVID LEWIS
river cette fois à faire élire des 
candidats du NPD au Québec".

Depuis le déclenchement des élec­
tions, la tournure de la campagne 
lui parait "encourageante Les 
thèmes retenus par le NPD sont 
"bien acceptés ".

Va-t-il dénoncer d’autres “cor­
porate bums" à Montréal? (Il s'a­
git des sociétés commerciales qui, 
selon le chef du NPD, ne paient pas 
leur part d’impôt et sont des "pa­
rasites" ou des "assistés sociaux” 
de l’Etat). Oui, répond M. Lewis, 
j’en dénoncerai d'autres, et pas 
plus tard que demain (lundi).

Ces dénonciations du leader néo­

démocrate, assorties d’une promes­
se de réforme du régime fiscal, ont 
été jusqu’ici fort mal reçues chez 
les ministériels qui s’efforcent d’y 
répondre au fur et a mesure.

Que pense M. Lewis de la derniè­
re version du programme politique 
du NPD-Québec, mise au point lors 
d’un récent congrès? A dire vrai, 
M. Lewis n’a pas encore lu le tex­
te du programme modifié; il s’en 
remet "aux rapports que lui en a 
fait" son ami Raymond. Oui, tout 
cela lui parait satisfaisant et accep­
table.

Mais il s’empresse d’ajouter qu'il 
ne sera pas beaucoup question des 
problèmes constitutionnels au cours 
de la campagne. A l’entendre et à 
le voir dire cela, on soupçonne qu il 
pense intérieurement: "Dieu mer­
ci!"

Le leader du NPD donnera ce ma­
tin à 11 heures une conférence de 
presse au cours de laquelle il com­
mentera plus longuement l’état de 
la campagne en cours. Cette esca­
le à Montréal s'inscrit dans sa 
tournée nationale d'information. Par­
tout où il s’arrête, M. Lewis ren­
contre surtout la presse, donne des 
interviews et des entrevues filmées, 
participe à des "open-lines”. Ain­
si, il sera l’invité de Frenchie Jar- 
raud ce matin à CKVL. Ensuite il 
ira à Télé-Métropole et à Radio- 
Canada. Au cours d'une deuxième 
tournée, il s'efforcera de rencon­
trer des électeurs dans les divers 
comtés et, s’il y a lieu, de partici­
per à des meetings populaires.

De son côté. M. Raymond Lali- 
berté, tandis qu’il attendait M. Le­
wis, a répondu à de nombreuses 
questions. De Tanti-campagne” du 
Parti québécois,' il n’est pas en 
mesure pour l’instant de tirer des 
conclusions définitives, mais il pen­
se que le parti de M. Lévesque ne 
pourra pas maintenir cette cadence 
encore très longtemps. Si cette “an­
ti-campagne" devait contribuer à 
la "politisation” des masses, il en 
serait, bien sûr. très satisfait. Mais 
si elle aboutit à une désaffection 
des électeurs, elle aura été nuisi­
ble. Pour l'heure, les péquistes 
ont au moins réussi à “faire réa- 
gir Trudeau”, ce qui est "un bon 
point". M. Laliberté précise qu’il 
"n’a pas lu avec désagrément” l’ar­
ticle de son camarade Emile Bou­
dreau, publié hier dans "Québec- 
Presse", dans lequel celui-ci énu­
mère avec conviction les raisons 
pour lequelles les péquistes de­
vraient, en bonne logique, voter pour 
le NPD plutôt que d’annuler leur 
vote. Le leader du NPD -Québec sem­
ble convaincu qu'en dépit des mots 
d’ordre des “structures" du PQ, 
les militants et la clientèle de ce 
Parti vont appuyer les néo-dé­
mocrates.

Le NPD-Québec a bon espoir d’ef­
fectuer des percées dans une ving­
taine de comtés du Québec, dit en­
core M. Laliberté qui refuse toute­
fois d'indiquer lesquels, de crain­
te d’indisposer les candidats de son 
groupe dans les autres comtés.

Le thème de la campagne portera, 
dit-il, sur Taudodétermination po­
litique, économique et sociale”, le 
NPD Québec se réservant de met­
tre davantage l’accent sur des pro­
blèmes quotidiens. “Davantage l'ac­
cent”, cela signifie que l’aile qué­
bécoise conserve toute son auto­
nomie et qu’elle est en réalité plus 
socialiste que social-démocrate, ce 
qui la distingue plus.du NPD-Cana- 
da que les débats théoriques sur 

1 autodétermination.
A ce jour, le NPD Québec a pré­

senté 22 candidats. Mais il compte 
susciter des candidatures dans au 
moins 40 autres circonscriptions 
du Québec.

Dans Hochelaga, où il est lui-mê­
me candidat, M. Laliberté a entre­
pris une campagne qui le conduira,

RAPPORT DUMONT

siale sous le don de l’Esprit” 
(p 85). Il n’a pas à se consi­
dérer comme mandaté du su­
périeur ou de la congrégation" 
(p 26) Qu'il marche! Enfin! Il 
peut faire quelque chose!” (p.15) 

Il faut aire qu’il a été bien 
mal formé. Les Constitutions 
de sa congrégation n’étaient 
qu un "bouquinde spiritualité” 
qui n’orientait pas vers la mis­
sion. Les récents chapitres des 
communautés n’ont pas amélio­
ré la situation, parce qu’ils ont 
fait l’erreur de partir du Fon­
dateur et du Concile (p.17). 
Quelle erreur aussi d avoir 
rattaché le religieux à sa com­
munauté et a ses oeuvres, alors

Suito de la page 5

qu’il s’agit bien plutôt de s’in­
sérer dans le peuple de Dieu 
et d’y disparaître comme re­
ligieux identifiable de telle ou 
telle communauté.

Pourtant nous Usons dans 
Lumen Gentium, n.44: ”L EgU- 
se protège et soutient., le ca- 
rectère particuüer des divers 
instituts reügieux”. Il faut que 
le reUgieux se déshabitue du 
“style de vie” et des options 
vitales de son groupe” pour un 
service d’égüse dans le monde 
et dans ce monde-ci Ceux qui 
ont laissé la communauté (qui 
ont “débarqué” comme on l a 
entendu récemment) peuvent

lui servir de modèles puis­
qu’ils se sentent" übérés" et 
qu’ils éprouvent "le soulage­
ment de pouvoir enfin faire 
quelque chose” (p. 15 et 16).

Certaines de vos expressions 
sont heureuses: le religieux 
est “un radical de l’évangi­
le , un "éveilleur de la res­
ponsabilité des laies”, mais 
ce radical est bien timide: "on 
s’attend à ce qu’un religieux 
dise un peu son indefectible 
attachement a Jésus et mani­
feste son appartenance péche­
resse à l’Eglise”. Tout com­
me un bon laie peut et doit 
faire...

Je crains que plusieurs re­
ligieux et religieuses ne soient 
peinés comme moi et encore 
plus mêlés. Votre Lettre ne 
facilitera pas la tâche des su­
périeurs, même (surtout) s’ils 
gardent le Rapport Dumont à 
leur chevet..

J’espère que vous ne m’en 
voudrez pas trop. Je suis, com­
me disait Péguy, un retraité 
de la jeunesse; et j’ai appris 
que la sagesse peut inspirer 
tout aussi bien les jeunes, les 
Commissaires, les Rappor­
teurs. Il est bien simple de le 
savoir: c’est leur fidélité à 
l’enseignement de l’Eglise

dit-il, à rencontrer presque tous les 
électeurs. Il signale que le taux 
d’abstention dans ce comté (46 pour 
cent en 1968) lui ouvre des pers­
pectives nouvelles qu'il exploite­
ra afin de vaincre M. Gérard Pel­
letier, secrétaire d’Etat.

Le taux très élevé des indécis au 
Québec et dans la région montréa­
laise, ainsi que le révélait le son­
dage de Radio-Canada, lui inspire 
aussi un certain optimisme. "Plus 
il y a d indécis, plus il y a de l’es­
poir.”

Au chapitre du financement. M. 
Laliberté rappelle que la caisse cen­
trale du parti (environ $400,000) 
subventionnera le NPD-Québec à 
raison d’un tiers de la somme tota­
le qui sera dépensée dans cette pro­
vince. Ce n'est pas une forte som­
me. mais le NPD - Québec n’envisage 
pas de faire une campagne coûteu­
se, l'essentiel des efforts devant 
surtout porter sur les rencontres 
individuelles.

Enfin, M. Laliberté a confirmé 
que le professeur Charles Taylor, 
l’un des vieux routiers du NPD au 
Québec, sera rentré du Ceylan dans 
quelques jours et participera à la 
campagne "très activement”, sans 
nécessairement se porter candidat.

PAUL V!
son avantage personnel que le pape jar- 
le ainsi, mais dans l’intérêt des Egli­
ses locales pour lesquelles il serait 
infiniment triste de perdre le sens de 
la catholicité de l’unique peuple de Dieu, 
et de céder à la tentation du séparatis­
me. de l’auto-suffisance. du pluralisme 
arbitraire, du schisme.

Plus tôt, Venise avait réservé un ac­
cueil paisible mais affectueux à Paul 
VI venu lui dire l’intérét passionne qu’il 
porte à la survie de la cité menacée 
par les eaux et la corrosion. C'était 
la première visite d'un pontife romain 
depuis 172 ans.

Le pape n'a pas fait le grand discours 
politique prévu par beaucoup. Il a préfé­
ré un autre sujet: Venise elle-même 
"Nous savons combien Venise est mena­
cée... Venise doit vivre, s’est écrié le 
souverain pontife sur la place Saint-Marc, 
tandis qu’un tonnerre d'applaudissements 
provoquait un envol de pigeons affolés 
au-dessus des coupoles byzantines de la 
basilique.

Le problème aujourd’hui, a-t-il pour­
suivi, est de sauver la ville, sans sacri­
fier les centres industriels qui l’entou­
rent. Après avoir ainsi donné son appui 
à la campagne internationale lancée pour 
la sauvegarde de la cité des doges, le 
chef de l’Eglise a mis en garde contre 
une corrosion aussi grave qui menace, 
elle, l’âme de la ville, celle d’une déca­
dence esthétique et morale.

Devant le clergé réuni dans la basili­
que St-Marc Paul VI a exalté les valeurs 
de la tradition et critiqué une certaine 
mentalité conformiste, iconoclaste, sé­
cularisante et désacralisante qui risque 
d’ébranler le riche et précieux patrimoi­
ne de l'Eglise, Paul VI a gagné ensuite 
Aquileia, deuxième étape de son voyage 
vers Udine, à une centaine de km. à 
l’est de Venise. La halte du pape dans 
ce qui fut l’une des villes les plus pros­
pères de l’empire romain et le siège

d’un important patriarcat a été consa­
crée à la visite des vestiges archéo­
logiques, romains et chrétiens.

L’avion ramenant à Rome le souve­
rain pontife s’est posé à l’aérodrome 
de Ciampino à 22h52 heure locale.

36 HEURES

tend que l’armée libanaise se porte elle- 
même à la surveillance des régions du 
sud de son propre territoire, où se si­
tuent les effectifs terroristes, ce qui 
lui épargnerait de nouvelles interven­
tions.

Selon des correspondants qui ont sui­
vi les soldats israéliens tout au long de 
I opération, les envahisseurs n'ont ren­
contré de résistance militaire apprécia­
ble qu'aux environs de Beit Yahoun, un 
village situé à sept milles de la fron­
tière. Les Israéliens ont répondu à l’ar­
tillerie libanaise avec leurs chars d'as­
saut, soutenus par leurs avions. Le 
même spectacle s'est déroulé à Jou- 
wayya, quelques milles plus loin; ac­
cueillis au bazooka et à la grenade, les 
envahisseurs ont répliqué à l'aide des 
chars d'assaut, des bazookas et des fu­
sées-grenades, et ont démoli cinq ha­
bitations en 20 minutes.

Les dépêches des correspondants éta­
blissent que les Israéliens disposaient, en 
entrant au Liban, d'une centaine de véhi­
cules de combat, dont une quarantaine de 
chars d'assaut et de voitures blindées, 
et que leurs hommes en armes étaient au 
nombre de plusieurs centaines.

La surprise pour nous, a noté un porte- 
parole israélien, a été l'intervention de 
l'armée libanaise qui. contrairement à 
son inaction habituelle, a cherché cette 
fois à nous opposer une certaine résis­
tance probablement pour des raisons 
intérieures. L'armée libanaise tient éga­
lement à laisser croire qu'elle défend le 
Sud-Liban contre nos prétendues visées 
expansionnistes, alors que la seule chose 
qui nous intéresse est la destruction des 
bases de terroristes dans la région.

Evoquant les informations de Beyrouth 
selon lesquelles le camp de réfugiés pa­
lestiniens de Nabatieh a été bombardé par 
les avions israéliens, le porte-parole a 
seulement déclaré: le grand quartier gé­
néral des fedayine se trouve à proximité 
immédiate du camp de réfugiés.

L’accrochage avec les forces réguliè­
res libanaises, a-t-il enfin précisé, a été 
provoqué par l’opposition de ces derniè­
res à l’avance israélienne et par le fait 
qu’elles ont ouvert le feu sur les troupes 
israéliennes.

Des informations parvenues à Tel Aviv 
indiquaient hier soir que la tension monte 
le long des lignes de cessez-le-feu entre 
Israël et la Syrie.

Dans la matinée d'hier, plus de 50 obus 
ont été tirés du territoire syrien sur les 
positions israéliennes des secteurs de 
Kounsitra et de Nahal Golan.

De source israélienne, on déclare que 
les obus ont pour la plupart manqué leur 
but et que les tirs, pourtant des plus vio­
lents dans ce secteur depuis plusieurs 
mois, n'ont pas fait de victimes.

Tirant la leçon des événements, le gou­
vernement égyptien a publié une decla­
ration officielle exprimant “le voeu que 
les pays arabes réviseront leur attitude 
devant les Etats-Unis, sans l’aide des­
quels Israël ne pourrait continuer d’at­
taquer les Arabes".

La route a été moins cruelle
La route est responsable de huit des 

douze accidents mortels survenus au 
Québec au cours du week-end, selon un 
relevé de la Sûreté du Québec. Ce total 
de douze morts est 1 un des plus faibles 
depuis le début de l’été. Deux personnes 
sont mortes dans des accidents de chas­
se, une autre a été frappée par la fou­
dre tandis qu'une enfant est décédée 
après avoir tombé d’un tracteur.

Voici la liste des personnes ayant 
perdu la vie:

Sylvie Bélanger, 15 ans, de Guyen­
ne, en Abitibi, qui a été renversée par 
une auto;

Georges Leroche, de Mont-Roland, 
38 ans, dont la voiture a capoté sur la 
route 309, à Mont-Saint-Micnel dans le 
comté de La belle ;

Lucille Fondaine, 31 ans, de Sher­
brooke, dans une collision frontale sur­
venue à Saint-Adrien de Wolfe; 
lision frontale survenue à Nouvelle, com­
té de Bonaventure;

Marlène Lapierre, 17 ans, de Saint- 
Isidore, comté de Gaspé-Sud, qui a été 
renversée par une voiture;

Sieve Gagnon, 2 ans, de Cacouna, qui 
a été renversé par une voiture,

Nathalie Langlois. 4 ans, de Port-Da­
niel comté de Bonaventure, renversée 
par une voiture à Chandler;

Mme Sadys Aysola, 26 ans, de Sept- 
Iles, dont la voiture a capoté.

Jean-Marc Landry. 51 ans, de Carl­
ton, comté de Bonaventure, dans une col-

Ungis Beaupré 18 ans, de Saint- 
Vianney, comté de Matapédia, aussi tué 
lors d’une partie de chasse ;

Jacques Bruyère, 18 ans, de Laprai- 
rie. tué oar la foudre à Malartic alors 
qu il montait une tour de radio;

Manon Ménard, 8 ans, de Saint-Pie- 
de-Bagot, qui est tombée d’un tracteur.

BOème conférence de 
l'Union parlementaire

OTTAWA (PC) - La 60e conférence de 
l'Union interparlementaire aura lieu a 
Rome, d u 21 au 29 septembre 1972.

Le Canada sera représenté par 10 
délégués sous la direction de M. Gordon 
Aiken, député de Parry Sound-Muskoka. 
et vice-président du groupe canadien de 
TU mon i nterpa rlemen taire.

Dans le cadre de son action, 1 Union 
se propose de tenir une conférence sur 
la coopération et sa sécurité européen­
nes à Helsinki, en novembre prochain.

L’Union, fondée en 1889, a pour fin 
de favoriser les contacts personnels 
entre les députés et de les unir dans une 
action commune destinée à obtenir et 
a maintenir [ entière participation de 
leurs Etats respectifs à l'établissement 
et à l’épanouissement d’institutions dé­
mocratiques.

BOURASSA
Suite de la page 3

Les participants à l'atelier sur la ré­
forme électorale ont aussi discuté lon­
guement de la liste électorale perma­
nente sans pouvoir toutefois s’entendre 
sur une résolution. Le débat aura quand 
même permis de constater un désir una­
nime que la chose puisse éventuellement 
se réaliser.

Les résolutions adoptées en congrès 
régional ne lient pas le parti mais elles 
constituent une inscription automatique à 
l’ordre du jour, ou, si l’on préfère, au 
cahier des résolutions que devra étudier 
le congrès général du parti les 17, 18 et 
19 novembre prochain à Montréal.

Le congrès régional des Laurentides, 
en plus d’accueillir le premier ministre 
Bourassa, arrivé par hélicoptère au mi­
lieu de l’après-midi, était rehaussé par 
la présence de nombreux ministres et 
députés. On a relevé la participation des 
ministres suivants: Bernard Pinard 
(Voirie, Travaux publics et Transports), 
Normand Toupin (Agriculture), Jean- 
Paul l’Ailier (Communications), Victor 
Goldbloom (responsable de la qualité de 
l'environnement) et Robert Quenneville 
(responsable de l’ODPQ)

On a vu parmi les députés MM. De­
nis Hardy, Zoël Saindon, Jean Per­
reault, Gilles Houde, Jacques Veilleux 
et Aimé Brisson, représentant respecti­
vement les comtés de Terrebonne, Ar- 
genteuil. l'Assomption, Fabre, St-Jean 
et Montréal-Jeanne-Mance.

La région des Laurentides. pour les 
fins de l'organisation du PLQ, regrou­
pe les comtés d'Argenteuil. Berthier, 
Deux-Montagnes, Joliette, Labelle, l'As­
somption, Montcalm et Terrebonne.

Ce sont les militants de ces régions 
qui ont eux-mêmes retenu les thèmes 
étudiés en atelier, à savoir le tourisme, 
le développement régional, la réforme 
électorale, la sécurité du revenu, l’agri­
culture et le rôle des associations de 
comtés.

M. Bourassa, arborant un large souri­
re et un teint basané, a été chaleureuse­
ment accueilli par les participants. Il 
s’est prêté à une période de questions, 
notant ici ou là une remarque formulée 
par un militant, refilant des problèmes 
trop particuliers à l'un ou l’autre de ses 
collègues, ne se départissant jamais de 
sa bonne humeur, même quand un de ses 
interlocuteurs revenait souvent à la 
charge.

Le premier ministre, dans ses com­
mentaires, s’est félicité de ses réalisa­
tions. Outre le climat social dont il a été 
question ci-haut, il a noté les progrès 
réalisés au chapitre des investissements 
et la création de 53,000 emplois cette 
année, “performance exceptionnelle”, 
compte tenu du contexte, a-t-il dit.

“Ce que veut la population,” a-t-il af­
firmé en guise de conclusion, “c’est des 
gestes concrets comme ceux-là”. “C'est 
ce que nous offrons, nous les libéraux, et 
c’est ce que nous continuerons d’offrir.”

LES PROCUREURS
Suite de la page 3

rais meme pas assise devant moi 
aujourd'hui.

Par la suite, Di Nunno aurait indiqué 
qu’il allait placer un des hommes pour 
travailler à La Chaumière. Et il aurait 
menacé de mort un des portiers si celui- 
ci s’avisait de parler. Avant de partir, 
Di Nunno a laissé sa carte et son numé­
ro de téléphone.

Pour sa part, Laurent Pelletier, qui. 
lui, était visiblement terrifié (il a été 
malade pendant les trois jours précédant 
son témoignage), a raconté, pénible­
ment et avec beaucoup de reticence, 
comment Galardo et Di Nunno l’avaient 
menacé de mort s’il parlait. “Ils m'ont 
dit de fermer ma gueule parce que la ri­
vière Yamaska était proche”, a déclaré 
le témoin

Auparavant, il avait expliqué com­
ment les frères Lincourt l’avaient fait 
venir à Montréal pour rencontrer Ga­
lardo et Di Nunno et que la rencontre 
avait été brève, les deux hommes lui 
ayant simplement demandé si Mlle Hé- 
neault avait déjà prononcé le nom de Co- 
troni.

Avant de clore cette troisième jour­
née d’enquête préliminaire, oui s’est 
terminé à 0h45 samedi matin, le tribu­
nal a entendu un employé de Bell Cana­
da qui est venu déposer les relevés té­
léphoniques de plusieurs accusés dont 
“Jimmy” Soccio.

L’INCENDIE Suite de le pege 3

les activités des deux individus pendant 
leur séjour en Colombie-Britannique. 
O’Brien et Boutin ont été arrêtés lors 
d’un raid policier dans une maison de 
Vancouver, à la suite d’une plainte selon 
laquelle il s’y faisait un trafic de drogues. 
Plus tôt, des rapports voulaient que 
O'Brien ait été vu dans la région de Wil­
liams Lake, en C.-B
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A la future station Albert 
une formule inédite de 
correspondance entre métros
par Pierre Richard

Les Montréalais utilisent leur métro 
"les yeux fermés” tant ils y sont habitués : 
ils connaissent les distances, ne surveil­
lent plus les arrêts, entrent dans tel 
wagon pour être prêts de l'escalier qui 
mène à la sortie, se placent instincti­
vement pour ne pas etre dérangés lors 
de leur trajet...

Plusieurs de ces comportements, qui 
sont presque devenus des reflexes, de­
vront être modifiés ou adaptés à la suite 
des prolongements qui seront apportés 
au reseau actuel du métro.

L'innovation qui bouleversera le plus 
ces comportements est sans aucun doute 
la formule inédite de station de corres­
pondance qui sera adoptée. Habitués à la 
station Berri-Demontigny, seule station 
de correspondance dans le réseau actuel, 
les usagers du métro devront faire con­
naissance avec une station de corres­
pondance radicalement différente, la sta­
tion Albert.

Située au coeur du quartier Saint-Henri, 
la station Albert servira de point de ren­
contre entre la ligne 2 (Henri-Bourassa- 
Bonaventure) qui se prolongera à partir 
de Bonaventure vers Ville-Saint-Laurent 
en longeant le boulevard Décarie, et la 
ligne (Beaugrand-Frontenac-At water) 
qui traversera le Sud-Ouest vers Verdun 
à partir de la station Atwater. La sta­
tion Albert sera la station suivante à 
Atwater sur la ligne 1 et la troisième 
station après Bonaventure sur la ligne 2. 
Plus précisément, elle sera érigée près 
de la rue Atwater, entre le boulevard 
Dorchester et la rue Notre-Dame.

L’originalité de cette station sera 
que la correspondance entre deux ra­
mes de métro, appartenant à deux li­
gnes différentes, se fera sur un quai 
central situé entre ces deux rames; 
en fait, il y aura deux quais superpo­
sés qui permettront une correspondan­
ce directe entre les quatre voies.

Le principe qui sera appliqué à la sta­
tion Albert est illustré dans le schéma I. 
Les deux voies de la ligne 2 (Henri-Bou- 
rassa-Ville-Saint-Laurent), plutôt que de 
demeurer côte à côte sur un même plan­
cher, se superposeront dans la station; 
la même chose pour les deux voies de la 
lignel(Beaugrand-Frontenac-Verdun).De' 
plus, les deux lignes seront parrallè- 
les quand elles arriveront à la station 
Albert alors qu’à la station Berri-De­
montigny. elles se croisent.

Ceci permettra aux voyageurs qui ar­
riveront de Verdun de correspondre 
avec la voie qui se dirige vers Henri- 
Bourassa en provenance de Ville Saint- 
Laurent. et vice-versa. sans avoir à 
emprunter aucun escalier, ni à changer 
de quai. La même possibilité prévaut 
pour les voyageurs qui arrivent de 
Beaugrand et qui correspondent avec 
la voie qui se dirige vers Ville-Saint- 
Laurent en provenance de Henri-Bou- 
rassa, et vice-versa. Ainsi, seul un 
nombre très restreint de voyageurs au­
ront à changer de quai, c'est-à-dire 
à monter ou à descendre un escalier, 
pour effectuer une correspondance.

Mais l’introduction de cette nouvelle 
formule de correspondance entraîne un 
changement majeur qui a donné lieu à 
un long débat avant qu elle ne soit adop­

tée. Ce changement majeur est que. pour 
deux des quatre voies, les portes des 
wagons s’ouvriront à cette station du 
côté gauche, ce qui constituera un fait 
unique dont les conséquences doivent 
être pesées soigneusement.

Au cours de ce débat, le service d’ur­
banisme de Montréal et le service de 
planification de la Communauté urbai­
ne de Montréal se sont opposés à la for­
mule proposée par le Bureau de trans-
ort métropolitain, principal responsa-
le de la construction du métro, et par 

la Commission de transport de la CUM.
Pourquoi cette opposition des servi­

ces d’urbanisme et de planification? 
Plusieurs raisons ont été avancées, les 
deux principales étant le confort des 
voyageurs et la sécurité.

Faisant valoir que les voyageurs se 
placent dans le wagon en fonction de la 
distance à parcourir, et de la station 
où ils vont, ces deux services ont sou­
tenu que le fait d’ouvrir les portes à 
une station dans le sens opposé à ce­
lui dans lequel elles s'ouvrent aux au­
tres stations, aura pour effet de provo­
quer une véritable bousculade au mo­
ment de cette sortie; en effet, oar ha­
bitude, les gens qui se placent le dos à 
la voie en faisant face" à la sortie, 
ceux qui prévoient une longue distan­
ce s'entassent du côté de la voie et les 
autres demeurent près des portes qui 
s’ouvrent; ce comportement risque d’ê­
tre bouleversé par le fait qu’à un mo­
ment les portes s’ouvriront du côte 
inhabituel.

Pour ce qui est de la sécurité, les 
services d’urbanisme et de planifica­
tion soulignent que les usagers du mé­
tro ont l’habitude de se pencher pour 
voir venir les trains qui entrent en ga­
re, ceux-ci viennent toujours par la 
gauche. Voici qu a la station Albert, sur 
deux des quatre voies, les trains arri­
veront par la droite, ce qui constitue 
un risque.

L’autre danger, dont l’existence a été 
souligne par les opposants au projet, 
est la possibilité que le conducteur tas­
se une erreur et ouvre les portes du 
côté habituel ou encore se trompe de 
côté dans la station qui précède ou 
dans celle qui suit la station Albert.

Interroge sur ces inconvénients, M. 
Jean Gascon, directeur du Bureau de 
transport métropolitain, a déclaré qu il 
n'existe aucun risque que les portes 
s’ouvrent du mauvais côté étant donné 
que cette opération sera effectuée par 
un système automatique et que si ja­
mais ce système fait défaut, aucune 
porte ne peut s’ouvrir sans une inter­
vention humaine.

Cette formule de correspondance 
au moyen de quais centraux, loin d'ê­
tre une source d’inconfort, épargne­
ra aux voyageurs la nécessité de mon­
ter ou de descendre des escaliers, com­
me c’est présentement le cas à la station 
Berri-Demontigny, a souligné M. Gascon.

De plus, a-t-il ajouté, le risque de 
bousculade est minime étant donné qu’en- 
viron la moitié des wagons se vide à 
une telle station de correspondance.

Par ailleurs, une formule identique a 
celle de la station Berri-Demontigny

est inapplicable à la station Albert à 
cause de la proximité d’une conduite 
d’eau de sept pieds de diamètre. Lors­
que cette conduite a été installée, elle 
a été renforcée en un certain endroit 
pour la protéger contre le dynamitage 
que nécessite la construction du mé­
tro; les lignes de métro doivent donc 
passer dans un certain couloir et ne 
peuvent pas se croiser comme à Ber­
ri-Demontigny.

Suite à l'opposition des services d'ur­
banisme et de planification, une autre for­
mule a été étudiée ; cette formule, qui est 
illustrée dans le schéma H, permet aussi, 
comme la première, une correspondan­
ce sur des quais centraux et a pour avan­
tage que les portes de toutes les rames 
s’ouvent dans le sens habituel, c’est-à- 
dire du côté droit.

Selon cette formule, les deux quais cen­
traux, plutôt que d’être superposés, 
sont sur un même plancher. Entre ces 
deux quais, la ligne 1 (Beaugrand-Fron- 
tenac-Verdun) se glisse comme à toutes 
les autres stations; ces deux quais sont 
bornés à l’extérieur par les voies de la 
ligne Henri-Bourassa-Ville-Saint-Laurent 
qui sont complètement séparées. Pour 
permettre aux rames d'entrer du bon cô­
té dans la station et aux portes de s’ou­
vrir du côté droit, les voies de la ligne 
Henri-Bourassa-Ville-Saint-Laurent doi­
vent se croiser avant l'entrée dans la 
station et à la sortie de celle-ci.

Ce sont ces croisements de voies qui 
ont constitué le principal obstacle à l’a­
doption de cette formule qui ralliait tous 
les points de vue (uniformité dans le sens 
d’arrivée et dans l’ouverture des portes 
et correspondance directe entre les ra­
mes). Selon M. Jean Gascon, cette for­
mule coûte environ $2 millions de plus 
que la première ($1.5 million pour les 
croissements des voies et des tunnels 
d’approche et environ $0.5 million de plus 
pour la construction de la station à cau­
se de sa plus grande largeur.)

Après quelques mois de débat au co­
mité d’aménagement, sur lequel siègent 
des représentants du Bureau de transport 
métropolitain, de la CTCUM et des ser­
vices d’urbanisme et de planification, tou­
te la question a été transmise au comité 
exécutif de la CUM.

Finalement, il y a environ trois semai­
nes, le comité executif de la CUM, après 
avoir examiné la question à trois séan­
ces consécutives, a opté pour la premiè­
re formule pour une raison financière.

Selon la planification du Bureau de 
transport métropolitain, les tuyaux de 
construction des tunnels d’approche à 
la station Albert doivent être entrepris 
avant la fin de l’année.

Notons, enfin, que dans les plans de 
prolongement du réseau actuel, deux au­
tres stations de correspondance, outre 
la station Albert, sont prévues; ces deux 
stations, dont l’une sera probablement 
l’actuelle station Jean-Talon, seront si­
tuées aux croisements d’une nouvelle li­
gne partant de Montréal-Nord (allant 
dans la direction est-ouest) avec les 
deux branches de la ligne Henri-Bon- 
naventure-Ville-Saint-Laurent. Aucun 
plan,ni formule n’ont encore été étudiés 
dans ces deux cas.

Réactions protestantes à un document romain
Sous le titre; Patience: 

Rome retarde ”, la revue "La 
vie protestante” de Genève 
commente ainsi la dernière 
instr uction romaine concernant 
l’admission des autres chré­
tiens à la communion eucha­
ristique: "Comment le Secré­
tariat pour l’union chrétienne
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peut-il en 1972 pubüer un tex­
te aussi à l’abri des recher­
ches oecuméniques en vue 
d’une communion universelle 
des chrétiens?”

"Rien de ce qui a été dit à 
Upsal (1968) ou à Louvain 
(1971), sans parler des ten­
tatives d’accords vers une 
même foi eucharistique, n’y 
transpire. Aucune formulation 
neuve de l’eucharistie n’y est 
reprise, encore moins préci­
sée ou menée plus avant”.

L’instruction romaine limi­
tait l’accès à la communion 
aux chrétiens non catholiques 
qui ont "en ce sacrement une 
foi conforme à celle de l'E­
glise et qui ne peuvent pas 
recourir à un ministre de leur 
propre communauté pendant un

temps prolongé. On faisait par 
contre une distinction entre 
les protestants et les orthodo­
xes.

L’auteur de l'article, citant 
le théologien catholique suisse 
August Hasler, qui a travaillé 
au Secrétariat pour l’unité 
des chrétiens écrit que l’ac­
tivité de cet organisme” se 
trouve paralyse depuis la der­
nière reforme de la curie ", De­
puis cette réforme, les orien­
tations du Secrétariat sont en 
effet contrôlées par le Secré­
tariat d’Etat et devant d’abord 
passer par la Congrégation 
pour la doctrine de la foi” 
dont on connaît la susceptibi- 
üté dogmatique”.

"August Hasler, poursuit-

il, a le net sentiment que Ro­
me a pris peur de la cirse in­
terne de lEglise catholique 
et qu elle en rejette une par­
tie de la responsabilité sur le 
mouvement oecuménique, d’où 
son attitude oecuménique sans 
issue. Le présent document en 
est une illustration”.

"Ce n’est pas de Rome, où 
l'Elise catholique est trop seu­
le. que viendront les impulsions 
pour une pleine communion 
eucharistique entre chrétiens 
(...) C'est à la base, dans des 
situations nationales, régiona­
les, diocésaines que la con­
vergence œcuménique doit 
se façonner, et ici les évê­
ques pourront faire jouer la 
petite marge dont la nouvelle 
instruction les gratifie.

Pour vous ?

À L'AISE EN ANGLAIS
un cours du soir flexible

pour les personnes qui présentement "se débrouil­
lent" en anglais mais qui désirent vaincre certains 
obstacles linguistiques, tels que les structures de la 
langue, la prononciation et la signification des 
mots
dans la langue courante,- les lettres d'affaires, la 
conversation, la T.V., les romans, les journaux, le 
cinéma, etc.
le matériel audio-visuel - l'aide corrective sera 
donnée en groupe.

Harold Loiselle, professeur

Les cours commenceront le jeudi, le 5 octobre, à 
3421, rue Drummond, appt. #17, 6-8 p.m., 24 
semaines. Frais (matériaux inclus) $80.00.
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plète et la formule d'inscription
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Jour de l’An
Téléphonez vit» à

288-3111
et vous passerez une bonne année

Vous voulez parler l'anglais le mieux possible 
— et le plus vite possible ?
Chez Berlitz, vous commencerez à parler an­
glais, avec un vrai professeur, dès la première 
minute du premier cours. Nous vous donne­
rons même une série de cassettes pour répé­
ter vos leçons à la maison et progresser encore 
plus vite.
Vous pouvez suivre des leçons individuelles, ou 
vous joindre à un petit groupe de 4 à 7 élèves.

Berlitz
A langues vivantes, méthode vivante.

MONTREAL, 50 Place Crémazie 387-2566 
MONTREAL, 2055 rue Peel 288-3111
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Assimil-Junior a été 
spécialement conçu pour eux.

anglais.
L'enfant joue à apprendre l'anglais 
avec bandes dessinées en couleurs.

compose
ALBUM

DE 300 PAGES 
en couleurs

Un magnifique volume 
cartonné, 300 pages • 21 
x 27 - d'histoires complè­
tes, vivantes et amusantes, 
en bandes dessinées en 
couleurs (scènes de la vie 
moderne d'une famille an­
glaise et biographies des 
personnages célèbres de 
l'histoire d'Angleterre : de 
Richard Coeur de Lion à 
la reine Élisabeth.

la méthode audio-visuelle junior se 
de 3 éléments qui forment un tout
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VOLUME
D'ACCOMPACNEMENT

Ce volume reprend 
l'intégrité des textes en 
anglais, donne leur 
traduction avec quel­
ques notes et commen­
taires Disposition faci 
le; l'enfant n'o pas O 

tourner de page au 
cours d'une leçon.
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TELEPHONIQUES

849-6201
Livraison gratuite, partout 
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banlieue immédiate, de ces 
cours ASSIMIL.
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STATIONNEMENT
VOISINS DU MAGASIN

\ UN COURS ENREGISTRE X
SUR DISQUES OU CASSETTES

Comprenant l'intégrité des textes par des artistes anglais. Accompagne­
ment de bruitages (véritable illustration sonore du livre) rendant l'histoire 
plus vraie, plus réelle, plus passionnante pour les jeunes. Vous entendez 
les oiseaux chanter, les chiens aboyer, les trains passer, les avions 
décoller, les épées cliqueter, les chevaux galoper.
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Kissinger rejette la formule de 
gouvernement tripartite du GRP

WASHINGTON (AFP) - M. Henry 
Kissinger, conseiller du président Ni­
xon, a réaffirmé que les Etats-Unis ne 
voulaient pas imposer, même par la né­
gociation, une forme particulière de gou­
vernement au Sud-Vietnam.

Dans une conférence de presse qu'il 
a donnée à la Maison-Blanche après 
avoir rendu compte au président Nixon 
de la mission qu’il vient d’effectuer a 
Moscou et en Europe occidentale, M 
Kissinger a estimé que la dernière pro­
position formulée par le gouvernement 
révolutionnaire provisoire du Sud-Viet­
nam (Vietcong) pour la formation d’un 
gouvernement tripartite de concorde 
nationale à Saigon laisse à désirer.

Le conseiller du président s’est refusé 
à donner la moindre indication sur les 
discussions qu’il a eues vendredi a 
Paris avec M. Le Duc Tho et M. Xuan 
Thuy, les négociateurs du Nord-Vietnam 
Mais le fait que nous poursuivons les 
négociations est de nature à indiquer 
que c'est assez sérieux, a-t-il dit.

Tout en admettant que le problème du 
Vietnam avait été discuté en profondeur 
pendant les entretiens qu’il a eus avec 
les dirigeants soviétiques, M. Kissinger 
a affirmé qu’il n'était pas allé à Moscou 
dans l'intention de le régler. Il a tou­
jours été entendu que le problème du 
Vietnam sera réglé par des discussions 
entre nous et nos alliés et l'autre côté 
et ses alliés, qui ont lieu à Pans et 
non pas d’autres capitales.

M. Kissinger a déclaré qu’il ne se­
rait pas surpris si une recrudescence 
de l'activité militaire se produisait pro­
chainement au Vietnam, mais il a estime 
que cela n’attendrait pas le niveau de 
1 offensive communiste du printemps 
dernier

Nous avons admis depuis longtemps 
qu'il n'y avait pas de solution purement 
militaire à ce problème et nous espé­
rons que les Nord-Vietnamiens l'ad­
mettent aussi et que la négociation est 
le seul moyen, a-t-il dit.

M. Kissinger a répété que les Etats- 
Unis ne désiraient pas qu'un gouverne-

ULSTER

Affrontements sanglants 
dans les rues de Lame

LARNE, Irlande du Nord - (Reuteri 
- La petite ville de Lame a été hier le 
théâtre de violents affrontements entre 
protestants et catholiques faisant un mort 
et deux blessés.

Tout a commencé par une attaque pro­
testante contre la maison d'un policier 
de réserve catholique. La maison de l’a­
gent ainsi qu'un proche magasin devaient 
etre incendiés.

Bientôt, des membres de l'oganisation 
paramilitaire protestante "Association 
pour la défense de rUlster” étaient aux 
prises dans les rues de la ville avec un 
groupe de jeunes catholiques.

Les affrontements ont vite pris une 
ampleur nécessitant l'intervention de la 
police. Cette ville compte 30,000 habitant; 
dont la grande majorité est protestante

Soudain des coups de feu ont retenti 
du côté des protestants, la police a ri­
posté, tuant un homme.

Le bruit a aussitôt couru que la victi­
me était le fils d’un dirigeant de l’Asso­
ciation pour la défense Be (’Ulster. Des 
foules protestantes se sont aussitôt ré­
pandues dans les rues, incendiant trois 
maisons, plusieurs autos et un autobus.

Entendant claquer des coups de feu, un 
patrouille militaire, qui campait à l'orée 
de la ville avec une colonie aenfants de 
Belfast éloignés pour quelque temps de
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la violence quotidienne de la capitale, 
s est élancée vers la ville.

Bientôt, ils âaient pris sous les balles 
des émeutiers. Ils ont riposté, blessant 
deux hommes.

Des renforts militaires sont arrivés 
plus tard, ramenant le calme. A l’aube, 
les maisons incendiées fumaient encore, 
et les rues étaient jonchées de pierres, 
d’éclats de bouteilles et d’autres projec­
tiles ayant servi aux affrontements, dont 
on dit que c’est la première fois qu’ils 
ont pris une telle ampleur dans cette 
ville côtière située au nord de Belfast.

Les protestants de Shankill Road, à 
Belfast.ont par ailleurs diffusé les résul­
tats d’une enquête d'une semaine qui, af­
firment-ils, contient suffisamment de 
preuves pour inculper de meurtre deux 
parachutistes britanniques.

Deux protestants ont été tués la se­
maine dernière, près de Shankill Road, 
après que des tireurs embusqués aient 
ouvert le feu sur des parachutistes. Les 
habitants du quartier ont affirmé que les 
soldats ont répliqué en tirant sans dis­
cernement, tuant deux personnes inno­
centes et en blessant deux autres.

M. Hugh Smyth, conseiller municipal, 
qui a mené l'enquête officieuse, a publié 
un dossier qui contient 170 témoignages 
de témoins oculaires qui se trouvaient 
dans la zone de la fusillade.

ment pro-américain soit maintenu à 
Saigon mais il a ajouté: nous refu­
sons d’imposer aux Sud-Vietnamiens une 
forme particulière de gouvernement ou 
d'accepter une proposition dont cela se­
rait la conséquence.

Au cours de sa conférence de presse, 
M. Kissinger a par ailleurs évoqué les 
points suivants:

1) Relations commerciales Etats- 
Unis-Union soviétique.

Il a exprimé l'espoir qu'un accord 
commercial impliquant le règlement de 
la dette prêt-bail de l’URSS envers les 
Etats-Unis et de l’octroi de la clause de 
la nation la plus favorisée par les Etats- 
Unis à l'Union soviétique sera conclu 
d'ici la fin de l’année. Trois groupes de 
négociateurs soviétiques arriveront à 
Washington la semaine prochaine pour 
régler les derniers points laissés en 
suspens après les conversations de Mos­
cou.

2) Sécurité européenne: Les dirigeants 
soviétiques ont fait à M. Kissinger une 
proposition générale sur la procédure à 
suivre pour mener les discussions sur 
la sécurité européenne et sur la réduc­
tion mutuelle équilibrée des forces en 
Europe. Cette proposition mérite au 
moins d’être sérieusement prise en con­
sidération, et représente un progrès im­
portant, a dit le conseiller du président 
en indiquant qu’il l’avait déjà transmise 
aux allies européens des Etats-Unis.

3) SALT : la deuxième phase des négo­
ciations sur la limitation des armements 
stratégiques, consacrée aux armements 
offensifs, reprendra avant la fin de l’an­
née. Bien que cette seconde phase pose 
des problèmes plus complexes que la 
première, qui avait porté principalement 
sur les systèmes d'armements défensifs, 
M. Kissinger estime que les progrès se­
ront plus rapides.

4) Relations avec l’Europe: une des tâ­
ches principales de la politique étrangère 
des Etats-Unis dans les années à venir 
sera de déterminer au sein de l’Alliance 
atlantique, entre les Etats-Unis et une 
Europe renforcée, de nouvelles relations 
qui tiennent compte de l’évolution récen­
te de la situation internationale. Dès que 
M. Nixon sera débarrassé de ses préoc­
cupations électorales, il se consacrera 
lui-mème à la reprise de consultations 
étroites avec les dirigeants européens.

5) Juifs d'Union soviétique: la question 
a été soulevée sous plusieurs formes au 
cours des entretiens de Moscou. M. Kis­
singer n’a toutefois pas précisé s'il avait 
demandé et obtenu que la taxe d’émigra­
tion imposée aux Juifs d'URSS voulant 
partir en Israël soit supprimée comme 
condition préalable à la conclusion d'un 
vaste accord commercial entre les Etats- 
Unis et l’Union soviétique. Il appartien­
dra au Congrès de se prononcer sur le 
projet du sénateur Ribicoff de refuser 
l'octroi de la clause de la nation la plus 
favorisée à l’URSS tant qu’elle n'aura pas 
supprimé la taxe de sortie imposée aux 
Juifs.

Strong Express, l'un des plus 
importants exercices de l'OTAN

LONDRES (AFPl-L’exer­
cice Strong Express, commen­
ce il y a 3 jours, sera l'un des 
plus importants que l'OTAN 
ait jamais organisés, a dé­
clare M. Joset Luns, secré­
taire général de l'OTAN, au 
cours dune conférence de 
presse tenue à Londres 

Le fait, a souligné M. Luns, 
que cet exercice se déroule 
non loin de l’importante base 
soviétique de Mourmansk tend 
à démontrer la solidarité 
atlantique dans une région 
particulièrement vulnerable. 
Il faut, a-t-il dit, qu'il soit 
bien compris que toute atta­
que contre un des Etats alliés, 
même à l’extrème-nord, dé­
clencherait une assistance 
immédiate des forces de l’Al­
liance. Strong Express met 
en action, tant dans les eaux 
norvégiennes que dans la man­
che, 1 Atlantique des côtes 
du Portugal a celles de l est 
des Etats-Unis - et la Balti­
que: 64,000 hommes. 300 na­

vires et 700 avions apparte­
nant à douze des quinze nations 
de l’OTAN.

Le point saillant de ces ma­
noeuvres, qui se poursuivront 
jusqu'au 28 septembre, sera, 
a partir d aujourd’hui un dé­
barquement en force, dans la 
région de Tromsoe sur la cô­
te-nord de la Norvège, des 
forces bleues face à une inva­
sion simulée de ce territoire 
par des forces oranges com­
posées de troupes norvégien­
nes. La contre attaque soute­
nue par d’importantes forces 
navales et aériennes devra 
obliger les assaillants à se re­
tirer le 23 septembre.

Invité à commenter la mo­
destie des activités navales 
françaises en liaison avec ces 
manoeuvres la marine fran­
çaise se livrera à quelques 
exercices de dragage de mines 
au large des côtes atlantique 
de la France , le secrétaire 
général de l’OTAN a répondu: 
loins d’être déçus, les Alliés

se félicitent au contraire de 
ce que, en liaison avec les ma­
noeuvres et simultanément, les 
Français fournissent une di­
zaine de bâtiments. Je ne crois 
pa que nous devrions deman­
der plus, quand nous obtenons 
déjà quelque chose.

D'autre part. M. Luns a af­
firmé que cet exercice qui se 
déroule en même temps que 
les grandes manoeuvres terres­
tres des pays du Pacte de Var­
sovie Bouclier 72, en Tchécos­
lovaquie, n’aurait aucune inci­
dence négative sur d’éventuel­
les négociations Est-Ouest en 
vue d’une réduction équilibrée 
des forces en Europe.

Enfin, le secrétaire général 
de l'OTAN a déclaré que la 
simultanéité des manoeuvres 
dans les eaux et sur le terri­
toire norvégien et du référen­
dum qui aura lieu les 25 et 
26 septembre en Norvège sur 
l’adhesion de ce pays au Mar­
ché commun n'était qu'une pu­
re coincidence.

Couverts, menu, musique: nous voyons à tout. Panique de 
dernière heure? Pas au Reine Elizabeth. Nous sommes là pour 
tout prévoir, Nous sommes fiers de vous donner exactement ce 
que vous voulez, peu importe ce pue c'est: plats succulents, 
salons accueillants, menus pour 4 personnes ou pour 4,000.
Appelez le Service des banquets à 861-3511. Nous nous 
occuperons de tout selon vos désirs. Lt grand hôtel qui satisfait
tout vos besoins, qu’ils soient fastueux ou modestes, Un httel du CN idmlnlitrd par Hilton Cinidt.

La mission Weiss

Hanoi libère 
trois pilotes 
américains
HONG KONG (ÂFP) - Les trois pi­

lotes américains, Markahm Gattley, Àl-

thonso Norris, Charles et Edward K. 
llias, qui avaient été capturés au cours 
de raids au-dessus du Nord-Vietnam, ont 

été libérés à Hanoi, annonce l'agence 
VNA reçue à Hong Kong.

L’agence indique que la libération des 
trois nommes a donné lieu à des scènes 
émouvantes en particulier au moment où 
la mère de Gartley a pu retrouver son 
fils. Celle-ci rapporte l’agence s’est 
exclamée: "il a fair d’être en pleine 
forme". De même Mme Charles était 
très émue en retrouvant son mari.

Pour sa part, le lieutenant Cartley a 
indiqué que sa libération avait été une 
surprise totale. Aussi longtemps que du­
rera le conflit vietnamien, a-t-il dit 
selon l'agence V.N.A. la souffrance 
du peuple vietnamien se poursuivra, 
les divisions et le malaise du peuple 
américain continueront et d’autres pilo­
tes américains seront tués et capturés.

L'agence ajoute que le jeune officier 
avait affirme qu’une fois rentré chez 
lui, il ferait tout son possible pour met­
tre fin à la guerre, et obtenir la libéra­
tion et le rapatriement d’autres pilotes 
américains.

Prenant la parole au nom du Comi­
té de liaison des familles des soldats 
détenus au Nord-Vietnam et du Groupe­
ment du peuple pour la paix et la jus­
tice, Mlle Cora Weiss a déclaré que 
la seule façon de faire rapatrier tous 
les pilotes américains était de mettre 
fin à la guerre.

Mile Weiss est avec M. David Del­
linger à la tête d'un groupe pacifiste 
de huit personnes, comprenant notam­
ment la mère et la femme de deux pi-

Les oustachis pirates 
de l'air sont arrêtés 
à l'arrivée à Madrid

lotes, venu spécialement à Hanoi pour 
la libération des trois hommes.

De son côté, Mme Thi Bin, secrétaire 
du comité vietnamien pour la solidari­
té avec le peuple américain, s’est décla­
rée convaincue que les organisations 
humanitaires vieilleront à ce que les 
trois pilotes aient un retour paisible 
dans leurs foyers et ne soient pas uti­
lisés par l’administration américaine à 
des fins militaires ou de propagnade.

Les trois pilotes pourront visiter Ha­
noi en compagnie du secrétaire du co­
mité vietnamien pour la solidarité avec 
le peuple américain, M. Tran Thong 
Quat, qui a officiellement accueilli la 
délégation. Les aviateurs américains de­
vraient quitter Hanoi en principe le 23 
septembre.

Dans la capitale nord-vietnamienne sont 
arrivés également samedi deux autres 
américains; le prêtre catholique Harry 
Burry qui s’était symboliquement atta­
ché aux grilles de l’ambassade des Etats- 
Unis à Saigon pour protester contre 
la guerre au Vietnam et une militante 
catholique, Mme Marian Bamilton.

MADRID (d’après AFP) - L’avion 
de la compagnie aérienne Scandinave 
SAS, détourne vendredi par trois pira­
tes de l’air croates, a regagné Copenha­
gue samedi soir.

L’appareil, un DC-9-21, avait décol­
lé dans l’après-midi de Madrid, où il 
avait atterri samedi avec à son bord les 
trois “oustachis” pirates de l’air et les 
six détenus croates, libérés par le gou­
vernement suédois, en échange des 
passagers gardés en otages.

Les pirates de l’air yougoslaves qui se 
sont rendus aux autorités espagnoles 
après un suspense de plusieurs heures, 
ont été transférés au siège de la sécu­
rité, où ils ont été mis à la disposition 
de la justice militaire.

Entre-temps, la Suède a demandé 
l’extradition des auteurs du détourne­
ment. Le premier ministre de Suède, 
M. Olof Palme, a exprimé son soulage­
ment devant l’aboutissement satisfai­
sant de l’affaire du détournement et a 
constaté que l'attitude adoptée par le 
gouvernement suédois à l’égard des ra­
visseurs s’était révélée efficace. Nous 
avions le sentiment que le projet des 
pirates était assez confus, qu’ils ne sa­
vaient pas très bien où ils pourraient 
trouver asile. Il s’agissait pour nous de 
retarder le plus possible leur départ, 
sans cependant rien faire qui puisse 
mettre en danger la vie des passagers 
et de l’équipage de l’avion.

Le premier ministre a déclaré que 
dès qu'il avait été informé de l'atter­
rissage à Madrid de l’avion, le gouver­
nement suédois avait demandé aux auto­
rités espagnoles d’arrêter les ravis­
seurs. C’ est fait maintenant. Nous res­
tons en contact avec les autorités espa­
gnoles. a dit M. Palme.

Le premier ministre estime en tout 
cas que les trois ravisseurs devront pas­
ser en jugement en Suède.

Dans Tes milieux juridiques de Ma­
drid, on pense que les trois oustachis, 
auteur du détournement, pourraient être 
retenus en Espagne et jugés selon les 
lois en vigueur, qui assimilent la pira­
terie aérienne à un délit de droit com­
mun. Les six autres Croates, parmi les­
quels figurent les deux auteurs du meur­
tre de l'ambassadeur yougoslave en Suè­
de Vladimir Rolovic, le 7 avril 1971, pour­
raient être, selon ces mêmes milieux, 
renvoyés en Suède. La Yougoslavie fait- 
on remarquer à ce propos n’a pas de 
relations diplomatiques avec l’Espagne.

Voici le film des événements:

• Vendredi 16h22: un avion de la compa­
gnie SAS détourné par trois yougoslaves d'o­
rigine croate est contraint de se poser sur 
l'aérodrome de Malmoe. L'avion, un DC-9 
des lignes intérieures suédoises, avait quitté 
Goeteborg avec 36 passagers et 5 membres 
d’équipage.
• Par l’intermédiaire du pilote, les trois 

pirates demandent la libération de sept de 
leurs compatriotes détenus dans des prisons 
suédoises, et leur transport par hélicoptère

à Malmoe dans un délai de huit heures.
• Les trois pirates exigent qu’un avion 

soit mis à leur disposition afin qu'ils puissent 
quitter la Suède avec leurs sept compatrio­
tes parmi lesquels figurent les deux assas­
sins de l’ambassadeur yougoslave en Suède, 
en avril 1971.
• Un conseil des ministres extraordinaire 

est convoqué à Stockholm.
• D’ importantes forces de police sont 

massées aux abords de l’aéroport de Mal­
moe, mais à distance de l'appareil, les pirates 
ayant menacé de le faire sauter si des poli­
ciers ou des journalistes s’en approchaient
• 21h55: Le premier ministre suédois, 

M. Olof Palme, declare que le gouvernement 
prendra toutes les mesures nécessaires pour 
sauvegarder les vies humaines.
• vers 22 heures, un porte-parole du mi­

nistère de la justice confirme officiellement 
que les deux Croates condamnés à la prison 
à perpétuité pour le meurtre de l'ambassa­
deur yougoslave ont été transportés à Mal­
moe où ils seront échangés avec cinq de leurs 
compatriotes contre les passagers de l'avion 
de la SAS.
• M. Olof Palme confirme lui-même la 

nouvelle au cours d’une conférence de presse.
• Sur la demande des pirates, eux et leurs 

otages reçoivent des aliments et des boissons.
• 23h50: Les sept prisonniers croates 

arrivent sur l’aérodrome de Malmoe.
• Les autorités suédoises demandent aux 

sept croates s'ils acceptent d’être remis aux 
pirates, et leur donnent un délai d une demi- 
heure pour se décider
• 02hl3: Six des sept croates acceptent 

de monter à bord de l'avion dérouté.
• 02h42: Après diverses tractations 

l’échange des Croates contre les passagers 
de l'avion commence.
• 03hl0: Trente passagers sont libérés 

en échange de trois Croates.
• 03h27: Les pirates posent comme préa­

lable à la libération des cinquante autres pas­
sagers que le plein des réservoirs soit fait
• 03n59: Les pirates demandent des in­

dications météorologiques concernant le 
Danemark, l'Allemagne occidentale, la Suis­
se et ITtalie.
• 04h22: Les six Croates réclament un 

million de couronnes, soit $200,000 avant de 
relâcher les 50 passagers encore à bord.
• Les Croates n'exigent plus que 500,- 

000 couronnes de rançon pour relâcher les 
50 passagers.
• Les trinquantes passagers sont libérés 

en échange de deux valises contenant les 
500.000 couronnes ($100,000).
• 07h 55: Le DC 9 décolle pour une des­

tination incertaine. On pense que l’avion 
pourrait se diriger soit vers l'Espagne soit 
verts le Portugal.
• lOh Le premier ministre suédois 

justifie la décision de son gouvernement de 
céder aux exigences des auteurs du détour­
nement.
• Uh.: Le DC-9 atterrit sur l'aéroport 

de Madrid. Des négociations s'ouvrent entre 
les pii ates et les autorités espagnoles.
• 14h25: Les neuf croates se rendent à 

la police qui saisit la rançon de 500,000 cou­
ronnes Les neuf oustachis sont emmenés 
au siège de la sécurité espagnole
• 17h25: Les auteurs du détournement 

seront mis h la disposition de la juridiction 
militaire.
• 18h : La Suède demande l'extradition 

des auteurs du détournement.
• 19h,: L'avion détourné regagne Stock­

holm.

B du monde entier
• WASHINGTON, (AFP)
La fortune personnelle du 

président Nixon est de 765.118 
dollars en valeur nette, ce qui 
représente une augmentation 
de 168.218 dollars par rap­
port aux fonds qu'il possé­
dait au moment de son entrée 
à la Maison-Blanche.

L'état des finances du pré­
sident et de Mme Nixon a été 
divulgué par la Maison-Blan­
che samedi. Le dernier rap­
port sur les avoirs du couple 
présidentiel remonte à 1965

D'après un communiqué dis­
tribue par les services de 
presse de la présidence, les 
ressources des Nixon se com­
posent d’argent comptant, de 
bons d’épargne, d’assurances 
vie, de possessions person­
nelles et de biens immobi­
liers en Californie et en Flo­
ride.

Le total brut de ces ressour­
ces représente 1.293.056 dol­
lars dont sont déduits 518.138 
dollars en hypothèques et en 
impôts sur les salaires des 
employés.

La Maison-Blanche précise 
par ailleurs qu’à l’exception 
de faibles sommes d’intérêt 
provenant des bons d'épargne, 
le revenu du président pro­
vient entièrement de son sa­

laire annuel de 200,000 dol­
lars et d’une allocation de 
frais de 50,000 dollars auto­
risée par le Congrès.
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Défi libanais à la présence 
des fedayine dans TArkoub?
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LE CAIRE (AFP) Un exposé du 
commandement général des forces de la 
révolution palestinienne, sur la situa­
tion au Liban à 14 heures, a été diffusé 
hier soir par le Fatah dans un bulletin 
d'information distribué au Caire.

Le commandement général déclare 
que:

1) une délégation palestinienne dirigée 
par M. Yasser Arafat, président de 
l’Organisation de libération de la Pa­
lestine, s’est entretenue avec une déléga­
tion libanaise dirigée par le chef du gou­
vernement, M. Saeb Salem. La teneur de 
l’entretien a été la suivante:

a) la délégation libanaise a exposé les 
demandes de l’armée qui, dit le comman­
dement général, sont considérées com­
me un défi à la présence et à la liberté 
de déplacement des forces palestiniennes,

b) la délégation palestinienne a deman­
dé une explication officielle sur les me­
sures réclamées par l’armée libanaise ;

c) elle a informé les autorités liba­
naises qu’il était difficile d'approuver de 
telles demandes, impossible de discuter 
de ces questions dans les conditions ac­
tuelles de l’agression, et qu'il était plus 
opportun d’examiner ces questions mili­
taires au cours d’une réunion spéciale :

D) La délégation libanaise, interrogée

Une formation de blindés israéliens pénètre en territoire libanais. L opération a duré près de 36 heures.
(Téléphoto AP)

L accord du Caire et le "Fatahland"
BEYROUTH (AFP)-L’ac­

cord du Caire régissant les 
rapports entre les autorités 
libanaises et la résistance pa­
lestinienne, signé le 3 novem­
bre 1969 par le général Emile 
Boustany, commandant en chef 
de l’armée libanaise et M. 
Yasser Arafat, président de 
l’OLP, faisant suite à la gra­
ve crise libano-palestinienne 
d’octobre 1969. Cet accord, 
pour la première fois, offi­
cialisait la présence des fe­
dayine au Liban.

Le 20 avril 1970. quelques 
journaux libanais publiaient 
le texte de cet accord, dont 
le contenu, tel qu’ils le présen­
taient, n’a été depuis ni con­
firmé, ni démenti par les deux 
parties intéressées.

L’accord du Caire autorise 
la participation des Palesti­
niens résidant au Liban à la 
lutte pour la libération de la 
Palestine, mais dans le cadre

du maintien de la souveraine­
té et de la sécurité du Liban. 
Il prévoit également l’octroi 
de facilités de passage aux 
fedayine et la délimitation des 
points de passage et d’obser­
vation dans les régions fron­
talières. L'accord assure un 
passage jusqu’à la région de 
l’Arkoub (sud-est du Liban). 
L’armée libanaise accepte de 
constituer avec les groupe­
ments armés des organisations 
palestiniennes des unités mix­
tes de contrôle chargées de 
vérifier la mise en application 
des termes de cet accord. Le 
commandement de la lutte 
armée palestinienne (CLAP) 
contrôle les actions des mem­
bres de tous les mouvements de 
résistance pour qu’ils n’inter­
viennent pas dans les affaires 
libanaises. L’armée libanaise 
facilite les travaux des centres 
médicaux et de ravitaillement 
pour l’action fedayine.

Une des clauses de cet ac­

cord précise que celui-ci de­
meurera ultra-secret.

Le 24 mai 1970, le conseil 
des ministres libanais devait 
prendre un arrêté interdisant 
a la résistance palestinienne 
de tirer à partir du territoire 
libanais contre Israël ou de 
placer des mines près de la 
ligne d’armistice libano-israé- 
lienne. Cet arrêté interdisait 
également aux fedayine de cir­
culer en armes dans les ag­
glomérations.

Quant à l'Arkoub, zone bap­
tisée par les Israéliens "Fa- 
tahland", où se déroulent les 
opérations israéliennes, est 
une région accidentée, recou­
verte de forêts, qui s’étend aux 
confins du Liban du sud et du 
Golan, sur les pentes du mont 
Hermon.

La présence de fedayine au 
Liban avait été limitée géogra­
phiquement à la région de 1 Ar- 
koub par le traité du Caire.
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Une semaine, c'est trop pour 
la normalisation sino-nippone
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YAMAGATA (AFP) - M. 
Kakuei Tanaka, premier mi­
nistre japonais, a déclaré au 
cours d une conférence de 
presse, que sa visite en Chi­
ne aurait lieu vers le 1er oc­
tobre et quelle durera quatre 
ou cinq jours, car il n’aura pas 
bésoin d'une semaine pour nor­
maliser les relations diplo­
matiques du Japon avec le 
gouvernement de Pékin.

Le chef du gouvernement 
japonais a précisé que son 
itinéraire sera établi défini­
tivement une fois que la mis­
sion du parti libéral-démocra­
te, actuellement à Pékin, sera 
de retour à Tokyo, c’est-à- 
dire mercredi, et que les dé­
tails de cet itinéraire seront 
publiés simultanément à To­
kyo et à Pékin.

Evoquant les relations du
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* TECHNIQUES ADMINISTRATIVES
Comptabilité 101, 201, 301,401
Initiation au droit des affaires
Le droit du travail
Personnel
Marketing I - Il
Structure de l'entreprise
Approvisionnement

- Commerce de détail
Science du comportement et gestion 
du personnel
Techniques de sélection et de gestion 
du personnel
L'évaluation des tâches et la rémunération 
La négociation collective

- La production
Prix de evient et systèmes 
Mathématiques financières 
Introduction à l'économique 
Monnaie et banque

COMPTABILITÉS DE GESTION (R.I.A.)
La comptabilité, ses principes et ses règles 
Initiation à l'économique 
Rédaction de rapports

* CERTIFICATS D ÉTUDES COLLÉGIALES EN 
TECHNIQUES ADMINISTRATIVES

COURS CULTURELS
- Organisation picturale 

Céramique 
Décoration intérieure

- Escrime 
Golf
Gymnastique

- Tennis
- Tir à l'arc

Pour plus de renseignements adressez-vous

SERVICE DE L’ÉDUCATION PERMANENTE 
COLLÈGE ÉDOUARD-MONTPETIT 
945 Chemin Chambly, Longueuil, P.Q. 
679-2630

FISCHER-SPASSKY
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Les 21 parties 
de Reykjavik

commentées par Jacques Labelle 
et Gille Brodeur

Directeurs de la revue Québéchecs, 
Broché, format 6" x 9"

128 pages $2.95
GUÉRIN

4440 rue Saint-Denis 
Montréal 131

Tél.: 843-6241
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sur l’objectif des mouvements de troupes, 
a répondu, dit le commandement, d’une 
manière circonspecte et brève, décla­
rant qu’il s'agissait de prévenir une nou­
velle agression israélienne contre l’Ar­
koub. ,

El La délégation palestinienne a de­
mandé pourquoi elle n’avait pas été in­
formée. Cela pour éviter aux Palesti­
niens d’être pris par surprise et pour 
permettre de coordonner l’opération, 
étant donné que les Palestiniens sont 
dans cette région, en nombre important.

2) La radio libanaise pretend que les 
forces israéliennes ont commencé leur 
retrait, mais ces informations sont ab­
solument fausses, affirme le commande­
ment, Bien au contraire, les troupes 
israeüennes ont commencé a touiller 
les villages à la recherche des fedayine 
et ont établi des postes de contrôle sur 
certaines routes.

3) La censure a été imposée au Liban 
sur les informations concernant la résis­
tance palestinienne, et la presse libanai­
se s’est abstenue d’évoquer le rôle de la 
résistance dans le combat. Les autorités 
libanaises ont en effet donné des instruc­
tions très strictes pour que les organes 
d'information s'abstiennent d’évoquer 
de quelque manière que ce soit le rôle

de la résistance palestinienne et ont in­
terdit à la presse de pubher les infor­
mations de 1 agence WAF A.

4) Diverses unités de l’armée liba­
naise ont pris position de manière a 
paralyser nos forces et à entraver leurs 
opérations contre l’ennemi. Les unites 
libanaises ont commencé à occuper des 
points stratégiques pour renverser le 
siège de nos combattants, poursuit le com­
mandement général.

5) Plusieurs patrouilles de l’armée li­
banaise ont intercepté certaines de nos 
unités, les ont provoquées et leur ont de­
mandé d’évacuer les routes et de ne pas 
se déplacer.

6) De violents combats se poursuivent 
entre nos fedayine et les troupes enne­
mies dans les régions de Jouaya et à l’est 
de Tyr, de Cana, de Manaouya, de Kafre 
Kalan, de Houra et de Majdal Salam (c’é­
tait à 14 heures, dimanche).

7) Nos unités spéciales, qui opèrent 
dans les secteurs occupés par l'ennemi, 
ont lance plusieurs offensives contre les 
troupes israéliennes, qui ont subi de 
très lourdes pertes.

8) Nous estimons que la situation en ce 
qui concerne les autorités libanaises 
est la suivante la situation est très gra­
ve

Cette région rocailleuse, qui 
s’étend sur une soixantaine de 
kilomètres carrés, est peu, 
peuplée. 11 s’y trouve cepen­
dant quelques villages dont les 
habitants vivent de travaux 
agricoles.

Difficile d’accès, surtout en 
hiver, le “Fatahland” est re­
lié au sud de la Syrie par une 
piste qui contourne le Golan. 
En février 1972, lors des 
combats entre l’armée israé­
lienne et les fedayine, les Is­
raéliens avaient dû utiliser 
des bulldozers afin d’ouvrir la 
route aux blindés.

Les fedayine qui se trouvent 
dans l’Arkoub, deux ou trois 
mille, compte tenu des allées 
et venues vers la Syrie et vers 
les camps palestiniens de l’in­
térieur. ne constituent qu’une 
infirme partie de la popula­
tion palestinienne libanaise: 
300,000 personnes, soit un peu 
plus du dizième de la popula­
tion libanaise (2,6 millions).

Japon avec Taiwan, M. Tanaka 
a déclaré qu’il était important 
d’expliquer aux Formosans 
les circonstances qui l’ont 
conduit à décider de se rendre 
à Pékin. Des émissaires se­
ront envoyés à Taiwan toutes 
les fois qu'il le sera nécessai­
re afin d'expliquer la politique 
japonaise de normalisation des 
relations avec la Chine.

Enfin, M. Tanaka a indiqué 
qu'il n’avait pas l’intention de 
dissoudre la diète ni d'organi­
ser des élections anticipées.

■ AVIS -
RÉVISION DES LISTES ÉLECTORALES URBAINES 

DES DISTRICTS ÉLECTORAUX DE 
DUPLESSIS ET DE GATINEAU

VOUS DEVREZ DÉPOSER VOS DEMANDES EN INSCRIPTION, 
EN RADIATION OU EN CORRECTION À L'UN DES ENDROITS 

SUIVANTS: (LE PLUS PRÈS DE VOTRE DOMICILE)

BUREAUX OUVERTS
Jusqu'au 28 septembre inclusivement 

de 8 heures a.m. à 10 heures p.m.

DUPLESSIS GATINEAU

POUR LA VILLE ÜE

POUR LA VILLE
D'AYLMER

57 Eardley Road

POUR PARTIE DE LA CITÉ
SCHEFFERVILLE: DE HULL COMPRISE

21S1/^ rue Redmond DANS LE DISTRICT

POUR LA CITÉ DE

ÉLECTORAL DE 
GATINEAU:

251 rue Cité des Jeunes
35 rue Hinchey

POUR LA MUNICIPALITÉ
SEPT-ÎLES: DE LUCERNE:

32 rue Leventoux 29 rue Laurier
(Bureau du président POUR LA VILLE DE
d'élection) MANIWAKI:
677 avenue Cartier 23 nord, rue Principale

(Bureau du président
39 rue des Épinettes d'élection)

POUR LA VILLE D£ 
TOURAINE:

55 rue Calais

(Parc Ferland)

N.B. - Tout électeur peut demander l'inscription 
de son nom sur la liste électorale de même 
que celui de ses proches parents domiciliés 
dans une section urbaine du même district 
électoral.

Publié par le
PRÉSIDÂT GÉNÉRAL DES ÉLECTIONS DU QUEBEC
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Mme Lucie de Vienne consacre ses 200personnes appuient l'abbé Gadbois 
énergies aux enfants dyslexiques par Jean-Pierre Proulx

par Renée Rowan

On en parle de plus en plus, 
mais on sait encore très peu 
de choses de la dyslexie, ce 
"strabisme auditif" qui affecte 
entre le 15 et 30% de la popula­
tions scolaire, nous dit Mme 
Lucie de Vienne, comédienne 
et animatrice bien connue qui 
consacre aujourd'hui toutes ses 
énergies à ce quelle nomme 
la "physiothérapie audio-la­
ryngée".

Ayant mis au point une mé­
thode pour le traitement de la 
dyslexie. Mme de Vienne vient 
de publier chez Leméac un ou­
vrage très complet sur la ques­
tion, ouvrage qui éclairera et 
encouragera les parents d'en­
fants dyslexiques.

De nombreux spécialistes 
prétendent qu'on ne se guérit 
jamais de la dyslexie, pas plus 
qu'on ne se guérit du diabète. 
C est possible, nous dit l'au­
teur. Cependant, l'expérience 
lui a démontré le contraire. 
Avec l'aide d'assistants, elle 
a traité au cours des onze der- 
meres années plus de 2,000 su­
jets sans enregistrer d’échec. 
On peut, affirme-t-elle, élimi­
ner la plupart, sinon la totali­
té de tous les symptômes de 
la dyslexie. En même temps 
que ceux-ci. bien des effets et 
bien des séquelles disparais­
sent également. Le dyslexique 
reprend goût à la vie et en
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Mme Lucie de Vienne au travail. (Photo Le Devoir par Bernard Lauzé)

heureux, sensible a lexces, 
frustré, irritable, facilement 
blessé. Il souffre d'un com-

maine, parfois même chaque 
jour Les progrès commen­
cent à se faire sentir dès lameme temps sa placemans ^e fitaXe lnconscient culpabi- dixième leçon et deviennent 

monde. ~ ute envers ses parents, sa vite encourageants autant pour
Pour beaucoup de gens, la 

dyslexie est considérée comme 
une "difficulté spécifique d'ap­
prentissage de la lecture et de 
récriture". Cette difficulté, 
facilement reconnaissable n'est 
cependant que le plus évident 
des symptômes qui révèlent 
l'existence d'un ensemble com­
plexe de troubles de relation: 
relation entre soi et le monde, 
entre soi et la lettre, troubles 
dans l'espace et troubles dans 
le temps.

Si on ne connaît pas les cau­
ses de la dyslexie, nous dit 
Mme Lucie de Vienne, on en 
connait pourtant les symptô­
mes: inversion et contusion de 
certaines graphies (p et b; t 
et d: k et g, f et v; s et z: 
plus rarement m et m. A ce­
la. il faut ajouter l'inversion 
de '•yllabes, la substitution 
d'’ iiots, les sautes de lignes, 
eu. Le temps de la lecture 
devient un véritable temps de 
cauchemar pour le dyslexi­
que.

Dès qu un entant ayant at­
teint sa deuxième année sco­
laire éprouve des difficultés 
d'apprentissage en lecture, 
en compréhension d un texte 
lu. en écriture ou en ortho­
graphe. alors quil semble 
par ailleurs normalement in­
telligent. il y a lieu de se de­
mander tout d'abord si ren­
iant n est pas dyslexique. 
La connaissance des premiers 
symptôme est donc fort utile 
et ! ouvrage de Mme de Vien­
ne. vous y aidera. Cette con­
naissance permet de gagner 
un temps précieux perdu en 
visites inuties 'psychologues, 
hôpitaux et cliniques diver­
ses1 qui ne servent qu'à trau­
matiser l'enfant sans l'amé­
liorer de manière notable. 
Ce sont les garçons plus que 
les filles qui sont atteints de 
dvslexie: 4 garçon pour une 
fille.

L'entant dyslexique est mal­

famille. ses maîtres, ses ca­
marades. Il est accusé de 
paresse, à moins qu'on ne le 
classe parmi les retardés 
ou les déficients mentaux. 
Pourtant, ce sont souvent des 
sujets doués, sinon surdoués. 
Mais ils doivent mettre trois 
fois plus de temps que leurs 
camarades ou leurs collègues 
pour réussir, quand ils y ar­
rivent.

Mme de Vienne qui se spé­
cialise depuis de longues an­
nées dans l'étude du tandem 
"voix-personnalité", est con­
vaincu que la dyslexie est 
avant tout un problème d'ori­
gine auditive. Elle s'appuie en 
cela sur les théories de Dr. A. 
Tomatis. Tous les dyslexiques, 
nous dit-elle, présentent un 
déséquilibre auditif et c'est 
à ce niveau, selon elle, que 
se trouve la solution.

Il est possible de corriger 
la dyslexie à l'aide d'un inté­
grateur de son qui réalise 
l'intégration des engramma- 
tions auditives droite et gau­
che pour en arriver à assu­
rer un bon langage, une bonne 
lecture et finalement une bonne 
orthographe.

Mme de Vienne travaille dé­
jà depuis plusieurs années 
avec cet appareil. Elle s'occu­
pe des adolescents et des adul­
tes. Mme Ghislaine Poulin, 
son assistante, une institu­
trice de formation, s'occupe 
tout particulièrement des jeu­
nes enfants entre 7 et 13 ans. 
Chaque leçon est individuelle 
et dure une heure: les douze 
premières minutres sont con­
sacrées à de la relaxation ac­
tive puis on travaille avec 
l aide de l'intégrateur de son 
pendant 25 à 30 minutes. Le 
reste de l'heure est consacré 
à amener l'élève à s'expri­
mer. à faire de la dictée, etc.

La durée du traitement est 
de 35 à 50 heures selon la 
gravité des cas, à raison de 
deux ou trois heures par se-

Est-ce que ces frais ne de­
vraient pas être assumés par 
l'assurance-maladie, car cela 
en est vraiment une.

"Le salut par l'argent, la condam­
nation par l’amour. Le quartier recru­
cifié. Plus d argent, moins de person­
nes. Le Christ a choisi les petits, l’ar­
chevêché ??? On choisit l'argent avant 
la vie. Promotion du milieu par le bin­
go. Sainte Prudence, priez pour nous!”

Voilà ce que l’on pouvait lire hier 
matin entre llhOO et 12h30 en face de 
l'église sur le Saint-Jean-Baptiste, sur 
les pancartes que portaient les quelque 
deux cents manifestants venus accor­
der leur appui à l'abbé André Gadbois, 
récemment démis de ses fonctions de 
vicaire par l'archevêque de Montréal.

La manifestation, organisée par des 
membres de la JOC montréalaise, re­
groupait des jeunes de ce dernier or­
ganisme. des citoyens de Pointe-Saint- 
Charles, des membres de l'équipe 
presbytérale de Ste-Cunégonde dont le 
curé, des membres de l'Office de ca­
téchèse du Québec, des représentants 
de l'Institut de pastorale aes domini­
cains ainsi que du Centre de pastorale 
en milieu ouvrier en plus d'un certain 
nombre de jeunes pretres et de nom­
breux paroissiens de Saint-Jean-Bap- 
tiste.

Dans le communiqué remis aux jour­
nalistes, les organisateurs de la ma­
nifestation écrivent ne pas "compren­
dre la décision de l'archevêché de con­
gédier un homme engagé pour la lutte 
a la libération de l’homme, parce qu'il 
croit comme nous que c’est ça le fait 
évangélique, que c’est ça que le Christ 
a voulu pour les hommes”.

"En suivant les écrits de ces Mes­
sieurs de la hiérarchie, on pourrait s’i­
maginer qu’André avait leur bénédic­
tion; mais non. On le congédie parce 
qu'il faut bien que la paroisse fasse un

peu d'argent. Ça prend donc un admi­
nistrateur, on choisit volontairement l'ar­
gent à la Vie.

"On comprend encore moins cette dé­
cision qui est en contradiction flagrante 
avec les belles déclarations des évê­
ques sur la justice sociale dans le 
monde, sur la libération de l'homme.”

"C’est, conclut-on, peut-être plus évan­
gélique de faire des "bingos’^ et d'en­
courager les gens à la compétition en­
tre eux, au heu de les regrouper pour 
pouvoir s’en sortir ensemble, solidai­
res les uns des autres".

Pour sa part, le célébrant de la mes- 
sf dominicale qui n'était le curé - a lan­
cé un appel à la réconciliation et au 
pardon des offenses. L'évangile du jour 
portait précisément là-dessus. "Peut- 
etre devrions-nous sortir de l’Eglise, 
a-t-il dit, pour nous réconcilier avec 
ceux qui sont dehors. Ce serait extra­
ordinaire. C'est quand il y a des affron­
tements qu'il faut se demander comme 
le Seigneur nous a demandé de vivre 
ces situatiohs".

Après la manifestation, l'abbé Gadbois, 
arrivé depuis quelques minutes, nous a 
déclaré qu’il avait logé un grief au­
près du comité des griefs du diocèse. Ce 
comité a été mis sur pied en juin 70 
par Mgr Grégoire, L'ex-vicaire a cepen­

dant tenu à garder confidentiel le contenu 
de son grief, le comité siégeant à 
huis clos. 11 a simplement précisé qu’il 
s'adressait à l'Office du clergé, or­
ganisme diocésain en charge des nomina­
tions des prêtres.

Il a en outre, au cours de la semaine, 
rencontré à quelques reprises le direc­
teur de cet office, M. Ivahoé Poirier, 
p.s.s., à qui il a suggéré de le libérer 
pour un an pour pouvoir continuer à tra­
vailler dans la paroisse Saint-Jean-Bap­
tiste sans être rattaché comme tel à la 
paroisse. La proposition, a-t-il dit, a été 
reçue avec sympathie mais son accep­
tation est, lui a-t-on dit, rendue plus dif­
ficile à cause de la publicité qui entoure 
le conflit.

D'autre part, divers groupes ont con­
tinué au cours de la semaine dernière 
a mené des actions pour appuyer l'ab­
bé Gadbois. Des paroissiens ont envoyé 
une lettre collective à l evêque de même 
qu’un groupe de religieuses du quartier. 
On connait déjà la prise de position 
des jeunes pretres. Enfin, le journal 
"Inter”, publié par des paroissiens, a 
fait paraître un numéro spécial. On y 
lit plusieurs prises de position dé 
même que la retranscription au texte de 
l’homélie de l’abbé Gadbois, prononcé 
dimanche dernier.

Développement et Paix: revenus accrus
Développement et Paix, un organis­

me de l'épiscopat canadien, a aug­
menté ses revenus de plus de deux 
millions de dollars au cours de son der­
nier exercice financier. C'est ce qu'in­
dique un communiqué de M. Roméo 
Maione, directeur de l'c: organisme.

Celui-ci précise que 92% de ces re­
venus ont été dépensés pour les réfu­
giés de la guerre de l'Inde et du Pa­
kistan, pour les écoles radiophoniques 
en Amérique latine et les cliniques 
mobiles en Afrique. On a en fait finan­
cé plus de 300 projets de développe­
ment dans 47 pays.

l'enfant que pour les parents 
et les instituteurs. On comp­
te d'ailleurs beaucoup sur la 
collaboration des uns et des 
autres: c'est l'essentiel.

A moins que vous n appar­
teniez à un programme d'as­
surance privée qui défraie ce 
genre de traitement, la dysle­
xie reste encore une mala­
die de riche puisque chaque 
heure de traitement chez Mme 
Lucie de Vienne coûte $15.00. 
C'est beaucoup quand vient le 
temps de regler la facture, 
mais c'est peu pour redonner 
à l'enfant les "oreilles " aux­
quelles il a droit comme tout 
le monde et qui lui permet­
tront de reprendre sa place 
dans le monde des normaux.

Le bilinguisme 
en Louisiane

BATON ROUGE (Louisia­
ne) (AFP) Une associa­
tion des maires de Louisia­
ne pour la promotion du bilin­
guisme vient d'être constituée 
a l'initiative de M. Edwin Ed­
ward, gouverneur de Lousiane.

Les maires ont formé cette 
association afin de favoriser 
la renaissance du français en 
Louisiane et la vocation du bi­
linguisme sur le plan interna­
tional au moyen de jumelages 
de villes et d échanges cultu­
rels, touristiques, économiques 
et sociaux avec les villes d au­
tres pays francophones, a dé­
claré un de leurs porte-paro­
le.

La nouvelle association a dé­
jà pris contact avec la Fédéra­
tion mondiale des Mlles jume­
lées dont le siège est a Paris, 
en vue de créer des liens plus 
étroits entre des villes de Loui­
siane et des villes de France 
et du Canada. Le porte-parole 
de l'association a évoqué en 
particulier la possibilité d'un 
jumelage prochain entre la 
Nouvelle-Orléans et la ville 
française d'Orléans
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COURS
DU CEGEP DE SAINTE-FOY

VENTE
Pour le personnel des ventes :

102 heures de cours répartis sur 
deux années.

Le samedi avant-midi, de 9h. à 
midi - 14 octobre 1972 au 24 
mars 1973

- Initiation à la psychologie
- Marketing
- Économie politique
- Éthique professionnelle 

Personnalité
- La vente
- Crédit et recouvrement
- Relations publiques 

Droit commercial

GÉRANCE DE VENTE
Pour le surveillant ou lé Directeur des Ventes; 

40 heures de cours

Le samedi après-midi de 1 3h 
à 17 h.
14 octobre 1972 au 16 décembre 
1972

Position du gérant des ventes dans 
l'entreprise
Droits et responsabilités 
Le Marketing et ses implications 
Planification du travail 
Territoires de ventes 
Établissements des budgets 
Recrutement et sélection des ven­
deurs
Attitude du gérant des ventes

Ces cours sont offerts en collaboration avec le Comité du Cours de Vente de la Région 
Universitaire de Montréal de l’A.P.C.V. et sont donnés à :

L'UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL
Prospectus et renseignements sur demande au Comité régional de :

l’Association Professionnelle Catholique

DES V OYAGEURS DE COMMERCE DU CANADA

2950 rue MASSON, (SUITE 204), MONTRÉAL 405 
Téléphone : 728-4548
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LE DEVOIR Cahier Montréal, lundi 18 septembre 1972

Ces deux millions et demi de déplacés que Ton dit réfugiés
par Maurice Cohen

NATIONS-UNIES (Genève) 
(AFP) - Ils sont de toutes les 
races, de toutes les couleurs 
et de toutes les religions.

. Ils étaient au nombre de deux 
millions et demi qui, au der­
nières nouvelles, relevaient 
du mandat du haut commissa­
riat de l’ONU pour les réfu­
giés, mais à ( heure où ces 
lignes paraîtront, ce chiffre 

officiel - pourrait bien 
avoir augmenté de quelques di­
zaines de milliers, venus d'A­
frique orientale ou d’ailleurs.

La plus amère illusion des 
Nations unies quand, au lende­
main de la guerre, elles ont 
fondé un organisme pour pren­
dre en main le problème des 
personnes déplacées, était 
qu'il ne pouvait s’agir que d'u­
ne institution provisoire qui 
réglerait le problème en quel­
ques mois.

Il y a des réfugiés depuis 
qu'il y a des hommes sur ter­
re, et à en juger par les énor­
mes progrès accomplis depuis 
le paléolithique, il y en aura 
toujours. Un réfugie, selon la 
définition que lui donne l'ONU 
est une personne gui, persécu­
tée ou craignant d’etre persécu­
tée du fait de sa race, de sa re­
ligion, de sa nationalité ou de 
ses opinions politiques, se 
trouve hors du pays dont il a 
la nationalité ou dans lequel il 
avait sa résidence habituelle. 
Ce réfugié est, en termes ju­
ridiques, un res nullius, la 
chose de personne, c’est-à- 
dire une épave que le diction­
naire définit comme étant un 
objet abandonné et rejeté sur 
le rivage.

A partir d'un certain degré 
d'horreur, les chiffres h ont 
plus aucune signification: que 
peut-on éprouver quand on ap­
prend qu'il existe 700.000 régu- 
giés à Hong-Kong, un demi- 
million au Zaire, 200.000 en 
Ouganda, tant de milliers de 
Tibétains en Inde et tant de 
centaines de milliers d'Afri­
cains ballottés entre les na­
tions au hasard des coups d'E­
tat ou des luttes ethniques ou 
politiques?

Or. de sentiment, c’est ce 
dont le haut commissariat de 
l'ONU pour les réfugiés a le 
plus besoin, cette minuscule 
organisation dont le chef est 
un prince - Sadruddin Aga 
Khan - a sur les épaules tou­
tes les misères de fhumanité, 
mais ne dispose que d'un bud­
get de 9 millions de dollars par 
an, mendie auprès des nations, 
et qu'elle n est, évidemment, 
jamais sûre de toucher. Quand 
une catastrophe humaine d une 
ampleur particulière se pro­
duit, comme l'exode de 200 - 
000 personnes du Soudan méri­
dional il y a quelques années, 
le haut commissariat s’en va 
agiter sa sébile aux quatre 
points cardinaux pour quéman­
der un petit supplément. C’est 
là où intervient le sentiment. 
Ces 200.000 personnes avaient 
été installées tant bien que 
mal au Zaire, en Ouganda, en 
République Centrafricaine, en 
Ethiopie. Voici qu’elles peuvent 
rentrer chez elles. Il faut met­
tre en place une infrastructure, 
tracer quelques routes. Sou­
dain, un demi-million d’autres 
Soudainais, qui s'étaient régu- 
giés dans la orousse, font sur­
face. Ils ont, eux aussi, besoin 
de tout.

C'est une sorte de perpetu- 
um mobile affolant et où, pour 
pouvoir agir il faut s'abstenir 
de trop comprendre. Le Zaire 
offre l’hospitalité sur son ter­
ritoire à plusieurs dizaines 
de milliers de réfugiés, alors 
que plusieurs milliers de 
ses citoyens sont réfugiés ail­
leurs. C’est le cas de nom­
breux pays africains. L'Ougan­
da qui a décidé de se débar­
rasser de ses Asiatiques, éta­
blis sur son territoire depuis 
des dizaines d'années, abrite 
un très grand nombre de ré­
fugiés venus de divers hori­
zons.

Le haut commissariat aurait 
été perdu, dès sa création en 
1951, s'il n’avait observé un 
principe de bon sens: en aucun 
cas n'entretenir un réfugié, 
mais faire en sorte qu'il se 
dissolve dans le pays qui l'a 
reçu. C'est pourquoi il tire 
de son maigre budget des ré­
sultats miraculeux: une fois 
obtenue l'autorisation du pays 
d'accueil, il aide les réfugiés à 
se construire des cases, â

Des poursuites 
contre Winnipeg?

WINNIPEG (PC) M. Ro­
ger Collet, président de la So­
ciété franco-manitobaine, a dé­
claré que l'on intentera des 
poursuites judiciaires contre la 
ville de Winnipeg, s'il le faut, 
pour obtenir des indications 
bilingues de rues à St-Bonifa- 
ce.

C'est un sujet auquel nous 
tenons, dit-il, mais nous irons 
en cour s'il n'y a pas moyen 
d'arriver autrement à des ré­
sultats.

Le conseil municipal a pré­
vu un montant de $44,700 pour 
changer les noms de rues, mais 
uniquement la ou les citoyens 
le réclament expressément, ce 
que M. Collet juge inacceptable, 
le.

planter, à assurer leur ravi­
taillement en eau, et leur ou­
vre des écoles. Très rapide­
ment, ils se suffisent à eux- 
mêmes; de temps en temps, 
il leur donne un petit coup de 
main, mais il n’est tout sim­
plement pas question de leur 
distribuer à longueur d'anée 
du lait en poudre et des ra­

tions de riz, de sucre et de 
fromage: il n’en a pas les mo­
yens, dans les cas les plus ur­
gents, la Croix-Rouge interna­
tionale intervient. Mais la so­
lution - ou la dissolution - du 
problème est l’oeuvre du haut 
commissariat, qui essaye de 
l’accomplir au plus vite, avant 
que ne monte - inéluctablement

- une nouvelle vague de réfu­
giés.

Mais le haut commissariat, 
institution inter - gouverne­
mentale, ne peut intervenir

3u’à la demande expresse 
’un gouvernement. il n'a 
pas été officiellement alerté 

quand, il y a quelques années, 
des Chinois ont été chassés de

Birmanie ou d'Indonésie, 
quand tel pays africain a déci­
dé de chasser les ressortis­
sants de tel autre pays. Si 
l'on considère que, par défi­
nition, ainsi que l'histoire le 
rappelle constamment, toute 
minorité est un otage poten­
tiel dans le pays ou elle se 
trouve, on peut être sûr que

le prince Sadruddin Aga Khan 
ne manquera pas de soucis 
de sitôt

L ancétre du haut commis­
sariat, l’UNRRA, créée au 
lendemain de la guerre, avait 
réussi à caser six millions de 
personnes. L'organisation in­
ternationale des réfugiés, qui 
lui a succédé en 1948, a ins-

pays un peu 
llic

tallé en divers 
plus d'un demi-million et "de 
mi. L'une et l'autre dispo­
saient de budgets somptueux. 
L O I R, par exemple a dépen­
sé 430 millions de dollars. 
Quand en 1956, 200.000 Hon­
grois quittèrent leur pays en 
rangs serrés, l’Autriche et 
la Yougoslavie, qui les reçu­

rent, tirèrent la sonnette d'a­
larme et le haut commissariat 
s'en fut trouver ses généreux 
bienfaiteurs toujours les mê­
mes: les Américains, les
Suisses, les Nordiques... Ils 
disent que le réfugié apporte 
avec lui dans le pays d'ac­
cueil plus que son baluchon: 
Einstein était un réfugié.

Avec notre service 
'Argent comptant 24 heures 
U n’est jamais trop tard.

O
O

11

s?
y

■

soit votre compte de banque Commerce, soit 
votre compte Chargex Commerce. C’est de 
l’argent à peu de frais car le coût de ce service 
est minime. Le distributeur “Argent comptant 
24 heures” est installé dans 12 succursales à 
Montréal et il y en aura bientôt beaucoup 
d’autres à Toronto et à Vancouver. Votre carte 
“Argent comptant 24 heures” pourra être uti­
lisée dans tous ces distributeurs. Pour de plus 
amples renseignements à ce sujet et pour vous 
abonner à ce service, postez le bon ci-contre ou 
téléphonez à 876-2189. Ou encore, demandez 
une formule d’inscription lors de votre 
prochaine visite à votre succursale Commerce.

J’aimerais avoir plus (Je renseignements au sujet du 
service “Argent comptant 24 heures”. Veuillez me 
faire parvenir une formule d’inscription et tous les 
détails relatifs à ce nouveau service.

NOM

ADRESSE AIT

ZONE l’ROVVILLE 
Adresser à:
Le Directeur général régional, Banque de Commerce Canadienne Impériale, 
Bureau régional, C.P. 6003, Montréal 101, P,Q

BANQUE DE COMMERCE
CANADIENNE IMPÉRIALE

Le service “Argent comptant 24 heures” 
signifie que vous ne serez plus jamais pris au 
dépourvu sans argent de poche. Si vous avez 
besoin d’argent, rendez-vous à l’une de nos 
succursales offrant le service “Argent 
comptant 24 heures”. N’importe quand, jour et 
nuit. Insérez votre carte “Argent comptant 
24 heures” dans le distributeur installé à 
l’extérieur de la banque et composez votre 
numéro de code confidentiel sur 
le clavier. Vous obtiendrez 
alors votre argent en pochettes 
de S30 chacune. C’est facile 
et rapide.

Toute l’opération ne 
dure que 15 secondes et 
vous pouvez faire débiter
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Il y a un service"Argent comptant 24 heures”près de chez vous.
Centre commercial Fairview (Pointe-Claire) 
Notre-Dame & 1 le avenue (Lachine) 
Somerled & Prince of Wales 
Côte-Vertu & Grimard (Ville St-Laurent)

Côte-des-Neiges & Linton 
Sherbrooke & Victoria (Westmount) 
Montréal (1155 ouest Dorchester) 
Hôtel Ritz-Carlton

Ste-Catherine & Stanley 
Pie IX & Jean-Talon 
Sherbrooke & Granby 
Victoria & Churchill (St-Lambert)

*
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arts spectacles
Cinq nouveaux éditeurs, 
Francfort et nos imprimés

"LA PEAU DE
PAPINEAU & MT-ftOYM 521 6853 en L'AUTRE"

Cinq nouvelles maisons d'é­
dition viennent d'ètre admises 
à l'Association des éditeurs 
canadiens: il s'agit des édi­
tions La Presse (dirigées par 
Alain Stanké', des éditions 
Format (dirigées par M. Pier­
re Tisseyre), des éditions Hé­
ritage (dirigées par M Claude 
Choquette), des éditions du 
Nqroit (dirigées par Mme 
Célyne Fortin-Bonenfant), et 
des éditions de l'Etincelle 
(dirigées par M. Robert Da­
vis). L’AEC compte mainte­
nant 41 membres actifs. Au 
cours de cette rencontre semi- 
annuelle les éditeurs profes­
sionnels québécois ont égale­
ment étudié plusieurs rap­
ports concernant la politique 
du livre au Québec, la nouvel­
le politique fédérale du livre, 
adopté le rapport d'un collo­
que sur les structures de l'é­
dition au Canada français te­
nue à Stanley House en août 
dernier, un mémoire sur la 
distribution du livre au Qué­
bec. Les délégués des mai­
sons membres ont pris con­
naissance des nombreux rap­
ports des activités et initia­
tives de l'AEC: l’agent de 
promotion culturelle au Qué­
bec, l'Agence littéraire des 
éditeurs canadiens-français, 
les Centres de diffusion à 
l’étranger, la revue "Vient de 
paraître’’, le Répertoire de 
l'édition au Québec, l'Annuai­
re professionnel conjoint. 
l'Année internationale du li­
vre 1972, le projet d'une 
foire internationale du Livre à 
Montréal en 1974, des cours 
professionnels au niveau uni­
versitaire. la participation 
aux foires et expositions a 
l'étranger, la participation aux 
expositions régionales au Qué­
bec. la présence dans les or­
ganismes internationaux et 
dans les Congrès et séminai­
res sur l'édition, le droit 
d'auteur et les problèmes de 
la photocopie, les relations 
interprofessionnelles.

•
D'autre part, l'édition cana-

dienne-française participera, 
pour la onzième année consé­
cutive. à la foire internatio­
nale du Livre en Allemagne 
fédérale, à Francfort fin sep­
tembre.

Le stand collectif canadien 
groupera les éditeurs cana­
diens et de la Société des édi­
teurs de manuels scolaires du 
Québec ainsi que les membres 
du Independent Book Publish­
ers Association, du Canadian 
Book Publishers Council de 
Toronto. Le groupe canadien- 
français présentera, dans la 
section de langue française, 
des ouvrages québécois publiés 
au cours des récentes années. 
De plus, Information Canada, 
par sa direction générale des 
publications gouvernementa­
les fédérales, sera représen­
tée et présentera les publica­
tions bilingues du gouverne­
ment canadien.

Cette exposition annuelle 
d'ouvrages édités, publiés et 
imprimés au Canada par les 
deux groupes linguistiques est 
organisée sous la responsabi­
lité du ministère de l'indus­
trie et du commerce du Ca­
nada dans le cadre de la nou­
velle politique fédérale du li­
vre et de la nouvelle société 
juridique "Livres du Cana­
da Books from Canada", or­
ganisme responsable de la po­
litique des exportations et des 
expositions à l'étranger.

Cette exposition reçoit l’ap­
pui de plusieurs ministères fé­
déraux: le ministère des af­
faires extérieures par sa di­
rection des affaires culturel­
les, le secrétariat d’Etat du 
Canada et la direction de l'An­
née internationale du livre au 
Canada, le Conseil des arts 
du Canada. Information Cana­
da.

La participation canadienne 
est assurée par un comité con­
joint de professionnels du li­
vre en collaboration avec la 
direction générale de l'impri­
merie et de l'édition au mi­
nistère de l'industrie et du

commerce à Ottawa et les or­
ganismes et ministères fédé­
raux.

La Commission des exporta­
tions et expositions des édi­
teurs est présidée par Pierre 
Gravel, directeur commer­
cial des Presses de l'Univer­
sité du Québec.

Une subvention du Conseil 
des arts du Canada permet, 
depuis 1961, à une délégation 
officielle de professionnels des 
organismes d'éditeurs de se 
rendre à Francfort. En 1972, 
la délégation officielle se com­
pose de MM. Jacques Hébert, 
président de l'AEC et vice- 
président de la SEMSQ.

A l’occasion de l'Année in­
ternationale du livre, la Bi­
bliothèque Nationale du Qué­
bec vient d'inaugurer une ré­
trospective de l'imprimé qué­
bécois. Cette exposition sera 
présentée jusqu'au 6 octobre. 
Située dans la salle de travail 
de la Bibliothèque nationale, 
au 1700 rue Saint-Denis à 
Montréal, l’exposition com­
prend plus de 500 titres: li­
vres, brochures et même un 
numéro de notre premier jour­
nal "La Gazette de Québec". 
C'est dire qu’elle remonte de 
la production courante au pre­
mier imprimé québécois en 
1764

La rétrospective s'accompa­
gne d'un catalogue décrivant 
chacun des ouvrages exposés. 
A tirage limité, le catalogue 
sera distribué gratuitement 
aux bibliothèques, aux mai­
sons d'édition et aux associa­
tions et institutions qui en fe­
ront la demande.

Soucieuse d'accomplir l'une 
des missions qui lui sont dé 
volues par la loi, la Biblio­
thèque Nationale du Québec a 
voulu mettre en valeur les 
richesses du Laurentiana. 
c’est-à-dire du document 
québécois au relatif au Qué 
bec. Elle invite donc les cher-

Le concours des affaires 
culturelles est ouvert

Poursuivant sa politique d'ai­
de à la creation et à la recher­
che instituée en 1963. le minis­
tère des affaires culturelles 
du Quebec recevra, cette an­
née encore, les inscriptions 
des créateurs, artistes et cher­
cheurs québécois qui auraient 
besoin d'aide pour mener à 
terme un projet qui cadre avec 
les priorités du ministère. Les 
intéressés ont jusqu'au 1er 
novembre 1972 pour s'inscrire 
à ce programme d'aide.

Le ministère des affaires 
culturelles veut, par cette poli­
tique. encourager les créa­
teurs, écrivains et chercheurs 
dont les projets contribuent

à l’épanouissement culturel 
et artistique du Québec.

Ce programme d'aide est ou­
vert à six disciplines: les arts 
plastiques, les lettres, l'audio­
visuel. le théâtre et spectacle, 
la musique, les sciences de 
l'homme Un jury composé de 
trois membres, pour chacune 
des sut disciplines, étudie les 
projets soumis et formule 
des recommandations.

Les subventions, dont le mon­
tant maximum est de $7.500, 
sont accordées pour la réalisa­
tion de projets bien précis. Ain­
si. elles ne doivent pas servir 
à l'achat de matériel réutilisa­
ble ni équivaloir au salaire non

reçu à la suite d'un congé sans 
solde.

Les subventions ne s'appli­
quent pas non plus à des travaux 
de recherche en vue de l’obten­
tion d'un diplôme ou à ceux qui 
reçoivent déjà une aide de la 
part d'un organisme privé ou 
public.

Les personnes intéressées 
à se prévaloir de ce programme 
peuvent obtenir un formulaire 
d'inscription et le détail des 
règlements en s’adressant au 
Service d'aide à la création et à 
la recherche, ministère des af­
faires culturelles, Hôtel du 
gouvernement, Québec.

Salle resnais
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VINGT FOIS PLUS DROLE 
QUE "LE DISTRAIT”... 

"LES MALHEURS D’ALFRED” 
FONT

LE BONHEUR DES AUTRES
Minute

ICS
MAIHCURS
O’AtfltfO

' UN FILM DE PIERRE RICHARD

G\if S G G
35 M -TON aa2-6053 

SALLE EISENSTEIN

6 POUR TOUS

mois
ANNIE GIRARDOT 
PHILIPPE NOIRET

IA
vieilleeme

EaStmanCClOP

JEAN-PIERRE BLANC

çy\e BOB MELVIN & ANITA ORTEZ
artiste humoristique chanteuse

m

En vedette du 11 au 23 septembre. Danse avec Nick Martin 
et son orchestre. Composez 861-3511 pour réservations.

Prochainement: Takeuchi Keigo & Bill Lloyd Productions vous 
présentent “The Feminine Connection” — du 25 septembre au 
18 novembre.

La Salle Bonaventure

Le Reine Elizabeth E

cheurs. les étudiants et le pu­
blic en général à visiter cet­
te rétrospective destinée à 
mieux faire connaître à la 
population les valeurs ines­
timables de son patrimoine.

LE FESTIVAL 
DES FILMS à
CE SOIR LUNDI 18 SEPT
7.00 LE SOUFFLE AU (OEUR 
9:30 ENQUÊTE SUR UN CITOYEN 

ou DESSUS de tout SOUPÇON
DEMAIN MARDI 19 SEPT.
7:00 LE D0UL0S de J P IVelville
9:30 LE DEUXIÈME SOUFFLE

GENEVIEVE
BU0LUILS N’AVAIENT RIEN PERDRE

VANESSA REDGRAVE 
Étudiants $ 1.00

Eastmancolcr

Luce Guilbault-Marcel SabourirvRene Caron ^
Mission Secrète

pour Lemmy Logan ir r
1594.ST-DENIS METR0 ST-DENIS

DEMONTIGNYst dénisDermere
Seiroine

849-4211

TROYENNES
COULEUR m tIPIESINUIION 

COMPllTf I 
I IM JO.
1100 PU

POUR
TOUS2e mois

un Violon
sur te Toit

TIDDLER ON THE ROOF"

1248 Bernard
3M3

277-4145

Ce soir!
TRENTE ANS APRÈS ...
U VÉRITÉ SUR LA RÉSISTANCE 
SUR L'OCCUPATION ...
ET LA COLLABORATION ...
Prima Films présente

réalise par
Marcel Ophuls

Ensemble ukrainien de Tchécoslovaquie 
90 chanteurs, danseurs et musiciens

21-22-23 septembre - 8:30 p.m.
ARENA MAURICE-RICHARD

Billets $6, $5, $4, S3, S2.50 - Demi-tarifs $5 - 21 et 22 
sept. : âge d'or - étudiants - enfants.
EN VENTE : CCA 1822 ouest Sherbrooke (sous-sol). Place 
des Arts, agences 932-2234 et Aréna Maurice Richard.

LUNDI A VENDREDI 
2 p m 8 p m

SAMEDI DIMANCHE 
1 30p m 5 p m 8 30 p m

MATINÉES
LUNDI A SAMEDI 12 60 
SAMEDI à 5 P ni S3 00
SOIRÉES
DIMANCHE ET FÊTES S3 00

LAISSEZ PASSER 
NON VALABLE 

POUR CET ENGAGEMENT

Moins d« douze ans $1 50 en tout temps 
Cartes AGE D OR lundi eu samedi en matmee 

seulement S1 50

CREmaziE
ST-DENIS CRtMAZIt 388-4210

CENTRES DE MEDITATION
du Monastère Bouddhiste Grandcoeui

RESIDENCES CO-OPS
Millon, prés d'Universite • Durocher, près de Prince Arthur • Clande- 
boye, prés de Prospect • Bout Ste-Croix, près de Vanier • Lacombe 
près de Decelles • Avenue Ballantyne, près d'Avon • rue Charlemagne, 
près de Kosemont.

• Grandes maisons près des universités et colleges
• Cuisine communalle, salon, salle de lecture
• Chambres uniques ou doubles à prix raisonnable 
e Méditation de bon matin,
• Nourriture, naturelle.

Brochure d'informations détaillées disponible 
Appeler: 844-9429

tous les soirs à 7 heures 
matinées sam, dim. et mer. à I heure 
prix d'entrée unique S2.00

verdi 5380 St-Laurent

277-3233

^HENDRIX
PLAYS BERKELEY

EN COULEUR

SALAMANDRE
DES COMEDIENS 

MERVEILLEUXM»s UttCN 
un film de

ALAIN TANNER 
7:30 9:30

r-iOi rV£

)

m Les Cinémas du 
Vieux Montréal

136 est, Si P.iùl
(Place J.tcques G.tfiiri ) 861 7863

LETOCRE

Mist m scène ItCQUES LÉT0URN1AU 
Oécor es cosiumts REAL OUELLETTE 
Musique de CINETTE BELLAVANCE

ANGElECOUTU CLAUDE MAHER 
PATRICK PEUVION ANDRE RICHARD 
NORMAND LEVESQUE

LE PLATEAU
(rue Calixa-Lavallée près Sherbrooke)

Jeudi 21 sept.
20h. 30

Vendredi 22 sept. 
20h. 30

Samedi 23 sept. 
20h. 30

ADMISSION $2.00 

PRIX SPÉCIAUX POUR LES GROUPES

Information : 
861-7461

ÉTUDIANTS ET PROFESSEURS 
DE NIVEAUX SEC I ET SEC II

OPÉRATION-THÉÂTRE
2 SPECTACLES POUR $2.50

SEPTEMBRE

COMMIDIA 
DEUARTE

DE MARC FAVREAU
MISE EN SCENE. 
YVAN CANUEL 

avec
LISE LASALLE. 
FRANÇOISE GRATON, 
RONALD FRANCE 
CLAUDE PREFONTÀ1NE, 
EDGAR FRUITIER ET 
JEAN-PIERRE CARTIER

JANVIER

Il THEATRE DE LA 
MAINTENANCE

DE JEAN BARBEAU
MISE EN SCENE :

JEAN-LUC BASTIEN
avec

GILLES RENAUD 
SOPHIE CLEMENT,
LOUISETTE DUSSAULT, 
MIREILLE ROCHON, 
DOROTHY BERRYMAN, 
JEAN-PIERRE CARTIER 

i JEAN-PIERRE BERGERON, 
-EMMANUEL CHARPENTIER

1200 BLEURY RENSEIGNEMENTS: 866-1964

le bon, 
la brute, 

et le truand
/--x CE SOIR

) i 8:00

festival SERGIO LEONE 
G14

ANS
l«(tv<l»>t r" J

MOIS

DUCK,
YOUSUCKER"
/T\ CE SOIR 

2 8:00

IL ETRIT UNE FOIS 
DRNS L'OUEST

CE SOIR 8:00

"Pour une 
poignée de dollars"

: SOIR 7:30 - 9:30

IR - PUIIIIM

SON SEUL CRIME...
/utter pour la liberté 

des autres !

BILLY JACK
EN VERSION FRANÇAISE

un film du TOM LAUGHUN
CE SOIR 

7:30-9:30
aruidiER 2 

ALEXIS NIHOnPlAZd
STE CATHCRINE PIHX 2S5 6224 BEAUBIEN PRES D'IBERVILLE 721 6060 ST DENIS JARRY 388 557793! 3313
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la semaine cinématographique

Un Cocke, un Chat et trois Woody
par Robert Guy Scully

Aujourd’hui lundi à 17 heures dans les 
salons du Jour, M. Jacques Hébert lan­
ce le second roman d’Emmanuel Coc­
ke “L’Emmanuscrit de la Mère Mor­
te”. M. Cocke est critique de cinéma, 
et cinéaste à ses heures. A l'Elysée 
et au Festival dans le temps, son court- 
métrage “Musika” faisait la première 
partie de “Masculin-Féminin”. A tra­
vers ses chroniques de “Sept-Jours”, 
“Photo-Journal”, “Petit Journal”, 
“Perspectives”, “Proscope”, etc., on 
a pu se familiariser avec un style écrit 
fort original, qui n’est sans doute pas 
étranger à l’internationalisme, l’éphé­
mère, la technologie et la rapidité pro­
pres au septième art. Depuis la publi­
cation du roman “Va voir au ciel”, 
qui confirme ce parti-pris stylistique, 
on a pu lire de lui notamment, dans la

télévision

revue Cinéma-Québec, un compte-rendu 
du festival latino-américain de Cartage­
na.

Outre les jeux de mots, le souffle spi­
rituel et créateur qui traverse les tex­
tes, Cocke exhibe le comportement de 
l'apatride-artiste, du globe-trotter doué 
et ouvert à tout. Semblable en cela à 
Patrick Straram, il s’est branché sur 
une espèce de vitalité primaire qui le 
porte librement d’un contexte à l’autre. 
Une nuance cependant: l’humour parti­
culier à Cocke, et que nous ne retrou­
vons pas au cours de nos contacts avec 
M. Straram. L’apatride vit-il une condi­
tion tragique? L’évolution culturelle du 
Québec, qui valorise de plus en plus l’en­
racinement, nous le ferait croire. E. C. 
serait-il plus à l’aise dans cette Cali­
fornie du cinéma où les éléments étran­

gers ne choquent plus? Son deuxième ro­
man indiquera sûrement une intégration 
plus complète dans le panorama des 
lettres québécoises, ou alors un divor­
ce imminent. Rappelons que LE DE­
VOIR publiait dans son supplément 
littéraire de l'an passé quelques extraits 
de l’Emmanuscrit, dont la publication 
a été retardée considérablement.

Mercredi à 18 heures, M. Serge Losi- 
que, directeur du Conservatoire d’Art 
cinématographique, et le président des 
cinémas Famous Players, George P. 
Destounis, inaugureront à Sir George 
le quatrième festival du film étudiant 
canadien, auquel notre collaborateur 
Jean-Pierre Tadros sera juré.

C B F T O
ÿ.lü Ouverture et Horaire 
tL15 Hducation physique 
ÿ.JÜ Yogi 1 Ours 

10 OU Les Chiboukis 
10.15 En mouvment 
1C.30 Personnalité temimne
11.00 Le Gourmet Kartelu.
11.30 Les Aventures du Seaspray
12.00 Skippy le Kangourou
12.30 Boubou 
1.30 Télejournal
1.33 Femme d aujourd hui

Les laisser-posser ne sont pas 
acceptés.

FESTIVAL

2.30 Cinéma
"Utak; les destinés
(Etude de moeurs - Hongrie 1%3>

4.00 Bobino
4.30 Maigrichon et Gras double
5.00 Daktan
ft.00 Cher oncle Bill 
ft.30 Actualités 24
7.30 Studio libre
8.00 l^s forges de Saint-Maurice
8.30 Mont-Joye.
9.00 Le paradis terrestre.
9.30 Marcus Welby M U 

10.30 Téléjournal
11.00 Appelez-moi Lise
12.00 Nouvelles du Sport

theatre du
Y rideau vert

Du mardi au samedi : 20h. 
Dimanche 19h.

lecaimpd 
à FopaRge

de Marc-Gilbert SAUVAJ0N

5 DERNIÈRES

Andrée Lachapelle 
Jean-Marie Lemieux

Louise Turcot 
Dominique Briand 

Lenie Scoffie

□
 Rés : 844 1793 

4664, rue St-Denis 
Métro Laurier, sortie Gilford

un couple terrible et formidable
2 e MARl FNE l BtN- • : AN'* . *

SEM.

NOUS NE 
VIEILLIRONS PAS 

ENSEMBLE
UN QNEMA DU REGARD
qui crée sa propre image et l'enregistre1

prix d'interprétation masculine
CINEMA DE PARIS

861 2996
FLEUR DE LYS

288 3303

unesénedetTôis

MIRAGE DE LA VIE 
LOVE STORY 
ROMEO ET JULIETTE, 
des films qui vous ont fait 
comprendre et apprécier 
la beauté d’une 
grande romance
VOICI...

romy schneider

ÆMMiï

eSEM depiTogramme FIANÇAILLES A LITAUENNE

AN-TALON 725-7ooo MAISONNEUVE 5253174

les colombes
un film de jean claude lord
Jean besré*lise t hou in «Jean duceppe

manda paul berval jean cou tu 
gaetane letoumeau dianeguèrin-wilHe lame the

f ranccise hardy .»«**« * michel conte

À L'AFFICHE!
GREENFIELD PARK

PI GREENFIELD PARK

le PARISIEN
480 ouest STE CATHERINE

LAVAL
CENTRE D ACHATS LAVAL

ÉGALEMENT AU CINÉMA REX (ST-JÉRÔME)

PARISIEN RIPRÉSENTATION COMPLÈTE A 12 30 2 35 4 4S 7 0S 6*. 9 20 
P M GREENFIELD PARK 61 LAVAL EN SEMAINE A 7 OS & 9 20 P M SAMEDI 61 
DIMANCHE A 12 30 2 35 4 50 7 05 61 9 70 P M

12.05 (jnema.
Ils sont nus 
1 Mélodrame

1965)
1.30 Téléjournal

Franco-canadien

C F T M CD
7.40 Horaire-Bienvenue
7.45 Les P tits Bonshommes
8.00 Bonjour Montreal
9.00 Les Tannants "de chez-nous

10.00 Pour vous mesdames 
11.30 Personnalités
12.00 Le 10 vous informe
12.15 Y a du Soleil 
100 Cmé-Lundi

"Va! d'Knier'
(Drame - Français 19431

2.30 Ciné-Lundi
"La jeune folie".
(Drame - Français 19521

4.00 Les bouts d chou ................
4.30 Le cirque du capitaine
5.30 Studio 10.
6.00 Madame est servie
7.00 Le 10 vous informe
7.30 Les Berger
8.00 A la canadienne
8.30 Claude Blanchard
9.30 Amicalement votre 

10.30 Les nouvelle*. TVA.
11.00 La couleur du temps.
11.15 Fn pantoufles :

Bataille de Bloody Beach 
(Drame de guerre - Américain 
19631

12.45 Le 10 vous iniorme 
12.50 Fin des émissions

4.00 Family court
4.30 Drop-In
5.00 Professor Mollet s
5.30 Get Smart.
ft.00 Temperature rising 
ft.30 Hourplass
7.30 The Irish Rovers.
8.00 The Patridge family
8.30 Cannon............................................
9.30 This is the law

10.00 Tenth decade
11.00 The National 
11.21 Viewpoint.
11.30 Night Report and Sports linal 
11.48 Cine-Six

The Americano
•Aventures Américain 1955- 

1.15 Final reporter and weather

CFCF ©

CBMT O

8.23 Standby six 
8.35 Mr Dressup
9.00 Quebec school Telecasts 

10.30 Friendly giant
10.45 Chez Helene
11.00 Sesame Street
12.00 Elwood, glover's luncheon date.

1.30 Galloping Gourmet
2.00 Paul Bernard, psychiatrist
2.30 Mothers-in-law
3.00 Take 30
3.30 The Edge on Night

cinema

5.57 Sign-on
6.00 l niversity oi the air
6.30 Romper room
7.00 Canada A M
8.30 Hercules
9.00 Yoga
9.30 Trouble with Tracy

10.00 Eye bet ^
10.30 The home front
11.00 Montreal consumer report 
11.20 The Lucille Rivers show.
11.30 McGowan and Co
12.00 The Flinststones
12.30 Matinee with Joe Van :

The pad and how t ouse it 
•Comédie - 1966).

2.30 Somerset.
3.00 Another world
3.30 What's the good word
4.00 Anything you can do
4.30 The Flintstones.
5.00 Truth or consequences
5.30 The new beat the dock
6.00 Pulse
7.00 The Doris Day Show.
7.30 Rollin'
8.00 The odd couple
8.30 Medical center
9.30 Pig n whistle

10.00 Ironside
11.00 The CTV National news. 
11.18 Pulse
12.00 Monday night teature movie..

Peking Express'
(Drame 1951

2.00 Sign-oil

ALOUETTE: Le soleil rouge" 2 15. 5.50.
9 20 el Sibérie, terre de violence". 12 45 
4.15,7 50

ARLEQUIN: La sexualité dans le bon­
heur conjugal" 12 55. 3.50. 6 50. 9.50 et 
"Zêta un". 2.05. 5.06, 8 05 

ATWATER: (Cinéma II) "Duck you sucker 
8 00

ATWATER: (Cinema L Frenzy". 2150.
3 00,5.10,7.20.9.30

AVENUE: "A Clockwork Orange". 2.00.
4 30 7 00.9 30

BERR1 Les cingles du camping" 2 30 
6.20. 10 00 et "Un aller simple” 12 30. 
4.10,8.00

BIJOU: "Une prostitué au service du pu­
blic". 12.30. 3 43. 6 36. 9 49. et Sans pu­
deur" 2.03, 5.16,8 29

BONA VENTURE: "Seduction of Inga", 1.00.
3 00.5 00.7.00. 9.00

CANADIEN: "Enquête sur la vie des éco­
lières" 12.30. 3 25. 6 45 . 9 50 et La 
mort sonne toujours deux fois 2.10. 5.15.
8 25

CAPITOL: "Slaughter" 100. 3 10, 5.15. 
7.25.9.40.

CHAMPLAIN: "La filière française" 2 30. 
6.25, 10 15 et "Le saut de l ange" 12.40
4 30.8.20

CHATEAU: "Les machines du diable" 2 35. 
5.50. 9 25 et Chaudes amours d une mi­
neure" 1 00. 4.15. 7 40

CHEVAUER: Névrose" 12.45 . 4 23. 8.01
et "La vraie nature de Bernadette" 2.25.
6 03.9 41

CINEMA COTE-DES-NEIGES: (Cinéma 1) 
"The New Centurions" 1.00. 3.00. 5 00. 
7.00,9 00

CINEMA COTE-DES-NEIGES: (Cinéma II) 
"Butterflies are Free" 1 00. 3 00. 5 00.
7 00.9 00

CINEMA DE PARIS: "Nous ne vieilirons pas 
ensemble" 12.00. 2.00. 4.00. 6 00. 8 00.
10 00

CINEMA V: "Quiet days in Clichy 6.00.
8 00. 10 00

CREMAZIE: "Un violon sur le toit" 2 00. 
800

DAUPHIN: (Salle Renoir "Il était une fois 
dans l'ouest" 8.00 (Salle McLaren) "Pour 
une poignee de dollars" 7.30. 9 30 

ELECTRA: Les machines du diable 1 00 
4 20. 7 40 et "CVEES AMOURS D une mi­
neure "2.40. 6 00. 9 25

ELYSEE: (Salle Resnais ) Les malheurs 
d Alfred" 7.30. 9 30. (Salle Eisenstein) 
"La vieille fille" 7 30. 9.30 

FESTIVAL: Quiet days in Clichy" 12.00.
2 00 4 00. 6.00.8 00. 10 00

FLEUR DE LYS: Voir cinéma de Paris 
IMPERIAL: Les hôtesses de l'air" 12.15. 

3.30, 6 50. 10 05 et "Les abeilles diligen­
tes du bouc joyeux". 1 50, 5 06. 8 25 

JEAN-TALON: "Sissi impératrice" 610.
9 45. et "Fiançailles à l'italienne" 8 05 

KENT: Bedkrnobs and broomstick 1,00.
3 00. 5 05. 7 05. 9 10

LOEWS: The Godfather 10 15. 1 30. 5.00. 
830

LUCERNE: "Cry Uncle” et "Venus in 
furs" 6.30.

MAISONNEUVE: Voir Jean-Talon. 
MERGER: "Le bon. la brute et le truand" 

800
MIDI-MINUIT: Jeunes filles chez le gyné­

cologue 12 45, 3 40. 6 35. 9 30 et L'a­
mour par la porte de service" 2.10, 5 06. 
800

MONKLAND: "Summer 42 2.55. 6.20. 9 55.
et "Omega man" 1 !5. 4 40. 8 15 

OUTREMONT : "Le souille au coeur 7.00 
et "Enquête sur un citoyen au-dessus de 
tout soupçon 9 30

PALACE: Prime Cut" 1.10. 3 15. 5 20,
7 25.9 30

PAPINEAU: Les Troyennes 2 40. 6 15 
9 45 et "La peau de l'autre” 1.00.
4 30.8 06

théâtres

PARU: Les hôtesses de l'air 6 45. 9 5o 
et "Les abeilles diligentes du bouc joyeux"
8 15

PARISIEN: "Les Colombes" 12 40, 2 45
5.00. 7.15.9.30

PIERROT: "Maison de campagne" 5 40. 
7.39. 9 38.

PIGALLE: Voir Midi-Minuit
PLACE DU CANADA: "Carry on loving"

7 30,9.30.
PLACE VILLE-MARIE: (Grand Cinéma) 

"F T A " 12 35. 2 20. 4 05. 5.50, 7 45.
9 35

PLACE VILLE-MARIE: (Petit Cinéma) 
"City Light" 12 45 2.15. 3.4r: 5 15. 6 55.
8 30.

PLAZA: Voir Canadien
PUSSYCAT: Animal Love" 1 25 . 4 20.

7.10. 10 00 et "Sex Family Robinson on 
the Farm" 12 00. 2.50.5.45.8 35 

RIVOLI: Voir Arlequin
SAINT-DENIS: "Mission secrète pour

Lemmy Logan 12 55, 4 30. 8 10 et La 
maudite galette" 2.25.6 06. 9.45 

SEVILLE: "Billy Jack" 105. 3 10, 5 10, 
7 20. 9.30

SNOWDON: "Up the Chastity belt" 12 40.
2 20. 4 05. 5 45. 7 30. 9 15.

VAN HORNE: Mutiny on the Bounty" 1.25. 
4 00 6.35.9 10

VERSAILLE: (Salle rouge» "Les machines 
du diable et Chaudes amours d'une mi­
neure" 6 06

VERS AILLE: (Salle bleue» Hôtesses de 
l'air et "Abeilles diligentes du bouc 
joyeux "6.50

VERDI: Le chagrin et la pitié" 7 00 
VERDUN: "Les cingles du camping" 6 30.

10.00. et "Un aller simple" 8.00 
V1DEOGRAPHIE: "Le temps d une prière”

et "Libidante le mousse Guerno 8 00 
VIEUX MONTREAL:
STUDIO A: "Central Region" 7 30.9 40 
STT'DIOB: "MadeleineIs. 7 30.9 40 
VILLERAY: "BUly Jack. 7.30.9 30 
WESTMOUNT: The Candidate 100. 3 00.

5.00. 7.00.9 00
WESTMOUNT SQUARE: "Every little crook 

and Nanny" 1 20. 3.20,5 20. 7 20.9 20 
YORK: "Everything you always wanted to 

know about sex..." 1.50, 3.45 . 5 35 . 7 30.
9 30.

I.A POUDRIERE: relâche 
THEATRE DES MARGUERITES: relâche 
THEATRE DE MARJOUINE: relâche 
THEATRE DES PRAIRIES: relâche 

THEATRE DEQUAT SOUS: relâche 
THEATRE DU NOUVEAU MONDEre 

lâche Du mardi au vendredi à 20 hres. 
"lies oranges sont vertçs"

PLACE DES ARTS

SALLE WILFRID PELLETIER: Nana Mous 
koun et les Athéniens. 20h 

SALLE MAISONNEUVE: relâche 
SALLE PORT ROYAL: relâche

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR PROVINCIALE 
(Loi des élections contestées)

NO: 3683 Ex-parte 
CLAUDE GREGOIRE

ANDRE MARCHAND

RENE LEVESQUE. RAPHAEL ESPOSITO, 
JOSEPH ALFRED LEVESQUE

Mis-en-cause
AVIS

la- pétitionnaire à l'intention de discontinuer 
sa pétition conformément à 1964 S.R.Q., ch. 8 
MONTREAL le 5 septembre 1972

Pothier Ferland 
Avocat du pétitionnaire

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR PROVINCIALE
No 02-048623-72 

VILLE DE LAVAL corporation légalement 
constituée ayant sa principale place d'aftai 
res à Uval, district de Montréal.

-contre-
FRANCISCO PETRELLA. 
ville et district de Montreal, 
Ueux inconnus.

autrefois des 
maintenant de

LE REGISTKATEUR DE LA DIVISION 
D'ENREGISTREMENT DE LAVAL,

mis-en-cause
PAR ORDRE DE LA COUR:

Il EST ENJOINT a FRANCISC O PETRELA 
à l'intention duquel une copie du bref et de la 
declaration a été laissée au greffe de cette 
Cour, de comparaître dans un délai de tren­
te (30) jours

Montreal, le 12 septembre 1972
CLAUDE DUFOUR 
GREFFIER-ADJOINT 

Mes Seguin & Beaudoin 
2486 est, Jean-Talon 
Montreal
Avocats de la demanderesse

Avis légaux - Avis publics - Appels d'offres
AVIS DE LA DEMANDE D'ABANDON 

DE C HARTE
Prenez avis que la compagnie MEUNERIE 

AGRICOLE LA PROGRESSIVE DE DAVE 
LUYVILLE LIMITEE demandera au secre­
taire de la province la pemusaon d'aban 
donner sa chart e 
Me. B. Robert Benson 
Procureur de la compagnie

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR PROVINCIALE 
( Loi des élections contestées)

No. 3681 Ex-parte 

PIERRE BOURGAULT
Pétitionnaire

-vs-
ROBERT BOURASSA

PAUL OUELLET, CONRAD TOI C’HETTE. 
CLEMENT PATRY

Mis-en-cause
AVIS

U pétitionnaire a l'intention de discontinuer 
sa pétition conformément a 1964 S.R.Q.. eh. 8 
MONTREAL le 5 septembre 1972

Pothier Ferland 
Avocat du pétitionnaire

CANADA
PROVINCE DK QUEBEC
District de montreal

COUR PROVINCIALE 
(Loi des élections contestées)

NO: 3682 Ex-parte 

ANDRE BOUC HARD

FRANCOIS CLOUTIER

JACQUES PARIZEAU et AL.

Mis-en-cause
AVIS

U pétitionnaire à l'intention de discontinuer 
sa pétition conformément à 1964 S.R.Q., eh. 8. 
MONTREAL le 5 septembre 1972

Pothier Ferland 
Avocat du pétitionnaire

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DK MONTREAL

COUR SUPERIEURE
No U5-Ü1UU-50-72

DAME EVA ROSENTHALL

DAME C AMELLIA PAC K.
défenderesse

SUIVANT ORDONNANC E DE C ETTE COI R 
la délenderesse DAME CAMELLIA PACK 
est enjointe de comparaître dans un delai 
de 30 jours de la dernière publication. Une 
copie du Bret d'Assignation et declaration 
a été laissée pour elle au bureau du Protono- 
laire de la t our Supérieure de Montreal, 
ce 7ème jour de septembre. 1972 

Montréal, le 7 septembre 1972
C LAUDE DUFOUR. P C .S.M. 
GREFFIER ADJOINT 

TANNY & PRICE, avocats 
3465, Cote des Neiges, suite 41.
Montreal 109, P.Q

CANADA
PROVINCE DK QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE 
(Division des Divorces)

DAME JEANNE DAGENAIS, ménagère do­
miciliée et résidant a 7761 rue I^jeune 
cité et district de Montréal,

PAUL GOUGEON, employé civique, autrefois 
de Montréal, district de Montréal, et main­
tenant de lieux inconnus.

Intime le)
PARODREDELACOUR:
L'intimé (e) PAUL GOUGEON est par les 
présentes requis de comparaître dans un 
délai de 60 jours de la dernière publication 
Une copie de la requête en divorce a été lais 
sée à la Division des Divorces à son intention. 
Prenez de plus avis qu'à défaut par voie de 
signifier et de déposer votre comparution 
ou contestation dans les délais susdits, la 
requérante procédera à obtenir contre vous, 
par défaut, un jugement de divorce accompa­
gné de toute ordonnance accueillant les me 
sures accessoires quelle sollicite contre 
vous.

MONTREAL, le 14 septembre 1972 
REGISTRAIRK

CANADA 
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR PROVINCIALE

No 02-053530-72
VILLE DE LAVAL, corporation légalement 
constituée ayant sa principale place d'atiai 
res à Laval, district de Montréal.

demanderesse

-contre-

MARY EVELYN BARBER. EUNOR JEAN 
HANNAH. MURREY GLENDENNING GOOD 
ERHAN. WILLIAM GEORGES GOODERHAN. 
tous autrefois domiciliés a 445 Galland. a 
Dorval, district de Montréal, tous maintenant 
de Ueux inconnus.

defendeurs

-et-
LE REGISTKATEUR DE LA DIVISION D EN­
REGISTREMENT DE LAV AL.

mis-en-cause

IL EST ENJOINT a MARY EVELYN BAR 
BER, EUNOR JEAN HANNAH. MURREY 
GLENDENNING GOODHERHAN, WILUAM 
GEORGES GOODERHA.N à l'intention des­
quels une copie du bret et de la déclaration 
a été laissée au greffe de cette Cour, de 
comparaître dans un délai de trente (30) 
jours.
Montréal, le 12 septembre 1972

CLAUDE DUFOUR 
GREFFIER ADJOINT

Mes Seguin & Beaudoin 
2486 est. Jean-Talon 
Montréal

Avocats de la demanderesse

Avis est donné par ces présentes conionne 
ment aux dispositions de l'article 1571D du 
Code Civil de la Province de Quebec, que 
le contrat de vente, ces son et transport 
execute le 7 août 1972 a Canadian Attiliated 
Financial Corp. de toutes 1rs creances pré­
sentes et futures, payables a Atwater Bag 
Corporation a etc enregistre au Bureau 
d Enregistrement pour b Division d'Enre­
gistrement de Montreal le 16 août 1972 
sous le numéro 237U875.

k- 12 septembre 1972
CANADIAN AFFIUATED FINANCIAL <X>RP

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR PROVINCIALE
No 02-644089-72
VILLE DE LAVAL corporation légalement 
((instituée ayant son sege social a laval, 
district de Montreal, 
demanderesse

-contre
KSTRELA ALVARO, autrefois de la ville 
et du district de Montreal, maintenant di

U. REGIS IR ATEUR DE LA DIVISION 
I) ENREGISTREMENT DE LAVAL 

mis-en-cause

IL EST ENJOINT a ESTRELA ALVARO 
a l'intention de laquelle une copie du brel 
et de la déclaration a ete laisser au grelle 
de cette Cour, de comparaître dans un dé­
lai de trente (30) jours.

Montreal, le 12 septembre 1972 

CLAUDE DUFOUR 
GREFFIER-ADJOINT 

Mes Eudes. Lanctôt. & Assoc's 
465 St-Jean. chambre 603.
Montréal.
Avocaslde la demanderesse

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 

DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE 
(division des divorces)

No. 12-023425-72

JEAN CHARBONNEAU, gentilhomme, domi 
cilié a 1535, NW de la 10e Avenue, Fort 
iauderdale. Fiat de la Flonde.

Requérant

•contre
GRAZ1ELLA PROVOST, épouse légalement 
séparée de corps et de biens de Jean Char 
bonneau, autrefois domiciliée a 3535. Boul. 
Perron, à Chomedey, Ville de laval, main 
tenant de Ueux inconnus.

Intimer

PAR ORDRE DE LA COUR 

L’mtimee GRAZ1ELLA PROVOST est par 
les présentes requise de comparaître dans un 
délai de 60 jours de b première publicaUon 
Une copie de la REQUETE EN DIVORCE a 
été laissée à b Division des Divorces de 
Montréal a son intention Prenez de plus 
avis qu'a défaut par vous de signifier et de 
déposer votre comparution ou contrsbtion 
dans les débis susdits, le requérant pro­
cédera a obtenir contre vous par défaut un 
jugement de divorce accompagne de toute or­
donnance acrueilbnt les mesures accessoi 
res qu'il solUcite contre vous.
Montreal le 13 septembre 1972

JACQUES PERRON 
REG1STRA1RE 

Mes Drouin, Blouin & Assoc's 
C.P. 300
149, nie St-Eustacbe.
St-Eusbcbe 
Av ocats du requérant

CANADA
PROVINCE DE Ql EBEl 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR PROVINCIALE
No 02-048624-72

VILLE DE LAVAL corporation légalement 
constituée ayant sa principale place d'aliaires 
a Laval, district de Montreal.

demanderesse
contre

PIERRE Ml RR AV. autretois de Chomedey. 
Lival. distnet de Montreal, maintenant de 
Ueux inconnus.

defendeur,
-et-

LE REG1STRATEUR DE LA DIVISION 
D'ENREGISTREMENT DE LAVAL,

mis-en-cause
IL EST ENJOINT a PIERRE MURRAY a 
l'intention duquel une copie du brel et de la 
deebration a été laissée au grelle de cette 
Cour, de comparaître dans un delai de trente 
(30) jours.
Montreal, le 12 septembre 1972

CLAUDE DUFOUR 
Ci REFF1 EK-ADJOINT

Mes Seguin & Heaudom 
2486 est, Jean l alon 
Montréal
Avocats de la demanderesse

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE
No 11-00848-72
IN THE MATTER OF THF BANKRUPTCY 
OF PETER ADAMS CRAIG LEASEHOLDS 
LTD

Requérant

-vs-

PETE ADAMS.

SI 1VANT ORDONNANCE DE CETTE (Ql R: 
L'intime enjoint de comparaître dans 
un delai de 30 jours de b dermere pu 
blicabon Une copie de la presente Petition. 
Altidavit A Avis a été laissée au bureau 
du Proionolaire de b Cour Supérieure de 
Montréal, le 7 septembre 1972.

CLAUDE DUFOUR.
(irrtdier Adjoint 

MM. MCCARTHY, MONET A ASS. avocats 
4. PI. V ille Marie, suite 514 
Montreal. P.Q

MONTREAL, le 7 septembre 1972

(ANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DK MONTREAL

COUR PROVINCIALE
NO 02 053400-72 

KENDALL BARTLETT,
Demandeur

-vs-
GEORGE F HFTHERINGTON,

ORDONNANCE DE 
détendeur GEORGE

SUIVANT 
COUR: L
III KIM. ION *1 • n loin) 1 omiMi lin-
dans un delai de 30 jours de la dermere 
publicaUon l ne copie du Hrcl d'assigna 
Uon et declaration a etc laissée pour lui 
a bureau du gretiier de la Cour Provinciale
'< Moiiii cal ! l 'tin |oui l» s> ju« uil»o 
1972.

MM. K AUFM AN A POSMAN. Avocats 
1255 Carré Phillips. Suite 908 
Montreal. P.Q.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR PROVINCIALE
No 02-044287-72

VILLE DE LAVAL, corporation legale 
ment consütuée, ayant son siege social a 
Laval, district de Montréal, 

demanderesse
•contre

RENE DELIS1.E. autrefois de laval, dis­
trict de Montréal, maintenant de lieux m 
connus, 
défendeur

IJ-: REGISTKATEUR DE 
D ENREGISTREMENT

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTRE AL

COUR PROVINCIALE

No 02 054871-72

DAME YVETTE LAMBERT, des rite et dis 
trict de Monueal,

demandeur
-contre

V VAN PARKER, de lieux inconnus,

défendeur
IL ESI ENJOINT a YV'AN PARKER a l in 
tention duquel une copie du brel et de la de 
claraùon a ete laissée au grelle de cette 
Cour, de comparaître dans un delai de tren­
te (30) jours.
Montreal, le 12 septembre 1972

CLAUDE DUFOUR 
GREFFIER-ADJOINT 

Mes Iamoureux A Mignault 
suite UN)
445 ouesl Jean Talon
Montréal
Avocats de la demanderesse

Avis est par 1rs présentes donne que le 
contrat de vente en date du 9ème jour d'aout 
1972 a LA BANQUE TORONTO-DOME 
MON de toutes dettes, présentes ou futures, 
payables a Goèdiggers Fashions Inc a ete 
enregistre au bureau d'enregistrement de b 
division d'enregistrement de Monueal le 
24ièmf jour d'aout 1972. sous le numéro 
2372492. Ce 12ieme jour de septembre. 1972 
LA BANQUF TORONmpOM UNION 

CANADA
PROVINCE DE QUFBEC 
DISTKKT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE
No 05-016236-72
CHARI.ES KOSS1E. domicilie et résidant 
a 395. Melbourne. Ville Mont-Royal, dis­
trict de MonUcal.

demanderesse.
contre

CLAUD A. AK K Ol I I NC . corporation lé­
galement constituée ayaoi son siege social 
et principale place d'aliaires auUflois à 3611. 
St-Denis, ville et district de Monueal. main 
tenant de lieux inconnus,

défenderesse
-et-

l.F REGISTKATEl R DE LA DIVISION 
O'ENREGISTREMENT DE MONTCALM

mis-en-cause
PAR ORDRE DE LA COUR:

Il EST ENJOINT A CLAUD A. AKKOl I IV 
a l'intention de laquelle une copie du brel et 
de b declaration a ete laissée au grelle de 
cette Cour, de coniparaiUc dans un debi de 
Ucnte (36) jours.

MonUeal. le 13 septembre 1972
CLAUDE DIT (U R 

GREFFIER ADJOINT
Me Pierre M. Paquin 
suite 7
366 Roui Henri-Bourassa ouest 
Monueal
Avocats du demandeur

de St-Esprit. district

mis-en-cause 

IL EST ENJOINT RENE DELISLE a 
l'intention duquel une copie du brel cl de la 
déclaration a etc laissée au greffe de cette 
C our, de comparaiUc dans un débi de Uen- 
te (36i jours.
Monueal, le 12 septembre, 1972.

CLAUDE DUFOUR 
GREFFIER-ADJOINT 

Mes Eudes. I.anctot A Assoc's 
465 St-Jean. chambre 663.
Monuéal,
Avocats de la demanderesse

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT UE MONTREAL

COUR PROVINCIALE
No 02-644686 

VILLE DE LAVAL, corporation (egalement 
constituée ayant son siège social a Laval, 
district de Montréal, 
demanderesse

-contre-
MAYWOOD INV. CORP , corporation léga 
lement constituée ayant auUelois son sie 
ge social dans la ville et district de Mont­
réal. maintenant de lieux inconnus, 

défenderesse
-et-

LE REGISTKATEUR DE LA DIVISION 
D ENREGISTREMENT DE LAVAL, 
mis-en-cause
IL EST ENJOINT a MAYWOOD INV 
CORP. à l'intentiOn de laquelle une copie 
du brel et de b déclaration a été laissée au 
greffe de cette Cour, de comparaiUc dans 
un délai de Uente (36) jours.
MonUéai. le 12 septembre 1972 

CLAUDE DUFOUR 
GREFFIER-ADJOINT 
Mes Eudes. lainctot A Assoc's 
465 St-Jean, chambre 663,
Monuéal

Avocats de b demanderesse

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE 
(Division desdivorces)

NO: 41-022970-72

DAME MARIA PARENTE, épouse séparée 
de biens de Pasquale DLMaob. suivant 
les Lois d'Italie, résidant et domiciliée 
au 6276. me Alma, en les Mte et Distnet 
de Monuéal.

Requérante

-vs-
PASQLALE 1)1 MAOLA, gentilhomme, ré 
sidant et dominüe au 656, est, 183e rue 
New-York. Etats-l msd Amérique

Intimé

SUIVANT ordonnance de cette Cour l in 
limé PASQUALE DI MAOI.A, est enjoint 
de comparaiue dans un délai de soixante 
jours de b dermere publication de cet 
avis. Une copie de b requete en divorce 
lui bissée à son intention au Grelle du 
regisUaire des divorces du district de Mont­
réal et un avis lui est donne qu’a début de 
déposer sa comparution ou contestation dans 
ke délai précité, b requérante procédera 
obtenir contre l’intimé, par défaut, un juge 
ment étant en premier beu conditionnel 
mais déclaré irrévocable apres l’expiration 
du délai fixe au jugement, a moins que dans 
linlervalle ITntime produise au greffe du 
tribunal un avis detinitit exposant les rai 
sons pour lesquelles le jugement de devrait 
pas de venir irrevocable.
Montréal, le 12 septembre 1972

JACQUES PERRON. regisUaire 
MM PAIERAS, MACEROLA A ASS. Avocats 
7266, rue Hutchison, suite 361 
Montreal. P.Q

CANADA
PROVINCE DE Ql EBKC 
DISTRICT DE MOMREAI

COUR PROVINCIALE

\o 62-053533-72
VILLE DE LAVAI., corporation légalement 
constituée ayant sa principale place d’attai 
res à l-aval. district de Montreal.

MME H GEBELGYOKKY , autrefois de la vil 
le et du district de Montréal, maintenant rie 
lieux inconnus,

défenderesse
et-

LE REGISTKATEl R DE LA DIVISION D’EN 
REGISTRE,MENT DE LAV AL,

mis-en-cause

IL EST ENJOINT a MME H GEBELGYOKKY 
a l'intention de laquelle une copie du hret cl 
de la declaration a été laissée au greffe de 
cette Cour, de comparaître dans un delai de 
trente (36) jours 

Montréal, le 12 septembre 1972

C LAUDE DUFOUR 
GREFFIER ADJOINT

Mes Seguin A Beaudoin 
2486 est, Jean Talon 
Montréal
Avocats de la demanderesse

CANADA
PROVINCE DE Ql EBEl 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR PROVINCIALE
Nu 02-049573-72

VILIi-j DE LAVAL, corporation legalemenl 
constituée ayant sa principale place d’affaires 
a Laval, district de Montréal.

demanderesse
-contre

PAUL GUERIN, autrefois domicilie dans 
les aie et district de Montréal, maintenant 
de lieux inconnus,

détendeur
-et-

LE REGISTKATEl R DK LA DIVISION 
D'ENREGISTREMENT DE IJVV AI^

mis-cn -cause
PAR ORDRE DE LA COUR 

IL EST ENJOINT a PAUL GUERIN a l'in 
tention duquel une copie du brel et de la dé­
claration a été laissée au greffe de cette 
Cour, de comparaître dans un délai de tren 
te (36) jours.
Montréal, le 12 septembre 1972

CLAUDE DUFOUR 
GREFFIER-AD JOINT

Mes Seguin A Beaudoin 
2486 est, Jean-lalon 
Montréal
Avocats de la demanderesse*

(ANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTKKAI

COUR SUPERIEURE 
(Division des divorces) 

CREKI E DES DIVORCES 
DU DISTRICT DE MONTREAL 
NO 12-623464 72
DEMETRIUS SIDERIS. Vendeur, résidant 
et domicilie au 8665. Avenue Itluomticld. 
appt. 3, dans b (île cl District de Mont 
real. Province de Quebec (connu sous le 
nom de Dimitrios Sideris).

Requérant,
Vs

DAME DENPINA KOI KOI LOS SIDERIS. 
epous»* separee de biens de DEMETRIl S 
SIDERIS. selon les lois de la (iRKCE, (d'a 
dresse* inconnue),
Intimée
SI IVANT ordonnante de telle* Cour, l'mti 
mee DAME DESPINA KOI KOULOS SIDE 
RIS, est enjointe* de comparaître dans un 
delai de soixante jours de la dermere puhli 
t alion de tel avis. Une* copie de la requele 
en divorce lui laisse a son intention au 
(.reffe du regislraire des divorces du dis 
trict de Monueal et un avis lui est donne 
qu a delaut de déposer sa comparution ou 
contestation dans le delai précité, le reque 
rant procédera a obtenir contre l'intimée, 
par début, un jugement elanl en premier 
lieu conditionnel mais declare irrevocable 
apres l'expiration du delai fixe au jugement, 
a moins que dans lînu-rxallt* l'intimée pro­
duise au grelle du Tribunal un avis défini 
ni exposant les raisons pout lesquelles le 
jugement ne devrait pas devenir irrévoca 
blc.
Montreal, le 31 août, 1972 
KAUFMAN A POSMAN. Avocats 
1255, ( arré Phillips, Suite 968.
Montreal 111. P Q

CANADA
PROVINC E DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTRE!^

COUR SUPERIEURE
\0 05-610014-72

CAROLE KMOND, vendeuse, résidant et do­
miciliée a 1376, Bernie. LaSalle, distrkt 
de Montréal.

DENISE MOROZ, ménagère, résidant et do­
miciliée a 7682, Georges, app. 4. laiSalle, 
district de Montréal,

demanderesses

ALFONSAS V1SKANTAS, chauffeur, rési­
dant et domicilié a 792, Bishop Power à 
laiSalle, district de Montréal.

et
JEAN PAUL THERIAULT, menuisier, autre 
fois domicilié et résidant à 2104. Sauvé Est, 
ville et district de Montréal, maintenant de 
lieux inconnus.

IL EST ENJOINT a JEAN PAUL THKRIAl 
a l'intention duquel une copie du bref et de la 
déclaration a été laissée au greffe de cetteCour, 
de comparaître dans un délai de trente 
<30t jours.

Montréal, le 13 septembre 1972

CLAUDE DUFOUR 
PROTONOTAIRE ADJOINT

M. Gaston Vrilleux 
7579 Centrale 
Italie. P.Q.

Avocat des demanderesses

VILLE D'OUTREMONT 

DEMANDE DE SOUMISSIONS

Al Sel Routier
Ri 156.666 gallons Huile distillée 
( 1 60,666 gallons Huile legere no 2 
D) 17.666 gallons Huile commerciale no. I 

8.006 gallons Huile distillée no. I

Des soumissions cachetées dans des envi* 
loppes adressées et fournies a celle lin. 
seront reçues jusqu'à midi, mercredi le 4 
octobre 1972. au bureau du Gcranl 
( haque soumission devra eue laite sur des 
tommies ollicielles fournies par la Ville, 

soumissionnaires pourront se proi-urer 
formules ainsi que k* cahier des char 

ges et les enveloppes de retour au bureau 
de l’Acheteur, a l’Hôtel de Ville d'Outre 
mont. 543 chemin de la ( ôte Ste-Catherine

Ville ne s'engage a accepter ni la plus 
basse, m aucune des soumivsions reçues

Pierre Faivre, o .m.a. 
Gretiier de la V ilk*

a Hydro-Québec

APPEL D’OFFRES 
AAC-72-10332 

pour 10h30 a.m. 
heure de Montréal 

mardi le 3 octobre 1972 
Divers endroits dans la 

Province de Québec. 
Fourniture de quincaillerie 

de ligne, (boulons, rondelles, 
etc)

Toutes les conditions du pré­
sent appel d'offres sont con­
tenues dans le document qui 
est disponible pour examen et 
peut être obtenu gratuitement 
du lundi au vendredi inclusive 
ment de 8h30 a m. à 4h30 
p.m. à l'endroit suivant:

Direction des Contrats 
Bureau no 809 

HYDRO-QUEBEC 
75 ouest, bout. Dorchester 

Montréal 128, Qué.
Canada

Un dépôt de soumission au 
montant de VINGT-SIX MIL­
LE DOLLARS ($26.000.) chè­
que officiel d'une banque à 
charte du Canada ou chèque 
visé tiré sur une banque à 
charte du Canada ou sur une 
caisse populaire, payable à 
l'Hydro-Québec et remboursa­
ble sous conditions doit accom­
pagner la soumission.

Dans le cas d'une soumission 
partielle, ledit dépôt doit être 
d'un montant égal au multiple 
de $1,000 le plus proche de dix 
pour cent (10%) de la somme 
totale de la soumission, tou­
tes taxes incluses. iusqu'à 
concurrence du montant ci- 
dessus
Seules les personnes, sociétés, 
compagnies et corporations 
ayant leur principale place 
d'affaires au Québec et qui 
auront obtenu le document 
d'appel d'offres directement 
de l'Hydro-Québec sont admi­
ses à soumissionner,
L Hydro-Québec se réserve 
le droit de reieter l'une quel­
conque ou toutes les soumis­
sions reçues

Les co-secrétaires 
B. LAÇASSE - W.E. JOHNSON 

Montréal le 5 septembre 1972

r
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Premier Canadien d'ascendance juive à s'élever à ces fonc­
tions, le nouveau premier ministre de la Colombie-Britan­
nique, M. Dave Barrett, du Nouveau parti démocratique, 
a prêté vendredi soir le serment d'office en présence du 
lieutenant-gouverneur de la province. (Téléphoto CP)

Dave Barrett

"C'est la fin d'un 
jeûne de20ans... //

VICTORIA (CPi Dave 
Barrett jeta un coup d'oeil à 
la coupe de champagne qu'on 
lui avait mise dans la main, 
et eut un moment d'hésitation 
comme s'il n'avait su que fai­
re. Un journaliste lui deman­
da s'il n'allait quand même 
pas y tremper les lèvres. Son 
visage s'éclaira d'un grand 
sourire. Il but une gorgée et 
déclara: "C'est la fin d’un 
jeûne de 20 ans."

C'était vendredi soir, et M. 
Barrett venait de prêter, en 
présence du lieutenant-gouver­
neur de la Colombie-Britanni­
que. le serment d'office com­
me premier ministre de cette 
province. Quelques instants 
plus tard, le lieutenant-gouver­
neur officiait, cette fois sur le 
parquet même de T Assemblée 
législative, à l'assermentation 
des 14 ministres du nouveau 
cabinet néo-démocrate.

Le prédécesseur de M. Bar­
rett. le célèbre créditiste 
W.A.C. Bennett, était absent. 
Plus tôt dans la journée, il 
avait passé un court moment 
dans les bureaux de l'Assem­
blée, le temps de remettre sa 
démission officielle et d'aban­
donner ultimement une carriè­
re de 20 ans à la tête du gou­
vernement de la province, puis 
il était disparu.

La répartition des fonctions 
ministérielles dans le nouveau 
cabinet n'a causé que peu 
d'étonnement, bien qu'on ait

noté avec une certaine surpri­
se que le premier ministre re­
vêtait également les fonctions 
de ministre des finances, lui

3ui avait à plusieurs reprises 
énoncé le même cumul chez 

son prédécesseur.
M. Barrett, qui est le pre­

mier Canadien d'ascendance 
juive à s'élever aux fonctions 
de premier ministre, a choisi 
les titulaires ministériels par­
mi des députés qui tous avaient 
déjà siégé à l'Assemblée lé­
gislative

Les nouveaux ministres sont 
Alex Macdonald, à la justice 
et au commerce; Eileen Dail- 
ly, à l'éducation; Dennis Coc­
ke. à la santé; Robert Stra- 
chan, à la voirie; Robert Wil­
liams, aux terres et forêts et 
aux ressources hydrauliques, 
ainsi qu'aux loisirs et à la con­
servation; Léo Nimsick, aux 
mines; James Lorimer, aux 
affaires municipales et au 
transport commercial; Ernie 
Hall, au secrétariat provin­
cial, au tourisme et à l'indus­
trie; William Hartley, aux 
travaux publics; Dave Stupick, 
à l'agriculture; Norman Levi, 
à la réhabilitation; William 
King, au travail, et Frank Cal- 
der, ministre sans portefeuille.

M. Barrett a expliqué que le 
conseil des ministres de la 
Colombie - Britannique était 
restreint constitutionnellement 
au chiffre de 14 membres, d'où 
le grand nombre de titulaires- 
cumulant des fonctions.

ANNONCES CLASSÉES ENCADRÉES ANNONCES CLASSÉES DU DEVOIR ANNONCES CLASSÉES RÉGULIÈRES
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.vlouvelles attaques 
contre Soljénitsyne

PARIS iAFPi A 1 occa­
sion de la parution en France 
du premier roman d'Alexan­
dre Soljénitsyne. Août 1914. 
l'agence soviétique Novosti 
a publié un bulletin spécial, 
destiné à l'information de l'o­
pinion occidentale, et dénon­
çant violemment le caractère 
anti-soviétique de la dernière 
oeuvre de l'écrivain.

Le document comporte de 
larges extraits d'un récent 
article rédigé par un journa­
liste polonais, M. Jerzy Ro- 
manowski. qui accuse So­
ljénitsyne de falsifier l'histoi­
re, d'insulter la Russie tout en 
glorifiant le militarisme alle­
mand et de se gausser des ré­
volutionnaires en les présen­
tant comme des individus nui­
sibles. ainsi qu'un article du 
journaliste communiste ita­
lien. M. Eusebio Ferrari. Ce 
dernier affirme, notamment, 
que l'auteur d'Août 1914 ne 
s'indigne pas seulement de la 
violation de la légalité socia-

Profitez de notre 
plan familial de 
location pré­
achat, pendant 6 
mois

Venez ou 
téléphonez

£!&t&tcAtvftûauê£'
500-est, Ste*Catherine, ongle Berri;

AMEUBLEMENTS A VENDRE

MEUBLES NON PEINTS: Ven­
dons et fabriquons. Vaste choix 
(commodes, bureaux doubles et tri­
ples, bibliothèques). Avons aussi 
matelas toutes grandeurs à prix 
d’aubaine. 212 Beaubien est Tél. : 
276-9067 2-10-72

ANTIQUITES A VENDRE

ANTIQUITES A VENDRE, remis 
en état, par ébéniste français, di­
vers meubles canadiens et anglais, 
lit bois ou cuivre, réparations, 
décapage de vos meubles, Tél. : 
467-2223. 2-10-72

ANTIQUITES DEMANDEES

ANTIQUITES TOUTES SORTES: 
(argent comptant) Gaude Morrier. 
Jour 331-0251 soir 667-0774.

J.N.O

APPARTEMENTS A LOUER

ILE DES SOEURS, SOUS-LOCA­
TION, non meublé, 3 chambres, 2 
salles de bain, stationnement sou­
terrain. balcon, libre 1er octo­
bre $200.70. Tél.: 769-4743 
après 5:30 p.m. 25-9-72

OUTREMONT, 1120 Bernard, app. 
3. (Royal York), grand et petit 
salons, loyer naturel, 2 chambres 
à coucher, une salle à manger, 
cuisine. $185.00. Libre le 15 octo­

bre. Tel.: 842-3571 (jour) et 272- 
9693 (soir). 25-9-72

APPARTEMENTS MEUBLES

NOUVEAU-BORDEAUX, boule­
vard Taylor, Bachelor moderne 
meuble l'/a, libre. $65.00, près 
centre d achats et communications 
faciles. Tél.. 334-3049, 20-9-72

AUTOS A VENDRE

JEEP, authentique de Tannee fait 
par Ford ..Garantie de mécanique 
neuve, moteur neuf, peinture neu­
ve, toit métallique isolant pour 
l'hiver. Un bijou pour les campa­
gnards et même villageois. Tel. : 
453-5630. 21-9-72

AUTOS A VENDRE

LOTUS 1970
Europa S2

Carosserie fibre de verre, roues 
type "Mag", jaune intérieur noir. 
Excellente condition. $3,100.00.

ROGER AUTOMOBILE LIÉE
4269 ouest. Ste-Catherlne 

932-2925
"Dépositaire Peugeot11

23-9-72

VOITURE UNIQUE
MERCÉDÉS 1954

220, cabriolet. Condition origina­
le, $3,995.00.

Roger Automobile Ltée 
4269 ouest. Ste-Catherine, 

Tél.: 932-2925
"Dépositaire Peugeot"

23-9-72

PEUCIOT 1971
304

Sedan, traction avant, pneus 
Michelin radiaux, 16,000 milles. 
Gris métallisé.
$1,795.00

ROGER AUTOMOBILE LTÉE
4269 ouest, Ste-Catherine, 

Tel.: 932-2925
"Dépositaire Peugeot"

23-9-72

PEUGEOT 1971
504

Sedan, transmission automatique, 
tout ouvrant, radio AM 
Blautpunk. Couleur Bordeaux.
$2,995.00

ROGER AUTOMOBILE LTÉE
4269 Ste-Catherine ouest, 

Tél.: 932-2925
"Dépositaire Peugeot"

23-9-72

APPARTEMENTS A LOUER

OUTREMONT
i il

ÎS
50 WIIL0WDALE 

Nouvel Immeuble
• Immeuble en béton, insonorisé
• 2 ascenseurs - balcons
• Taxes payees - sun-deck

3/i$1 70 4>/,s220
(2 salles de bains)

738-8693
273-4451

J.N.O

FEMMES DEMANDEES

ï BELimilMa
S GLENCOE

liste, mais qu’il déteste fon­
damentalement toute la socié­
té soviétique et le communis­
me en général. Soljénitsyne a 
souligné lui-même à maintes 
reprises le caractère politi­
que de son désaccord avec la 
société et les institutions so­
viétiques. Il condamne le sys­
tème soviétique dans son en­
semble, écrit M. Ferrari.

C’est la deuxième fois, 
remarquent les observateurs, 
que l'agence soviétique No­
vosti publie un document en­
tièrement consacré à Alexan­
dre Soljénitsyne. Le premier 
dénonçant l’antisoviétisme mi­
litant de l’écrivain avait été 
largement diffusé dans les 
milieux journalistiques et lit­
téraires parisiens en mai der­
nier, à la suite de la publica­
tion en Occident du message 
adressé par Soljénitsyne au 
patriarche Pimène pour atti­
rer son attention sur la situa­
tion douloureuse de l'Eglise 
orthodoxe en URSS.

SECRÉTAIRE ADMINISTRATIVE
Un hôpital d'enseignement universitaire de Montréal, 
requiert les services d'une secrétaire administrative pour 
le bureau de son Directeur général.
Les candidates devront compter plusieurs années d'expé­
rience et maîtriser parfaitement la sténographie française. 
Traitement: selon qualifications et expérience.

Faire parvenir curriculum vitae" a-:

CASE 328, LE DEVOIR
19-9-72

ÉCOLE DES HAUTES ETUDES COMMERCIALES DE MONTREAL
ACTIVITÉS INTERNATIONALES

Poste :

SECRÉTAIRE DE DIRECTION 
ET ADJOINT ADMINISTRATIF

Exigences :
- Expérience de plusieurs années en tant que secrétaire 

de direction comprenant des responsabilités adminis­
tratives telles que comptabilité, organisation de réu­
nions, procès-verbaux, etc....

- Maitrise de la sténographie anglaise et française.
- Bonne formation générale.
- Intérêt pour les affaires internationales et le milieu uni­

versitaire.
Salaire :
Selon expérience, qualifications et formation.

Pour plus de renseignements :
Madame Lise Morin-Parr 
École des HAUTES ÉTUDES COMMERCIALES 
5255, avenue Decelles, bureau 6216 
Montréal 250.
Téléphone: 343-4316- 343-4335 20-9-72

HOMMES DEMANDES

RÎGISTRAIRE
Salaire : selon l'échelle de salaire et la compétence. 
Supérieur immédiat : responsable du secrétariat. 
Exigences: Cours commercial, rapidité au dactylo, con­

naissance de l'adressographe.
Fonctions : Tenir à jour des statistiques relatives au tra­

vail professionnel d'un secteur.
Recevoir les usagers et les orienter 
Faire les enregistrements ainsi que des car­
tes au moyen de l'adressographe.
Faire les états de compte des médecins. 
Toutes autres tâches pouvant être assignées.

Faire parvenir curriculum vitae et vos attestations avant le 
20 septembre 1972 à t Mme D. Laferté, 

Case postale 94, 
Station M, 
Montréal 403. 19 9-72

AUTOS A VENDRE

RENAULT 10-1300, 1970. 50.000 
milles, foute équipée, excellente 
condiüon. Prix à discuter. Tél : 
Chateauguay 691-5160 ijoun et 
LASALLE 364-1167 (soir).

19-9-72

BUREAUX A LOUER

PLACE ST-HENRI
fdilice commercial avec bureaux nou­
vellement rénoves (chauffés et éclairés). 
Idéal pour professionnels, agences d’im­
meubles, de presse ou autres.
4030 NOTRE-DAME OUEST 

MONTRÉAL 
TÉL: 453-5630 

POSTE 207
25-9-72

COURS PRIVES

Anglais, Espagnol, Français, Al­
lemand, Italien, etc. A L'INSTI­
TUT DE MOTIVATION LINGUIS­
TIQUE Programmes à tous les 
niveaux. En privé, semi-privé ou 
petit groupe. Prix modiques. Cours 
a prix spéciaux pour étudiants. 
Facilités de paiement. Appelez 
739-4291 ou 488-3933. 22-9-72
TAPISSERIE: crochetage, haute- 
lisse, macramé. Saie de 10, 20 
cours (débutant, avancé! com­
mençant fin septembre; après- 
midi, soir. ATELIER LOUIS et 
JEANNE AUCLAfft Outremont 
2 70-148 2. 23-9-72

DANS LE
VIEUX-MONTREAL
Édifice commercial nouvel­
lement rénové.
Idéal pour professionnels, 
agences de presse ou 
autres.

211 du St-Sacrement 
Tél.: 844-3361

poste 238
J.N.O.

• TISSAGE
• TAPISSERIE
• MACRAMÉ
Cours de jour

Tél.: 688-8639
19-9-72

CHALETS A LOUER

STE-AGATHE. luxueux bavarois, 
flanc montagne, SVz. près pentes, 
cheminées pierre, toit cathédrale, 
meubles Thibault, T.V., saison 
ski (aussi semaines automne). 
Tél: 256-6825; fin de semaine: 
1-819-326-5836 2-10-72

CHALETS A VENDRE

ST-SAUVEUR, saison hiver, près 
des pentes de ski. dans la monta­
gne. vue panoramique, meuble, 
chauffé, éclairé, foyer. 2 cham­
bres à coucher, salon et cuisine 
Tel. : 227-2896. après 6 heures.

20-9-72

CHAMBRES A LOUER

ETUDIANTS. ETUDIANTES, dou­
che, poêle, frigidaire, cuisine 
près du métro Jarry, $15.00 par 
semaine. Tel.: 271-5435 entre 6h 
et 7h. 21-9-7:

COMMERCES A VENDRE

BELOEIL. boutique d'aliments na­
turels. bien située, clientèle éta­
blie. Tél 467-7321 ou 469-2605.

20-9-72

VOTRE ENFANT a des difficul­
tés scolaires en lecture, écriture, 
ou mathématiques? Faites appel 
a nos reéducateurs spécialisés. 
Renseignements. tél.: 272-2059 
(Soir) 23-9-72

COUTURE

HAUTE COUTURE FRANÇAISE, 
exclusivité, conseillère taille- 
forte, un service de coupe, plus 
un essayage. Tel.: 272-862/
25 9-72

DIVERS ,

DACTYLO, STENO, FRANÇAIS. 
ANGLAIS, COMPTABILITE, MA­
THEMATIQUES. Diplôme. Loca­
tion, vente, achat, réparations, 
échanges: dactylos neufs, usagés, 
additionneuses,' dictaphone, enre­
gistreuses d'appels téléphoniques, 
téléviseur, tables, vibrateurs. 
Tél: 332-0044, 688-5777. 13-10-72

ENTREPRENEURS

MEMO CONSTRUCTION (19641 
LTEE, Réparations et maçonnerie 
générales. Menuiserie et finihon 
intérieure. Redressons planchers, 
fondation fuyante. Creusons cave 
en sous-oeuvre. Neuf-garantie. As­
surance. Service 24 heures. Tél.: 
388-2137, 669-2547.

FEMMES DEMANDEES (

VENDEUSE, âgée de 18 a 28 ans. 
pour comptoir-restau rant dun ci­
nema Travail a temps plein. Ap­
peler M. Cadieux. Tél 849-2384.

22-9-72

FERMES A VENDRE

CANTONS DE L'EXT: près Bro- 
mont, 50 arpents, petite maison 
et grange, besoin de réparations, 
sur bonne route. A 50 milles de 
Montréal Informations: 769-4110.

HOMMES OU FEMMES DEMANDÉS

LE GROUPE LA LAURENTIENNE
Secteur de l'Assurance générale

recherche

• AGENT DE RÉCLAMATIONS AU TÉLÉPHONE
Exigences :

Personne du sexe féminin, 12 ans de scolarité et plus, initiative, bon 
jugement, sens des responsabilités, aptitudes et goût pour les 
relations avec le public, expérience comme agent de réclamations.

Tâche :
Mener et compléter des enquêtes par téléphone a la suite de sinis­
tres,- dicter la correspondance,- faire les recommandations de paie­
ments; effectuer tout travail connexe.

• SOUSCRIPTEUR AUTOMOBILE
(Underwriter)

Exigences :
12 ans de scolarité et plus, initiative, bon jugement, expérience 
nécessaire, aptitudes et goût pour les relations avec le public

Tâche :
Analyser les dossiers, sélection, tarification et modification des ris­
ques d'assurance; répondre au téléphone et donner les informations 
demandées par les clients ou les agents,- effectuer tout travail 
connexe.

Prière de faire parvenir le curriculum vitae :

Service du personnel.
Groupe La Laurentienne,
C.P. 5600,
Québec 2.

"Toute réponse sera traitée confidentiellement"
20-9-72

PROPRIETE A VENDRE

A VENDRE

«FA i Tlt*

OUTREMONT
MAISON MODERNE

Complètement détachée, spacieux 
hall d'entrée, boudoir au rez-de- 
chaussée, powder-room, 5 cham­
bres à coucher, sous-sol fini, ga­
rage double. Financement allé 
chant. Offres invitées. Mme M 
chelle Rocher, 935-8541, soir: 
277-1250. Exclusif.

AVENUE NELSON
Paroisse St-Viateur, cottage dé­
taché, 4 chambres ô coucher, 
bibliothèque, sous-sol fini, garage 
double. Mme Michelle Rocher, 
935-8541, soir: 277-1250. Exclu­
sif.

AVENUE HARTLAND 
$40,000.

NOUVEAU SUR LE MARCHÉ: 
duplex de 6 pièces avec 2 entrées 
séparées. Sous-sol aménagé. 
POSSESSION IMMÉDIATE DU 
HAUT. Hypothèque à 7%. Près 
parcs et écoles. Appelez Françoise 
Bibaud, 935-8541 ou 482-1143. 
Exclusif.

PAROISSE ST-GERMAIN
7 pièces, 4 chambres 6 coucher, 
powder-room au rez-de-chaussée, 
2 foyers naturels, garage. Mme 
Michelle Rocher, 935-8541, soir: 
277-1250. M.L.S.

N.D.G.
NOUVEAU EXCLUSIF

Charmante maison avec garage 
et entrée privée. Située près éco­
les dans l'est de N.D.G. 4 cham­
bres à coucher, salon avec foyer, 
salle à manger séparée, den avec 
boiseries, cuisine moderne avec 
dinette. $33,500. Appelez Terry 
Brault, 935-8541 ou 482-7646.

BEACONSFIELD
BUNGALOW pierre-brique, foyer, 
salon, salle à diner, grande cuisi­
ne, 3 chambres à coucher, salis 
de jeux, jardin-patio exquis. 
$3,000. comptant. Mme Trudy 
Reich, 697 4460 ou 695 6793. 
M.l.S. 19-9-72

GARDERIES

SECTEUR OUTRti.MONT. Côte- 
des-Neiges, garderais enfants de 
toutàge chezmoi. Tél.. 272-5340. 
,9-9-72

HOMMESDEMANDES

SALLE DE CINEMA, recherche 
assistant-directeur, sérieux et 
bilingue Travail permanent à 
temps plein. Appeler M. Smith. 
Tel : 849-2384 22-9-72

PREPOSE A LENTHETIEN, d un 
cinéma et bureaux Travail de 
nuit bien rémunéré. Expéience 
et références nécessaires Appe- 
lezM. Cadieux Tél. 849-2384.

19-9-72

HOMMES OU FEMMES 
DEMANDES

Cherchons 6 agents-distributeurs 
à travers la province. Agés (ées) 
de plus de 25 ans. doivent être 
mariés (ées), sérieux, honnêtes, 
avoir de l'entregent et le sens de 
l'organisation. Pour rendez-vous: 
tél.: 581-3202ou722-0617.

23-9-72

LOGEMENTS A LOUER

CHATEAUGUAY CENTRE Bou­
levard Rousseau, SVa très spacieux, 
bas de duplex, frais peinturé, jar­
din clôturé, exclusif, près école 
polyvalente. $150.00, Libre fin 
septembre. Tél : 692-8787. 20-9-72

VIEUX-MONTREAL, Notre-Dame 
est. beau studio, 3Vs, habité par 
décorateur, semi-meublé, poêle 
et réfrigérateur. Libre immédia­
tement. $160 par mois. Tél.: après 
5h. 861-4679. 20-7-72

AUBAINE, 34 fermé, semi sous- 
sol, tout paye, résidentiel. l'Aca- 
die près Jarry, face Ville Mont- 
Royal, poêle, réfrigérateur four­
nis, 3 autobus, 3 minutes du metro, 
eglise, école, centre-d'achat.

$85 00. Tel.: 277-3954 ou 273- 
2914. 28-9-72

MAISONS A LOUER

ST-LAURENT, Bungalow, 11 piè­
ces, meublé, climatisé, jardin 
serre, près gare, parc. $300.00.
Tél : 747-0479 - 738-5976 - 343- 
6679. 23-9-72

MAISONS A VENDRE

NOUVEAU-RUSEMUNT. 6315 Mi- 
gnault. Bungalow. 5 piece.--, gara­
ge, sous-sol fini. $30,000.00. Tel. 
256-9521 23-9-72

PERSONNEL

AMASO: Agence Matrimoniale et 
Sociale, service sérieux. 525 est. 
rue Sherbrooke, suite 2. Marthe 
Gaudette. b.a . b.péd.. b.ph . l ès 
lettres Tél: 288-2332 de 3h à 8h 
p.m. J N.O
SEUL (E)? Laissez l'Agence Ma- 
rie-Josephe, fondée en 1953, vous 

I apporter un amour durable. Tél : 
321-6785. Québec: 663-7961 (_6 
a 9 pm) 19-9-72

DU BON HEUR ENRG Agente but 
amical, social, matrimonial. Veuls 
(ves), personnes seules. Ecrire 
Case Postale 101. Station Rose­
mont, Montréal, Quebec Intorma- 

tion 729-0680. 19-9-72

PERSONNEL

BONNE ETOILE ENRG. Person­
ne compétente en relations hu­
maines, organise rencontres sé­
rieuses. But social, sérieux. 
Veufs tves), célibataires, etc. 
5803 Côte-des-Neiges, de 5 à 10 
p.m . Tél 738-8253. 21-9-72

PROPRIETES A VENDRE

OUTREMONT: cottage face Parc 
Outremont, 5 chambres à cou­
cher, sous-sol fini avec chambre 
de bonne, 3 salles de toilette, boi­
series en chêne massif. $50,000 
Sans agent. 273-3552. 27-9-72

AHUNTSIC: triplex détaché en 
pierre, 1-7, 2-4, sous-sol fini, 
oureau pour professionnel, grand 
terrain paysagé, près parc Nicolas 
..........55,000. Sans agent. 273- 3552.Viel. $55,1

27-9-72

CÔTE-DES-NEIGES
LACOMBE près Légaré, beau du­
plex détaché, 5î6-5’/2, sous-sol fi­
ni du garage, jardin.

LACOMBE près Decelles, superbe 
duplex, 616-716, 3 pièces ou sous- 
sol, garage sur rue, beau jardin.

Mme. L. Duval 
733-3849

IMMEUBLES TREMBLAY INC.
courtiers

735-5588
20-9-72

BROSSARD, Bungalow, 4 cham­
bres, cuisine spacieuse, sous-sol 
très coquet. Beau grand terrain, 
maison impeccable, paiements 
mensuels de $172.00, incluant les 
taxes. Prix $21,000.00. Nicole 
Curran 672-6450 ou 676-9956 
ImmeublesV.'estgate. Courtiers.

 19-9-72
ST-BRUNU. Un petit bijou, près 
djun ruisseau sur terrain boise, 
luxueux bungalow, 3 chambres, 
grand salon avec foyer, poutres au 
plafond. Prix $32.000.00. Nicole 
Tanguay 653-2496 ou 653-2568 
Immeubles Westgate Courtiers.

19-9-72

REMBOURRAGE

REMBOURRAGE général, répara­
tions de meubles antiques et po­
lissage, réparations de meubles 
modernes, set de salon, daven­
port, sofa-lit, chaises de cuisi­
ne. Estimé gratuit. Ouvrage ga­
ranti. Tél.: 521-5484 1-11-72

TERRAINS A VENDRE

ST-SAUV EUR. terrain 100 x120 . 
site panoramique, lac artificiel.

Tél.: 625-1102 (sur .semaine, 
après4h seulement). 20-9-72

MEILLEURE ALLOCATION 
POUR VOTRE 

vo,v° ECHANGE
VOLVO 1970, 142S

Toute equipee 52495.

VOLVO 1970, St-wagon
Très propre 52795.

VOLVO 1968,142S
En bonne condition 51595.

VOLVO 1967, 144S
Automatique, radio 51295.

up town---- 1 ■ •utomotv'et tê«
400 haul. DÉCARIE,

(Nord bout Métropolitain)

748-8807 23-9-72

les MOTS CROISÉS du Devoir
1 2 3 5 6 7 8 9 10 11 12

Horizontalement
1- Anecdotes de peu d'impor­

tance.
2- Un des Etats unis d'Amé­

rique. - Métal. - Sert à 
attaquer ou à se défen­
dre.

3- Huître perlière.
4- Belle-fille. - Etat de ce 

qui est inerte.
5- Qui est sur le côté. - 

Lieutenant.
6- Lieu d'arrêt d'une troupe 

en marche. - Plantes à 
fleurs jaunes.

7- Elle s’attaque aux fourru­
res. - Genre de plantes 
de la famille des compo- 
sacées.

8- On y lave la vaisselle. - 
Durée de la vie (plur).

9- Nouveau. - Utilise. - Tel­
lure.

10-Filet de l'aile des insec­
tes. - Thulium.

Ü-Pascal. - A lui. - Cons­
pue.

12-Pàtisserie feuille tée.

Verticalement
1- De façon humble.
2- Faite ou répétée plusieurs 

fois. - Xénon.
3- Salut.
4- Feuilles du théier. - Ar­

me ancienne. - Mèche de

cheveux rebelle.
5- Nid des oiseaux de proie. 

- De la campagne.
6- Retrancha quelque chose 

sur les bords. - Saint 
Valentin.

7- Qui blesse la religion 
(fém.)

,8-Prénom féminin. - Ron­
geur.

9- Une si grande quantité. - 
Sel de l'acide urique.

10- Assemblage de lattes en 
treillis. - Mercure.

11- Eminence. - Taille la 
tête d'un arbre. - Ote la 
vie. r

12- Aride. - Premier mot d'une 
formule magique.

Solution d'hier '
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Le président sortant de la Chambre de commerce :

Seule la collaboration pourra prévenir le contrôle des prix
OTTAWA (PC) - Le pré­

sident sortant de la Chambre 
de commerce du Canada, M, 
Neil V. German, de Calgary, a 
lancé l’avertissement, nier 
aux gouvernements, aux entre­
prises commerciales et aux 
centrales syndicales qu'Us de­
vront collaborer plus étroite­
ment pour éviter le contrôle 
des prix et des salaires et 
d’autres mesures économiques 
de même nature destinées à 
enrayer l’inflation galopante.

M. German, un avocat de 
Calgary qui a dirigé les des­
tinées de la Chambre de com­
merce du Canada au cours 
des 12 derniers mois, a af­
firmé dans son discours d’a­
dieux que le plus grand défi 
qui se pose pour l’avenir de 
tous les Canadiens consistera, 
à enrayer l’inflation, à ac­
croître la croissance écono­
mique pour ainsi résorber le 
chômage.

“Ces deux derniers objec­
tifs ne seront pas atteints si 
on ne parvient pas à mettre un 
frein a l’inflation. Le fait de 
pointer un doigt accusateur à 
n’importe quel secteur de l’é­
conomie ne fera pas progres­
ser le Canada mais ne servi­
ra qu’à compliquer le problè­
me et à provoquer de la con­
fusion dans l’esprit des Cana­
diens”.

Les Chinois 
arrivent

PEKIN (AFP) Pour la 
première fois depuis la fonda­
tion de la République popu­
laire de Chine, il y a 23 ans, 
une délégation d’intellectuels 
chinois doit se rendre en vi­
site aux Etats-Unis, proba­
blement d'ici quelques semai­
nes, apprend-on à Pékin de 
source informée.

Les autorités chinoises, qui 
jusqu’à présent se montraient 
réticentes à autoriser l’en­
voi de visiteurs chinois aux 
Etats-Unis tant que Taiwan 
conserve une ambassade à 
Washington, ont finalement ac­
cepté l’invitation qui leur a 
été faite plusieurs fois au nom 
d'organismes privés par des 
intellectuels américains re­
çus à Pékin. La date et l’iti­
néraire du voyage, ainsi que 
le nombre de ses participants 
ne sont pas encore connus, 
mais on croit savoir que le 
groupe sera composé, essen­
tiellement, de spéciahstes 
scientifiques et de médecins.

Cette visite pourra ainsi don-, 
ner lieu aux premières démons­
trations d’acupuncture faite 
aux Etats-Unis par des méde­
cins de Chine populaire. Elle 
sera aussi l’occasion, pour un 
certain nombre d’intellectuels 
chinois qui ont fait leurs étu­
des ou qui ont enseigné dans 
des universités américaines 
avant la libération, de renouer 
des contacts interrompus de­
puis une génération.

Un seul groupe chinois s’est 
rendu jusqu’à présent aux 
Etats-Unis: les joueurs de 
ping pong qui ont rendu visi­
te en avril dernier aux pon­
gistes américains qui étaient 
allés à Pékin un an aupara­
vant.

En outre, on croit savoir à 
Pékin de bonne source que 
deux correspondants de l’A­
gence Chine nouvelle à l’ONU 
effectuent actuellement un 
voyage d'étude aux Etats-Unis 
sur l’invitation d’organes de 
presse américains.

Si les visites de Chinois aux 
Etats-Unis ont été pratique­
ment inexistantes jusqu'à pré­
sent, en revanche des dizai­
nes de groupes d’Américains, 
surtout des intellectuels par­
mi les plus renommés, comme 
par exemple l’économiste John 
Kenneth Galbraith de l’univer­
sité Harvard, qui séjourne ac­
tuellement en Chine, sont ve­
nus à Pékin depuis un peu plus 
d’un an.

Parmi ces visiteurs, on re­
lève aussi de nombreux Chi­
nois ayant la nationalité amé­
ricaine. comme le mathémati­
cien Chen Sheng-Shen, profes­
seur de l’université de Cali­
fornie, qui a été reçu samedi 
par M. Kuomojo, président 
de l’académie des sciences.

Notw s.v.p. que l«* »vt* 
rf» doivent nous
parvenir «yant 4:30 p.m, 
heure de tombée U di- 
menche : 2 4 4:30 p.m

MATHIEU. A l'hôpital Notre-Da­
me, le 16 septembre 1972, à l’âge 
de 73 ans. est décédé le Dr, Char­
les Mathieu, époux de Mme Mar­
celle Amyot. il laisse aussi dans 
le deuil ses enfants et plusieurs 
petits-enfants Les funérailles 
auront lieu mercredi 20 septembre. 
Le convoi funèbre partira des sa­
lons J.R. Deslaurier Liée. No 
5650 chemin Côte-des-Neiges, 
pour se rendre à l’église Notre- 
Dame des Neiges, où le service 
sera célébré à 10 heures Et de 
là au cimetière de la Côte-des- 
Neiges, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation

Tous les secteurs de l’é­
conomie - le monde des affai­
res, les centrales ouvrières 
aussi bien que le gouvernement 
- doivent collaborer si nous 
souhaitons vraiment atteindre 
ces objectifs.
“C’est uniquement en fai­

sant front commun que nous 
parviendrons à éviter le con­
trôle des prix et des salaires 
ou encore des politiques moné­
taires ou fiscales plus sévè­

res auxquelles il faudra éven­
tuellement recourir pour con­
trôler l'inflation”.

M. German n’a pas précisé 
davantage sa pensée quant à 
la possibilité de contrôles des 
prix et des salaires - peut- 
etre du genre de ceux adop­
tés aux USA - mais les mi­
lieux d’affaires ont de plus en 
plus le sentiment depuis quel­
que temps que le gouverne­
ment finira par imposer des

contrôles. Un groupe d’analys­
tes financiers de Toronto a eu 
vent la semaine dernière que 
de tels contrôles pourraient 
être imposés aux Canadiens 
au cours de l’année prochaine.

M. German estime que le 
monde des affaires, les cen­
trales syndicales et le gouv r- 
nement devraient faire front 
commun pour lutter contre l’in­
flation galopante. Cette tactique 
commune comporterait entre

autres:
- Une réduction des dépen­

ses gouvernementales dans lès 
secteurs non productifs de l’é­
conomie.

- Le monde des affaires ne 
devrait pas annoncer d’augmen­
tations de prix à l’exception de 
celles qui sont directement 
liées à la hausse du coût de 
production.

Les syndicats devraient 
faire preuve’de modération dans

leurs réclamations, les aug­
mentations de salaire devant 
être proportionnées à la hausse 
de la production.

Le président sortant de la 
Chambre de commerce du Ca­
nada s’en est particulièrement 
pris au gouvernement fédéral 
a qui il a notamment reproché 
d'exercer un contrôle accru sur 
le secteur privé de l'économie.
“Par sa soif de pouvoir et de 

contrôle, le gouvernement a

usurpe les propres fonctions 
d’autres secteurs de notre so­
ciété. Au lieu de se préoccuper 
uniquement de politique d’en­
semble, le gouvernement s’ap­
plique à intensifier son contrô­
le sur la vie des citoyens et sur 
la marche des affaires.

De l’avis du président sortant 
le gouvernement a de plus en 
plus tendance à gouverner par 
décret plutôt que par législa­
tion.

“Des lois basées sur des po­
litiques ad hoc et sur de vagues 
objectifs nationaux avec un haut 
degré ministériel caractérise 
degré d’arbitraire ministérielle 
caractérisent malheureusement 
la tendance actuelle.
“C’est précisément sur la 

présomption que le gouverne­
ment sait mieux que tout le 
monde ce qui est bon pour le 
pays qu'un nombre de plus en 
plus élevé de lois est rédigé."

URGENT
COMMISSION SCOLAIRE VALLÉE de la LIÈVRE

demande

JARDINIERES

NOTRE RUBRIQUE

CARRIÈRES ET 

PROFESSIONS
a été créée spécialement dans le 
but d'établir un lien sensible entre 
nos lecteurs et les maisons d'affai­
res.
Les annonces publiées sous cette 
rubrique coûtent Sfr la ligne aga­
te (14 lignes agates au pouce). 
Nous accordons la commission 
Habituelle aux agences de publi­
cité. Le service de cases postales 
et du retour du courrier est gra­
tuit et confidentiel. La date limite 
pour réception de ces annonces 
est fixée à midi, la veille de la 
parution.

Téléphonez ou écrivez à :

LE DEVOIR
211 S* Sacrement 

Montreal • Tel 844 3361

Compétence :

Bernard Lutz

Doivent posséder un brevet spécialisé. Adresser vos demandes au :

Bureau du personnel,
Commission Scolaire Vallée de la Lièvre,
146 A, McLaren,
Buckingham

V ou appeler : 1 -81 9-986-5942

LES SERVICES JURIDIQUES 
COMMUNAUTAIRES DE POINTE ST-CHARLES INC., 

2111 rue Centre, Montréal 104, Québec
demandent les services d'un

AVOCAT
Qualités requises:
- Pas moins de 3 ans, 5 ans de préférence d'expérience en contentieux 

civil
Beaucoup d'expérience de cour 
Bilingue

- Jeune et dynamique 
Préoccupations sociales

Salaire à discuter selon l'expérience et la compétence.
Date limite:
le 30 septembre 1972
Écrire à l'attention de Me Paul Baatz, directeur

LA COMMISSION SCOLAIRE DES LAURENTIDES
RECHERCHE

LES SERVICES D'ENSEIGNANTS 
LÉGALEMENT QUALIFIÉS:

SECTEUR ST-JOVITE
— Commerce
— Education physique

Faire parvenir curriculum vitae le plus tôt pos­
sible a :

Commission Scolaire des Laurentides, 
Service du Personnel,
2, rue St-Joseph, 
Ste-Agathe-des-Monts.

IDEATEUR
Rédacteur

BCP Publicité cherche le gars capable...
capable de concevoir e* d'écrire des campagnes publi­
citaires qui marchent
capable désintégrer dans une structure d'avant-garde, 
capable de "fonctionner" tout seul 
capable de défendre ses idées dans un groupe de 
travail multi-disciplinaire

De son côté, BCP est capable d'offrir un excellent salaire, 
de bonnes conditions de travail et de considérer que le 
gars en question peut aussi être une femme.

Veuillez prendre contact avec
Francine Dubé 
BCP Publicité Liée 
1010 ouest, rue Ste-Catherine 
Bureau 444, Montréal 
Tel. : 875-7050

■ jéu Fonction publique Public Service 
Canada CanadaCanada

CONCOURS OUVERT ÉGALEMENT AUX HOMMES ET AUX FEMMES

DESSINATEUR
MAQUETTISTE
ARTS
GRAPHIQUES

Traitement
jusqu'à
$13,500

Musées
nationaux
du
Canada

Secrétariat
d'état

Ottawa
Ontario

La Division du design et des étalages des Musées nationaux du Canada 
conçoit et prépare les travaux artistiques et pratiquement tout ce qui a trait 
à l'aspect visuel des expositions qui se tiennent dans les divers musées.

FONCTIONS: Sous la direction du Chef de la Section de design, le 
titulaire devra travailler conjointement avec les scientifiques, des chercheurs 
et des organisateurs d'expositions, afin d'interpréter graphiquement et de 
présenter typographiquement le contenu d'une exposition. Il devra s'acquit­
ter de diverses fonctions, notamment : esquisser des représentations 
graphiques et concevoir des maquettes à échelle réduite ou grandeur 
nature; choisir, reporter à l'échelle et élaguer les photographies destinées à 
expliquer ou à mettre en valeur les représentations graphiques,- déterminer 
le caractère d'imprimerie approprié selon son rôle et son style; disposer le 
matériel bilingue ou polyglotte; créer des systèmes de signalisation à 
l'intention des visiteurs des différents musées. Ce poste comporte égale­

ment une certaine part de supervision qui consiste, notamment, à expliquer 
les particularités et les méthodes de travail aux dessinateurs subalternes, 
aux agents de projets, aux fournisseurs et aux fabricants.

CONDITIONS DE CANDIDATURE : le travail exige une connaissance 
étendue du dessin graphique industriel ef environnemental; un» aptitude à 
transmettre une information scientif:que par différents moyens; u e u (ide 
connaissance des aspects de la typographieaui se rattachent aux expositions, 
au matériel imprimé et audiovisuel et ô la signalisation graphique des 
dessins tridimensionnels conçus par les organisateurs d'expositions qui font 
partie du personnel ou qui sont engagés à forfait, le titulaire doit être doué 
d esprit d'initiative, d'un bon jugement et d'imagination. Il serait avanta­
geux d'être diplômé d'un établissement reconnu, la connaissance de 
l'anglais est essentielle.

Veuillez foire parvenir un curriculum vifae circonstancié avant le 2 octobre 
1972, à l'adresse suivante :

CADRES DES SCIENCES APPLIQUÉES
COMMISSION DE LA FONCTION PUBLIQUE DU CANADA
OTTAW A (ONTARIO) K1A OM7

GÉRANTS D'AGENCE,
ASSURANCE-VIE

Poursuivant son programme d'expansion, la 
coopvie Les Artisans, recherche des gérants pour 
diriger des agences à Joliette et à Montréal. 
Expérience de l'assurance-vie requise.

Transmettre curriculum vifae à :

Les Artisans coopvie 
a/s M. Jacques Bélanger 
333, est rue Craig,
Montréal 1 29, Qué.
Tél : 861-5781

Jk GÉRANT DE 
LA LIBRAIRIE

UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL

Fonctions :
Sous la direction du directeur des magasins;

— a la responsabilité de l'achat, du prix de revient, 
de l'étalage, de la vente et du contrôle des stocks 
de livres, notes de cours, revues, etc.;
fait des recommandations et voit à l'application de 
politiques de nature à assurer un service efficace;

- dirige, supervise et veille à la qualité du personnel- 
participe à la préparation et administre le budget 
de la librairie;
voit à la préparation, approuve et présente les rap­
ports financiers et autres rapports.

Qualifications :
Détenir un diplôme d'études collégiales ou l'équiva­
lent; avoir plusieurs années d'expérience dans le do­
maine.

Salaire à déterminer selon qualifications et années d'ex­
périence.

Programme complet d'avantages sociaux.

Veuillez faire parvenir curriculum vitae complet au :

Directeur du Service du personnel 
Université de Montréal 
Case postale 6128 
Montréal 101. Qué.^

LA COMMISSION SCOLAIRE RÉGIONALE LANAUOIERE
recherche les services

D'UN CONSEILLER OU 
CONSEILLÈRE D'ORIENTATION

Fonction:
Conseiller ou conseillère d'orientation 
(Au niveau élémentaire, 6e & 7e)
Normes d'éligibilité :
— Posséder une licence ou une maîtrise en orientation.
- Être membre de la Corporation des Conseillers 

d'Orientation du Québec ou de la Corporation des 
Psychologues du Québec.

Salaire et conditions de travail :
Selon la convention collective des conseillers d'orientation.
Description du travail :
1° Rencontrer et informer les parents des élèves de 6e & 

7e années sur l'orientation possible de leur enfant au 
secondaire.

2“Testing collectif des élèves de 6e et 7e années.
3° Étude individuelle des élèves posant des problèmes 

particuliers.
4° Recommandation sur l'orientation de chaque élève au 

cours secondaire.
Toute personne satisfaisant aux exigences de base et inté­
ressée à ce poste est priée de faire parvenir sa demande 
écrite au Directeur des Services du Personnel, au plus 
tard le 27 septembre 1972 à 5.00 heures p.m.

René Bacon
Directeur des Services du Personnel.
333, rue Tellier 

v Joliette.

ta préférence ira aux citoyens canadiens

Référence à rappeler : 72-2500.

-HVR Hôpital Maisonneuve-Rosemont

CHEF PHYSIOTHÉRAPEUTE
Sous la direction du chef du département de médecine 
physique, le titulaire sera responsable de :

- L'initiation et de l'entrainement du personnel profes­
sionnel sous sa juridiction en regard des programmes 
établis et des techniques nouvelles;

- Du contrôle des normes qualitatives dans l'application 
de ces techniques,-

- De l'organisation et de la coordination des activités du 
service de physiothérapie;
Contrôle du rendement de tou* le personnel;
Devra assurer ie tonctionnement, l'entretien et I utilisa­
tion adéquate du matériel et de l'équipement utilisés 
dans son service.

les candidats devront détenir un baccalauréat en physio­
thérapie (B.Sc.) d'une institution reconnue et être membre 
de l'Association des Physiothérapeutes de la Province de 
Québec. Ils devront en outre, compter plusieurs années 
d'expérience clinique dont quelques années de préférence 
à un poste responsable.

Faire parvenir curriculum vifae à :

Service de Placement et de Recrutement 
Hôpital Maisonneuve-Rosemont,
5415 Boul. de l'Assomption,
Montréal, P.Q.

REPRÉSENTANT TECHNIQUE
APPAREILS - CONTRÔLES

Une Compagnie canadienne avantageusement con­
nue, a un poste vacant à son bureau de Montréal 
pour une personne bilingue, qui a dé i'expérience 
dans la vente d'équipement électrique aux détaillants- 
distributeurs.
Le candidat choisi devra avoir de l'expérience dans 
la négociation de contrat et dans l'administration des 
formules de commandes, Qualifications techniques 
dans les systèmes d'instrumentation et de contrôle 
sont un avantage mais non obligatoires.

Salaire, selon qualifications et expérience, jusqu'à 
$13,000.

M. Clare
Appeler: 481-7765

LA SOCIÉTÉ RADIO-CANADA
(zone d’Ottawa)

demande

UN ANNONCEUR/ANIMATEUR
La fonction :
le candidat sera appelé à remplir la fonction d'annon­
ceur à des émissions d'interet général et pourrait être 
appelé à se spécialiser dans le domaine des sports.
Le candidat :
Possède une formation universitaire, un an ou plus 
d'expérience, une bonne connaissance du français et 
de l'élocution du français, un sens développé de la 
communication sociale.

Le traitement :
Salaire selon les qualifications et l'experience,
Entre 58,072. et $15,207.
la Société offre un programme complet d'avantages 
sociaux.

Prière de taire parvenir votre "curriculum vitae" a :

L'Agent du personnel,
Case postale 3220,
Succursale “C",
Ottawa, Ontario KIY IE4

LA COMMISSION SCOLAIRE REGIONALE OE LA PÉNINSULE

Offre d'emploi
RESPONSABLE DE L'INFORMATIQUE

Fonctions :
Sous l'autorité du Directeur général et à titre de responsable du 
service de l'informatique, le candidat sera chargé d'assurer la 
coordination de toutes les activités de la Commission relativement 
au traitement électronique des données et plus spécifiquement en ce 
qui a trait a la programmation des horaires, a la production des 
bulletins, à l'émission des chèques de paye, etc. . . .
En plus de surveiller et de coordonner le développement de l'im 
plantation des projets, le candidat agira également a titre de con­
seiller technique auprès des personnes responsables de l'élaboration 
ou de l'exécution des dits projets

Exigences minima :
Formation correspondant à ou moins 15 ans de scolarité et compor 
tant des études spécialisées dans le domaine de l'informatique 
Connaissances approfondies des rouages du traitement électronique 
des données ainsi que des différents processus de développement et 
d'implantation des programmes d'informatique.
Très bonne connaissance du milieu scolaire et, de préférence, de la 
diversité des programmes d'enseignement au secondaire.

Rémunération :
Selon qualifications et expérience.

Les personnes intéressées sont priées de faire parvenir leur demande
avant le 22 septembre 1972

Directeur,
Service du personnel.
Commission Scolaire Régionale 
de la Péninsule,
CP. 2300,
Gaspé,
Comté Gaspé, P.Q.

UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL

CENTRE AUDIO-VISUEL

POSTES A COMBLER:

1) RÉALISATEUR
Fonctions:

La tâche principale du réalisateur est de seconder le professeur, 
le réalisateur pédagogue ou les étudiants dans la production 
de documents d'enseignement ou dans l'utilisation de média 
audio visuels, il collabore à la aréparation des scénarios; établit 
le découpage; prévoit et réunit les moyens techniques nécessaires 
et dirige toutes les phases de la production jusqu'au produit final. 

Qualifications:
Diplôme d'études collégiales ou l'équivalent. Solide formation 
professionnelle acquise dans une école ou par la pratique. 
Plusieurs années d'expérience requises.

2) TECHNICIEN-ÉLECTRONICIEN
'oiKtioni.

Exécuter plans préliminaires des systèmes et des aménagements 
audio visuels. Coordonner les demandes d’aménagement entre le 
demandeur, le Centre Audio visuel et le Service de l'Equipement. 
Évaluer des nouveaux systèmes; élaborer et modifier des nouveaux 
équipements.

Qualifications:
Diplôme d'études collégiales ou l'équivalent. Posséder une très 
grande connaissance des équipements audio visuels. Avoir l'expé­
rience de la production d'émission de télévision et aussi dans la 
conception des systèmes audio et vidéo complexes.

Solaires:
A déterminer selon qualifications et années d'expérience.
Programme complet d'avantages sociaux.

Veuille! foire parvenir curriculum vitae complet au.-

SERVICE du PERSONNEL 
Université de Montréal
Case postale 6128, Montréal, Qué.
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la semaine financière
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Ventes Haut Bas Ferm

Asbestos 
Astral Com. 
Atlantic Sugar 
Bank of Mil.
Bank of N S. 
Banoue C N 
Banque C AD 
Banque Prov. 
Border Chem.
Bell "B" Pfd 
Bell Canada 

do "A" Pfd. 
Bombardier 
BP Oil 4 Gas 
Brascan 
BP Can
BC Telephone 

do Pfd 
Brmco
Bruck Mills "A" 
CAE ind 
Calgary Power' 
Campeau 
Can Cm Laf 
Can Cem Pfd.
C & D Sugar 
Can. Packers 
Can Perm AAort. 
Can. SS Pfd 
Cdn Arena 
Cdn Breweries 

do Pfd 
do Pfd

Cdn Cablesvs.
Cdh Hvdrocarb. 
CN I C Bk.
CIL
Cdn Javelin 
Cdn Int Power 

do Pfd
Cdn Marconi 
Cn P t Pfd. 

do Wts 
do Ltd 
do ' A" Pfd.

Cn Tire Coro 
Cdn Tire "A"
Cdn Vickers 
Canron 
Cent Ovnam. 
Charter ind. 
Ceianese 
Columbia Cell.

do Pfd 
Cominco 
Comm Holiday 
Ljnn Chem 
Cock Brown 
Cons Bathurst 

do Pfd 
do 1968 Wts.

Cons Text'ie 
Consum Glass. 
Cor Dist "A" 
Consum Gas 
Copeland 
Corpex
Credit Foncier 
Crown Cork 

do Zell 'A" 
Cosiam Rich. 
Crush Int 
Cvgnus "A" 

do ' B"
Dale Ross 
Oanmont 
Oenison 
Dist -Seagrams 
Dome Pete 
Oom Bridge 
Dom Coal Pfd. 
Oofasco 
Dom Glass 

do Pfd 
Dom Stores 
Dom Textile 
Oomtar 
Donohue Bros.
Du Pont 
Duo Frers "A" 
Elect knit 
£n 4 Ht A" 

do R
Fâifview
Fa conbndge 
Four Seasons 
Fm Collect 
Fraser Co's 
Fulcrum 
F I C Fund 
Fulcrum Pfd 
Gaz Melropol. 
Gen«.tar 
Glengam 
Gt 8 4C In 
Guaranty Trust 
Gulf Oil 
G L. Paper 
Grafton 
Greyhound 
H B Oil 4 Gas 

do Pfd
Hard Carp "A" 
Hawker Sidd. 
HoHinger 
Home Oil "A" 
Hud Bay Mm. 
Hud Bay Co. 
Husky Oil 
Husky “B" Pf. 
imoenal Oil 
Imasco 
lAC Ltd 
C L Wts.
(nglis
Inland N G.
Int Nickel 
Int. Uliiit 
Int P'D Lm 
Inv Gro ' A" 
Lacroix 
Inv Gro Pfd 
Ivaco
Jamaica P S. 
Kaiser Res. 
Labatt 

do Pfd
Laura Secord 
Lâwr Fin 
Laid aw 
La verend.
Loeb M 
Logist Cor 
MacLaren 'A ' 
Maisim
MacMill -Bio. 
Magnasonic 
Marche Union 
Mantim TeL 
Markborough 
MacLean H. 
Market 
Massey 
M^lck-ers 
Mice Inv 
Mer Bank 
Microsvst 
Mitchell RM. 
Moison "A" 

do ' B" 
Monenco 
Mil Trust 
Moore Corn 
McGraw Hill 
MPG inv 
Murphy Oil 
Nordair 
Nat Sea Pra 
Nat. Trust 
N 8 Te'
Nfid Lt & 
Nowsco Wen 
Noranda 
North 4 Cent.

do Pfd 
Orangerobf 
Pan-Canadian 
Ogilvie Pfd 
Oshawa "A'*
Pac Pete
Pitts
Pelrof Can 

Phillips Cab 
9iacer Dev.
Pep Slor 
Popul Ind.

2451
3015
1912

28’61
125’
6401
4260
5615
2800
950

32816
10”

16315
38430
24598
15410
16410
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”24
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11850
99’0

16040
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422
650

11500
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2604
32S
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2950

20941
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>00’7
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61’4
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32190
1400
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400
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3100
5600
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1100
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1’5’6
23’60

300
I’OS
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6H
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38'/4
16'/%
21
1’

9'/%
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43H 
50'4 
8H 

6 35 
21H 
1”A 
59’% 
25 

6'/% 
12 
8'/% 

26^4
7

53^4
19L2
2714
21^4
22'i

5
16
8 
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3” I
2(P4 
13’4 
28 
”'2 
10
MU 
)9U 
5’% 
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2.’5

16':i 
1CP4 
56' 2 
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1(P4 
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1 00 
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3 90 

’0 
1 50 

2’’2 
IlH 
8
SU

^SU
VU

635
ISS
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3500
4725
1300
300 
200
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5493
30’

5892
225

23110
1365
’20

’005
4485

23963
3125

10905
ISO

1200
500
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1100
1589

15100
10686

1050
100

5000
600
306
60’
200
132
400
’860
3310

150
800

5935
1025
2500

100
6000
’130

2’S83
14660
6620

200
120’0
5250

22920
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200

7600
68122

3535
31608
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9700
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2’S7
1325
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’00
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135100

12315
62S
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20^
2.30
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Wu
3”/4
16'/%
TO*/!
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9
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”/%
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SU
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84%

26'/2 
64% 
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19*4 
26 
21’/% 
22'/a 

4 85 
1574 
”1 

31 
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20
13
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16’a 
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13-2

4 80 
244%

2 ’0 
1574 
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107 4 
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3 50 

.70
t 25 
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6
5
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IS 4 
2374
16'4
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14 2

5 4
13
’■*4

4 90 
14’*

2 00 
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42H
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6
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10
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’74 

4 90
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2 00 
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1.S0 
44’« 
53' 7 
23*1 

3 60 
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36 2 
27'4
16 4
^SU
43
39 
267 4 
21
63'4
2? Î

6 ■
227*
20-*

25
2 40 

29 4 
29
13
1374
13-2
157*

3 9$
10
18’*
14
24'*%
157.

4 SO 
21'%

8
V
12’4
16'4

Chans
+ '/4
+ .10 
- >-% 
— %
— V/4
— u
— H 
+ U
— '/4 
+ ’%
— 1
— '/4
- '/% 
+ 55 
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— 1 
- 1'/% 
+ U
- ’/4
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— U 
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— Vi
— ' I 
unch
a- U 
+ .05 
+ .30
— 30 
-1 9S

29
2.60

8
27U
40H
VU
21
t8'/i
11'/%
55’/#
4”/2
54
9U 

6 65 
Î3’%
”^4
6’ 
25'i

S4V4
21
35
2114 
22U 

SU 
18 
9J4 

3t'2 
38'% 
22 
1474 
30'4 
181*# 
15*4
13'2 
IS 
SU 

28-4 
4.25 

167-4 
11' 2 
58 
56 
13
24' j 

1.20 
3 05 

5'# 
3 50 

107-% 
307 4 
14' 2
6'4
bU
V'7 
10'2 

5.60 
67% 

18-2 
2574 
20’# 
SU 

13
84

26S74
2U
10
2174

9
3 05 

36-2 
39
43
34
3%'2 
30 
1” 2171, 
1’ • 
32*#
1» 4

18
1.45

5ra
18'/#
307%
14
\SU
13'%
•'%

491/2
42
49
’'/4

4 90 
18 
12
58
24'/% 
5'/i 

12 
4 80

24'4
3 50 

45’/4
*1874
25
1’H171/,

4 65 
13

n«
30
35'%
14'%
10'/2
24*4
13'# 

6 50 
12
13' 2 

2 ’0 
2374 

2 ’0 
13'i 
10'2 
39'4
36 
10' 2 
19'2

.75
1 30
3 50 
.’0

1 25
22'i
11

4 25
714

12*»
4 20
4 20 

12'2 
2274
VU

3 20
5 00 

58
153

1674
874

15
4 80 
5'2

9
2.’5 

26’% 
29'* 
29Î4
227. 
23' 2 
24 
10*4
13
14 4
20’. 
117. 

4 00
20'4

S’*
2 ’5
3 00 
2 50

137.
56'*

Pow Corp. 
do 5+ Pf 
Premier Cab. 
Price Co 

do Pfd 
Provigo 
Que Tele 

do '65 Pf 
Q5P Ltd 
Rapid Data 
Readers Dig. 
Reitman's 
Reed Shaw 
Reitman's 
Rio Algom 

lolland "A" 
do Pfd 

Ronalds Fed. 
Rothmans 

do"B" Pfd. 
Royal Bank 
Roval Trust 
St Law Com. 
Soctt-LaSai. 
Scott Pap 
Shell Can 

do Inv "A" 
Wts

Slater Walk. 
Simpsons 

do Sears 
Southam Prik 
Steel of Can, 
Steinberg's 

.Toronto-Star

Ventes Haut Bas Ferm Chang
-197M972- 
Haut Bas Ventes

1’664 %■'* %»# — ' # 13'# 5'a bup Elect. 8400
2’40 13'* n 13'4 + ’ ■ 14'« 8'* 100
1050 22% 22% 22% + U 22% 12'# 3980
8963 IOI4 10 10'4 - '* IU9 7 Toronto-Dom. 1505

340 55 55 55 + 3 55 49*# 3000
1920 6% 8'* 8'* — ' 4 9 6'# 9160
15’0 f'i 1’ 1”* + ’4 1’% 14'4 13658
1000 12 12 12 — '* 13’* 12 do Pfd 25
•'115 12'# 11% 12'# + % 14 11 3100

106350 18'4 14% 14'* — 2’* 30% 4 20 Total Pete 615
2’5 24% 24 24'4 — +4 2”# 8 660
250 15% 15% 15% unch. 15% 15% do Wts. 500

5’83 10'* 11’# + % 12 10'» 266
1041 t4'4 13% 13% t4'4 13% titoo
830 20 19% 20 — % 22’» 15 3310
625 7 6% 6% — U ’% 3 25 100
100 50 50 50 -.5 SS 50 UAP Inc. "A" 220

2000 20'» 20'* 20’/'* unch. 20'» 14'4 Ultramar 1225
625 21’J 21 21 — % 23% 16% Unigesco "A" 2000

1140 23% 23''* 23’'4 24% 19% 5634
20396 35 • 34'.4 34'# — ) 3’'» 28'4 1860

1365 41'# 41 41'/# — % 43 36 6450
335 43% 43 43 — % 45''» 3’ 14'5

24% 5*4 5'% 5% unch. 11% 5'/* Walker 4815
800 26'* 26*4 26'% + 26’» 20'-» Warnxk Her 13624

202’0 48'* 46% 4’'# — 5# 52 35 Webb 8. Knap. ’450
1050 4’% 4’ 4’% — ^4 50'I 35'4 410
4026 2”» 26% 2”# — 1 31’*» 15% 616
1026 11% 11% 11% — '# 13'1 9’* Westcoast 10644

1’120 28% 76'# 26’4 + '4 30'* 22 640
5655 39'J 39'J 39% — 1'4 41 28% 100
800 29 28 28 — 1'4 31 ”'* 12055

44592 35'4 34'* 34'* - % 36% 26' 4 ' Zodiac 15050
1311

40
.2’
58‘'4

26'4 
58v4

26'J
58%

— 1 
— '-4

28%
60

22'4
41

Bas Ferm

54H
36
20
56^
46'#
84
23’/i

’.35
161%
48
24

6
18^
46
21

2.10 
2.55 

537'4 
35’i 
19'/2 
55'/*
45 
84 
22^4

T.40
16
48
24

5Mi
VU
46 
21

7
3 ’5 
3 10 

157*

II
48’ 2 
8 

55
13'4 
14' 7
28’*
22'.
28
1»

10'* 
4” 2

.45
1774
M
28'a 
22 
28 
16V% 

4.30

2.10 
2.55 

S*U 
35’# 
19'2 
56>/a 
46'/# 
84
23 

’.15
16
48
24 SU 
18H 
46 
21

7
3 90
3 SO 

16 
8'i
ly*
48

0
51
1?74 
U' 2 
28'# 
22 
28 
167.

4 30

-3970-1971-
Chang Haut Bas

unch. 4 20 2.x
-.10 2.55 2 45
- 'b 55 34
— % 36' Il 29%

'/» 20'* 15%
+ '/• 58 53
+ 1'/# 46''# 35%
+ 1 85 68'}
- % 25 20'/#
-.20 8 70 5.’5
— 1 21 16
+ 01 80 46
unch. 25'-^ 23
— ' 4 6 3.50
+ % 19% 14''*
- ’/* 4» 44
— 1 22’/» 16''4
+ '• 10'4 6%
+ 10 4 50 3 50
+ X 4 00 3 10
_ 1 24'4 15
— ' ■ 6'a ’%
~ ' a 11’4 8%
- % 48': 41'*

unrh 8% 3 55
é- 10 .’0 35
- % 14'* 11%
unch 15’4 11

— '• 
2'. 

unch. 
-=^20

31
23*4
307*
”'4

4 65

25'2 
17
75'-# 
1374 

2 40

HIEW-YORK
Suite de la page 17

INA 1 40a 1090 4l’''4 39’/* 39^4
IngRd 2 08 301 67>/% 65’/« 65'-% 
tnlandSTi 2 233 33'/% 32'4
Interco 1.24 x94 48 46’/% ^6’/*
IBM 5.40 1154 400'/% 393'/# 397%
IntChmN 539 20H 19'/# 1934
IntHar 1 40 x878 37’/% 36
IMC 32 .......................
IMultIf 1.25

1622

. .. 36'/%
XB61 19H 17’/# 1911% 

74 29V% 28'/4 28V4 
■ 3SV# 33’/% 35’/% 

618 35V% 35 35'%
651 56'/% 54'/% 56'/%

mco 1
IPap 1.50 
Itek ..
IntTAT 1 19 4774 53’% 51^% 52’/4
Ipco 
ITEC .60 
JnMan 1 20 
JohnJ 40a 
Joy 1.40 
KaisAI .50 
KaysRo 60 
Kellogg i 08 
Kennec 1 
KerM 60 
Kidde
KimbC 1 20 
KLM

226 8’/# 
91 40

8'% e'/4

911 30
513 125 .. .
405 41^4 397/4 
469 20H 19'/»

37’/# 38
29 29'4

121^ 122 
41'/4 
19’/#

X44 17H 16’/# 16’/# 
1724 26'/% 25'/% 26 
816 25 23'/# 23’%
9Q8 58»% 55 56'/%
327 27’/* 261% 27 
655 36’/# 341/* 35’/%

40 34'/% 33’/# 34 
■ ■ 42’/%

42
Kraftco 1 77 488 444% 42 
Kresqe 17 
Kroeni -80 
LehPC 60 
.............  163

5749 42'/% 397-4 
70 27»/4 25'/% 25'% 
82 17'* 16’/# l6’/a 

■■ ■ 5V4
292 41’/# 404% 4]'4 

13’% 12'/4 13’*

unch 
unch. 
unch. 
-- 10 
unch.
+ 10 
unch_ 3,
- 1’*
+ '4
— ' *
-.10
— v#
— Vj
— ' # 
-.30 
— 2 
— 1-4
unch

LibMcN 
LIqqM 2 50 
Litton 32t x2381 
Lock A 211 
Loews 1 04 529 48 454%
LukenSt) .40e 48 2044 19’-#
LTV 565 10'% 94%
Macy 948 36H 354%
Mqnvx 1.20 1252 3134 29’/*
Manpow .72 15 23’/% 23
...................   519 32 y . .. -

645 23 H 22H 2'/’%
418 204% 19’/» 20

____  - 303 54'4 52’% 53
MascoCp 16 820 50’/% 47'% ifU
MassF 422 1 8 1 674 1 7'/4
McDO 40b 591 3434 34 34
Me Don 
McGE 1.40 
MohkD 
Mobil 2 60 
Msant 1 80

2369 584% 561-% 551^ 
196 42’/4 iOU 40’% 
762 1 6 1 41/4 1 5'%

2487 68'% 66 66V%
813 56'/4 55'#

16’* 
2 30 

26’ 1 
15’4 
38’ 7 
19 * 
31 

2 45 
46 « 
58 
24’4

4 50 
45
3814
7bU
21
IB't
43
4134
28 4 
22’• 
72
23’*
16^4
36 *
54
33' * 
10'#

4 75 
12'4

1 45 
V
15’ * 
75 
14 * 
20 *

1.50 
36’* 
48 * 
14’#

2 65 
38 
30’* 
MU 
ISU 
14 4 
41' * 
29'* 
19 • 
18'a 
63'4 
12 * 
1274

Z2530 62 5B'/% 60
4 16’/% 16 16

1266 83V2 aOH 60^i

McGrH .60 1033 164% 15'% 
Meintr 
McLouth 
Merck
Memrx 798 17»% 16 16H
-------  172 214% 20’/* 21’/4

1323 80 75'/4 79’/#
2487 68'/% 66 66'/%

762 16 14’/4 15'/*

obligations

-IV4
—14%
— 3/4
— 4% 
—1 
+ '/% 
—1 
+ ’/% 
-l'/%

— U
— 4% 
-I’/i
— 4%
—24%
— 4% 
-2’/# 
+ 4%
— ’/4
— 9/4
+ 4%
-l'/4
-24%
— I#
+ ’e
— 4% 
-14%

-T/3

— V4
— '/4 
+ 1’%

-14%
-1
— 34
— »/4
— 4%
+ ’/*
— '/*
— 34
— '/% 
—1'/4 
+ 294
- 4%
- U
—14% 
-11-% 
+ U 
-2 
+ »/4
+ v%

— 44
—2’/4
— 4% 
+ V» 
+ 4% 
-2 
+ 9/

<,Ol \FH\FMFNTm ( \N\l)\

+ 01
— 45
— 1 4
— 1^4
— .1 
unch 
— •

24 20'4
21 14^9

.50 23
'0 2 40
31% 21%
31/* 23
13 8%
14*« 10
14 6 »
16 8

(Xt 1 
\\Tll 1 
Jum I
A\Tll 1
(Xt 1
Vpt I
Jan IS 
Jum 1 
(Vl I 
Avril I 
Vpt 1 
Fev 15 
(Xt 1 
Mars 15 

CN4Fev I 
CN 574 Jan 1 
escort I

1973
1974
1976
1975 
1973
1977
1978
1979
1979
1980 
1983 
1989 
1995 
1999

800 I9'i 18%
1960 7 6%

100 ’% ’%
1100 42% 42
1950 14% 14%
’15 13% 13'»

1550 11 10'4
53X 39% 39’4

11746 12'* 12 •
2900 26 25%

250 4 50 4 40
11248 14% 13’'»

100 25 4 25%
189’0 13'* 12%
11050 43'* 42 4

250 22 22
3394 25% 25’'4

200 12*4 12'4
2950 43 43
6150 U'i 13%

325 1 ’5 1.60

42'#
14’J
1374

12'J
25’# 

4 50 
14'* 
25’4 
13'#
42 4
22
2534
12’4
42
1374

1.75

4 50 
13'J 
22 
15-4 
28 * 
16 

4 80 
25''4 
8'# 

18
12 4 
18 • 
1074
34’*
30 

87#
16' •
31 4 
30 4

9 * 
40
1574
1374
IV#
41’*
15’4
267#

6
I’H
26
1474
46
22
2’
14
4574
157, 

2 25

3 40 
8 * 

15
13'4

23 4 
8'* 

3 50 
207% 

574
9

12
V ft
' 4

25 
16' *
5 «

11'J 
19
19' *
6 4 

1”? 
38'*

3274
11’*
2414

4.00 
12'# 
25 
11’ * 
30'4 
1”# 
21-4 
10 
25 4 
8^* 

1.40

AbitibiT'i 
\lberla (las7*^
Bk NS Avril 15 
GMACTSept 30 
GulfOilB'ilM 1 
Imp) ÜÜ8'* Août 16 
Noranda 9'» Orl 15 
Koval Rk 7 Avril 15 
Ro)\tor 7'* Nov 1 
Ro>Mor 7'i Nov I 
Rov Mot Mars 15 
RoyMor 774 Juin 1 
Simpsons 9'y Doc 15

IM)l stRIKLI.Ks
1987
1990
1887
1986 
1989
1989
1990
1991 
1973 
1978
1987 
1984 
1989

88'i
142
91
85

102'2 
103 
106 
9771 

100 
99'*

PROMVlALhh
Alb 7UOcl 15 1991 97 98
Man Hyd 8'«Août31 1992 98>s 99''»
N B Klecl 7% Nov 15 1996 95'» 96<*
Nfld 8'«Sept 1 1992 100 1(KP«
N S 7% Dec 1 1991 94 95
Ont Hyd 8'«Sept 15 1997 99 100
P t: l 9% Nov 1 1990 106 106
Que Hyd 8-‘m Sept 15 1997 98% 99''*

COWKKTIBI.KS
TC Pipelines 1989 108
Viestcoast S'l Avril I 1988 99

SKR\KKSPIB!J(N
Mb Gas9'« 1990 105 107
Bell Tele 9'>i Août 14 1990 107
Mar T4T Jum 19'« 1990 104
N&( 9% Jan 15 1991 106% 108'*
TCP Line 9^i Sept 20 1990 108 110

Ml M(1PAI,K.S
C Mtl 9'* Dec 1 1990-95 106 109
Ml Tor 9‘.Oct 1 1990 105 706

ERRATUM
Nous nous excusons de l'erreur typographique qui s'esf glissée 
dans notre livraison de vendredi. Le texte aurait dû se lire com­
me suit ;

Nouvelle émission
Sous les réserves d'usage, il nous fait plaisir de vous offrir 
la valeur suivante ;

VILLE DE ST-LAMBERT 
$1,027,000.

$128,000. 7'/4%
Du 1er octobre 1973 au 1er octobre 1977

$899,000. 8%
Du 1er (n Utbn 197S au 1er octobre 19.'-,2

Pour de plus amples renseignements concernant cette nouvelle emission, 
veuillez communiquer avec notre bureau de Montréal.

cliche & associés Itée
Courtiers en valeurs de placements 

Membres
• Bourse de Montréal • Bourse Canadienne 

• Association Canadienne des Courtiers en Valeurs Mobilières

Tour de la Bourse, Place Victoria, Montréal / (514) 878-1951

Msanr i.bu ei3 
Morvagram 230 
Nabisco 2 20 762 
NatCan 45 310
NDIst 90 1007
NatGenI 50 1194 
NGyps 1 05 478
NatSft 2 50 
NatTea 80 
Nalom 25 
Newmt 1 04 
NA Rk 1 60 
Norot 
NwslAlr 
NorS 12h 
Occid 12p 
OhloEd 1 54 
OlinCp 88 
OutbM 1 08 
OwenC 78 
PacGE 1 72 1413 
PanA 2044
PenCn 457
Penney 1 04 480 
Pennzo .00 895
PepsiCo 1 404
Pfizer .64 2053
PheiD 2.10 539
PhllMr 1.27 x943 
PhllP 1 30 1895
PltneyB 60 1013 
Pifstn .60b 750
Poiroid 32 
ProcG 1 56 
Pllmn 2 
Raist .70 
Raythn .60 
RCA 1

649 
174 

1548 
489 
324 
116 

X1309 
983 

7888 
415 
402 
657 

94

2110
485

73
461
490

X2177

56'/4
12%
56’/#
16%
18'/%
28'/4
16
39%
10%
59
31%
35'/*

6'/%
36%
35'%
15%
22
16%
44
49%
29%
12’/#
3%

82'/4
24%
es
41%
40’/*

106
35%
20%
27’/#

117'%
98'/*
49%
36%
31
35%

55'/% 56 
11% 11% 
54% 55'/4 
15% 16’/% 
17'/» 17'/a 
26>/% 26% 
17 17
38% 39 
10'% 10% 
S5'/4 56% 
30% 307/4 
34'* 34% 

S% 5% 
33 33’/#
34'/4 35'a 
14 15'/a
21% 21% 
16'/# 16'/4 
38’% 39 
47'/4 47'/4 
2B'% 28’/* 
11’% 12 
3% 3%

78'/4 78;/4 
22% 24% 
82% 83 
40'% 41'% 
38'/4 38% 

100’% 101 
34% 35'/* 
19% 19’/# 
26 26 

107'/4 108’% 
95'/* 98 
48% 49 
34% 34’% 
28% 30'4 
32’% 33'/4

•f V4 
—1’% 
+ % 
+ '/% 
— ’% 
—2% 
-1 
— % 
+ % 
-2'/% 
- % 
-
- '/a
-3%
+ '/4 
+ 1%
— 1/4
— '/4 
—6% 
-2%
- ’/€
- 3/4
- ’% 
-3'/* 
+ % 
—1’# 
— '/# 
—1% 
—4% 
+ '/* 
— % 
—1’% 
-8% 
— '/B 
+ ’/4
-l’/2
-1
-2'/4

Reich .30a 136
ReoSt 1 343
RetallCred 2 32 
Revere 300 
Reynolds Met 627 
RIchM 1 04 152
Ronsn .20b 74
RCCota .56 x212
RoyO 2 20e 565
Safew 1.35 
StRea 1 60 
SaFel 1 60 
Schlbq 1 50 
SCM
ScottP .50 
SrsR 1 40a 
ShellO 2 40 
Scovilte 
SImmn 80a 
Singer 2 40 
Searle G O.
SklIC 90 
Smith KF 2 
SouthC 1.30 2491 
SouRy 1 60 206
SoryR 60e 2118 
StdBr 1.66 251
StOCal 2 90 970
Sfdind 2 39 827
StdNJ 3 90e 2365
StdOh 2.70 342
SterlDr 55 
StewW 1 85 
SunOII Ib 
StudW 1 20 
Storer Broad 
Sunbm .80 
SuprO 1 40

14%
24'/4
34'%
10%
16’/i
77%
6%

14'% 14% 
23'% 24 
333'4 34% 

9% 10 
15^8 16% 
76% 76%

+ '/e 
— '% 
— '/# 
- % 
+ % 
-1%

721
466
441
175
463

2321
2854
1950
108
281
740
533
173
536

710
24

115
273
304
163
190

39'/4 37U 39 + 'i
39'/4 38% 39’'4 + %
38% 36% 37% _ 7
38'/* 37’/* 38'/*
31% 30U 30’/4 - %

220 212 219 —1
15 14'/^ 14% — 3*
13'/* 12’/a 13'/# - %

108 105'/* 106'/a — 1
49% 47’/* 48 -1%
27 25% 25’'# — %
28’/'# 27’/4 28’4 — 34
60</4 77% 78^18 -1

Î02’/4 98 99' -234
47*^ 39% 42'# + 1'*
61'/# 58% 60 -l'4
19% 18% 19'# _ 3^
S3Vj 52% 53Va 4- ’ 7
43V# 41% 43 + '/*
48% 46% 48''4 + i*
66% 65 66'/* - >'*
75'/% 72% 73% - %
81'/4 78’/# 80'/# -l'/ll
78 76 77% + %
34% 32’/# 33% + 3fl
37'/% 36% 36% -
43% 42'/* 42% - %
51 48% 49 -P4
45'^ 42% 43 -2'/5
32% 31% 31% -1

X7’/* 296 3X -6%

Swift 70 
Tektronix 
Teledn 70t 
Tenco 1 32 
Txco 1.66 
TexGfl .60 
Textr .96 
Thiok 40 
Time 1.90 
Tlmkn 1 80 
TooIR 2.30t 
TWAIr 
Trnsm .55b 1058 
Transctl 42 237 
Trie 2.27e 166
TRWInc 1 365
TwntC 503
Uni NV 2 25e 65 
Un Carb 2 854
UOÎIC 1 60 "
UPacIf 2 
UAir 1 80 
UnCo 70e 
UnFin Cal 
UnNurIr 
USGvos 
USStI 1 60 
UnIvO 
Vorna 
Waru 1 30 
WnUn 1 40 
WstgEl 94 
WheelP St!
White 40b 
WhteMt 
Winbaao 
Wwth 1 20 
YngSD .Xp

260
243

2978
12X
4599
1347

X2880
649
149

79
956

2652

778
371
707

Xl52
380

1032
2113
536
588
436
553
707

3826
119
347
339

3941
558

51

35'/* 34’/* 34'/* —1
56'4 52’/# 53% -2%
18% 15% 173'4 + ^%
26'/# 25% 2r/#
35'/4 3334 34 - ’/#
17’/# 17 î7'/% — 3/4
32’/# 31’i 31% -1%
19% î8’/b 18'/4 —1'/8
48'/4 45 45 -2'/#
40'/* 40 40% + V#
56'/* 50U SV/9 —5%
45'/2 4V/4 44'/# —1'/4
17% 17 17% + '/#
13 12 13 J
3P/4 31'4 31% — %
35% 34'/% 34% — %
10’/# 10'/4 lO'/a
47'/4 46'/4 47»/4 + U
49 46’/4 46% —2%
33’'# 32% 32% — 34
51’/« 50 50% — î''4
42'/» 393i 42 4-2'8

9’# 8’/# 8’/# + '/4
133* 12’# 13'/4 — ’#
12 9'/* 9’/# -2'%
26'^ 24'/* 24% -l'8
30'/* 29'* 29% _
23'/» 22'# 23'% + %
17'/* 16% 163/4 ^ *4
96'4 94% 95% + %
543* S3 53'# -l’4
41% 39'# 40% — 1 ' «
22% 21'/a 21’% - 3i
18'4 1734 18
18% 16^4 16% -1%
31% 2634 30»/i —1
37% 36’/» 36’/# — 34
12% 12'/# 12%

88»i
144
93
87

103'*
106
lU6>i
98>»

101
1(K)>*
99
99't 

106 >-*

r-

V'

Ce chemin est 
réservé à ceux 
qui apprécient 
confort, détente, 
bonne chère, 
tranquillité.

-s"' ''■s®'-'-!'

■mt ' »

J'A-,... -*■
' / ?/

Laissez le volant et venez vivre avec nous de temps en temps-c'est si reposant 
Nos trains sont beaucoup plus qu'un moyen do transport agréable, sûr et 

confortable . c est un mode de vie que vous découvrirez a bord 
La plupart de nos trains vous offrent divers services de repas et de bois­

sons. et un vaste choix de voitures-lits
Grâce aux tarifs Rouge. Blanc. Bleu, il est facile do choisir la date qui 

convient le mieux à votre budget Et les billets Famille, Jeunesse. Sagesse ct 
Groupe permettent des économies supplémentaires 

Appelez sans tarder votre agent do voyages ou un buieau des Ventes 
Voyageurs du CN

MONTREAL-HALIFAX $20 50'
2 tr.iins quotidiens - Océan cl SLolian

MONTRÉAL-VANCOUVER S63 00- 
quotidien — Super Continental

MONTRÉAL-QUEBEC S 6 40'
2 Rapides quotidiens

MONTREAL-OTTAWA S 4 35’
4 trains quotidiens 5 li vendredi

MONTREAL-TORONTO $11 SO'
5 tr.ains quotidien-, (2 R.ipidos)

'Billel simple |Ours de l.iril Rouqe. 
voilurn-co.ich (rcp.is non compris)

vivez moderne 
voyagez CIM



fluctuations
La Chronique de Marcel Clément 

Z 'inflation des prix semble peu menaçante (2)
La semaine dernière nous avons re­

produit la première partie d'un intéres­
sant bulletin de la firme de placement 
A. E. Ames & Cie Limitée, concernant 
l'inflation et, cette semaine, nous repro­
duisons des extraits de la seconde par­
tie du même bulletin, traitant de l’expé­
rience du passé, etc. On y lit que la 
performance supérieure des prix, tant 
au Canada qu'aux E-U tend à être con­
forme au comportement historique des 
prix chez ces deux nations. Des taux 
excessifs d’inflation pourraient bien 
correspondre aux années de guerre et 
celles qui suivirent, vu que la guerre 
oriente les dépenses gouvernementales 
vers une poussée inflationniste Les 
facteurs, qui ont déterminé un boom 
économique inflationniste, comme en 
temps de guerre, de 1966 à 1969 diffé­
raient de ceux, couramment affrontés 
dans les poussées inflationnistes. Les 
efforts des banques centrales pour res­
taurer la liquidité et promouvoir, au 
moyen de l’expansion des disponibilités 
monétaires, des augmentations, et enfin, 
la lenteur des effets de la psychologie 
inflationniste constituent les facteurs 
principaux en arrière des préoccupations 
renouvelées. Comme la période 1961- 
1966 l’a démontré, on peut en venir à 
plusieurs années consécutives de forte 
croissance économique, sans pression 
trop forte sur les prix. Au cours de la 
période précitée, la croissance réelle 
du P.N.B. au Canada fut maintenue à 
5.9%, avec un taux moyen d'augmenta­
tion des prix de 2.4% seulement mesu­
rée selon l’indice de dégonflement im­
plicite des prix.

cette expérience suggère que la stabi- 
lité des prix est compatible avec une 
expansion économique persistante. Le 
fait que la forte croissance économique 
par elle-même, provoquerait une haus­
se des coûts ou une demande accrue, dé­

générant en une avance rapide exerçant 
une iniluence directe sur les prix, tend 
à certaine exagération.

11 semblerait que, sans la croissance 
artificielle provoquée provenant des dé­
penses de temps de guerre, toute infla­
tion sérieuse des prix ne constituerait 
pas quelque chose d’inévitable.

Les facteurs de structure
Deux facteurs de structure renforcent 

l'opinion qu’au début des années 
soixante-dix, en particulier, il devrait 
se manifester des années nullement af­
fectées par des pressions inflationnis­
tes substantielles. Premièrement, l’ex­
pansion rapide de la force des travail­
leurs au Canada, bien qu elle soit lar­
gement responsable des hauts pour­
centages de chômage, contribua à amor­
tir les pressions inflationnistes, par­
ticulièrement celles causées par les 
demandes excessives des salaires. 
Plus grand nombre de nouveaux emplois 
contribuèrent à rendre la concurrence 
plus vive sur les marchés du travail, 
exerçant, par le fait même, une pres­
sion de nature à faire baisser le niveau 
des gages, leur augmentation s’en trou­
va affectée, particulièrement dans le 
secteur des travailleurs non syndi­
qués. En outre, ce facteur contribua 
à minimiser les espérances de gains 
de gages accrus, lesquelles réduisirent 
les pressions de frais trop élevés. 
L'abaissement des expectatives de 
hausses des gages joue un rôle stabi- 
üsateur important, particulièrement 
par suite de ses effets sur les syndi­
cats ouvriers. Bien que ce groupe ne 
compte que 33.6% des travailleurs non 
agricoles payés, ses demandes sont 
grandement responsables de l'établis­
sement de la tendance et de la portée 
de la plupart des négociations, se rap-

toronto
Ventes Haut Bas Ferm. Chang. Haut Bas 

Industrielles
Abitibi 27992 $10* 9% 9% — % 10% 7
Acklands 9874 $12 11’/4 11%- % 12 8
Acres Ltd 3823 $16* 15* 16 17* ll’/2
Agra Ind 5284 $12* 12 12* 15 9
Ahed M 2270 $6% 5% 5% - ’/2 7’/2 430.
Alfa Gas A 14538 $60 58% 58% - 1* 63* 51
Alfa Nat 4651 $21 20* 21 24 19%
Aloan 46734 $23% 23 23 — % 24% 17*
Al go Cent 4261 $10’/2 10 10* + ’/• 113/4 8*
Alqoma St 16742 $14% 13* 13* — % 15* 13
Allarco Dv 5950 $7* 6% 7 7% 490
Alliance B 5380 $7'8 6% 6* — % 7* 300
Anqlo-cn 3500 $6* 6'/4 6* — ’/4 6’/2 455
Aquitaine 9182 $26’/: P.6 26 — ’/J 28’/4 21’/2
Asbestos 3632 $21* 20% 21’rk + % 29 18
Ashland C 6040 $11* 11% 11* 16 10%
Atco Ind 5625 $13 12’/2 12% — % 14* 83/2
Auto Hard 2050 $11* 11’/4 11* + * 13 7*
Bad Boy 7355 $14* 14’/2 l4’/2 — * 16% 13%
Bank Mtl 37085 $21 20* 20% 22% 18’*
Bank N S 12197 $38* 37’/4 373/4 —'1* 40% 30%
Baton B 9720 $21* 20 20 - 1 22 14%
Beavr Eng 1425 $7* 73/4 7% + 9'/4 63/2
Becker B p 1528 $11* 11* 11* — ’/• 13% 10%
Bell Canad 44371 $43% 423/4 42% — 1 47% 42
Biltmore A 3636 475 440 455 +25 475 185
Black P 
Block Bros 
Bombrder 
Bovis Cor 
Bow Valy 
BP Can 
Bralor Res 
Bramale* 
Brascan 
Bright 
Brlnco 
BC Forest 
BC Sugar 
BC Phone 
Budd Auto 
Burns Fds 
Cad Dev 
CAE Ind 
Calgary P 
Calvrt Die 
Cambrldg 
Campeau 
Can Cem L 
Can Malt 
C Packrs 
Can Perm 
Cdn Brew 
C Cablesy 
Cdn Can A 
C Goldle 
C Hydr

6025 S9’/2 m 9Vï +
16250 330 320 325

1111 $8% 7% 7%
23770 235 215 220 — 5
18707 $35'/2 34Vi 35Va + Va 
24935 $17Vï 16V« 16Va — 1 

5220 2 30 210 215 -15
34255 $514 460 5+30
21757 S21V4 20 H 21’A + >4 
15169 $20 19 Va 20
13045 $6 Ve 5V4 5% — %
3490 $22V4 20Va 20Va—IVa 
5995 $223/4 22 22Va + Va
2944 $60 56Va 57Va — 2
7275 $14Va 14 14V4

13390 $16* 16 16*
2475 $9 83i 8* - Vt

10100 $83i 8* 8Va—V4
3013 $263/4 - 26V4 263/4 

16775 210 185 195 -15
5825 $9Va 8* 9 + Ve

21817 $7 6* 6* + *
2791 $53Va 52 53 — ’/a
2058 $29% 29V4 29Va — Vt 
6250 $21* 21 Va 213* - ’e 

30195 $23’/4 21* 21*-!* 
22271 $8 7* 7* — Va

9850 $2134 193/4 20*—1*
2000 $8* 8 8Vt — Vt

65515 $6* 6 6V.—%
18990 $13* 12* 12*— 3/4 

C lmp Bank 39745 $28 27Va 27% - Vé 
C Ind Gas 31099 $10* 10Vi 10* + * 

8737 $17* 16% 16*—Ve 
500 300 300 300

7100 $5* 465 490 -35
8480 $113/4 11* 113/4 + * 

20938 $25 24* 24* + Ve
19285 280 265 280 + 5

110307 $16* 15% 15*—Va 
3355 $24 23* 24 + Ve

14550 73 63 65 —7
5450 $7* 7 Va 7*
4250 $6 Va 6 6V4 + Vt
5550 460 435 445 —10

CIL 
C Interurb 
C Marconi 
C Ocdental 
CP Inve pr 
CP Inve w 
CP Ltd 
Canton 
Capit Dlv 
Cara
Cassidy L 
CC Yachts 
CDP Corn 
Celanese 
CFCN 
Chrysler 
Columbia 
Columbl p 
Comlnco 
C Holiday I 
Computel 
Conn Chm 
Ccn Bath 
Con Bldg 
Con Textle 
Con Dlstrb 
Cons Gas 
Con Glass 
Control F 
Cooper C 
Cornât Ind 
Costaln R 
Crush Inti 
Cvgnus A 
Cvgnus B 
Dawson D 
Distl Seag 
Doman I 
Dome Pete 
D Bridge 
D Citrus 
Dofasco 
Dorn Store 
Domtar 
D Textle 
Douglas L 
Du Pont 
Dustbane 
Dylex L A 
E-L Fin 
Frie D A 
Fairview 
Falcon 
Fed Grain 
Fields S 
Finning T 
F City Fin 
Fleet Mfg 
Foodex S 
Fruehauf 
Gdn Mang 
Gen Dlstrb 
Genstar L 
Glendale 
Glengair 
Gold Crest 
Graft G 
GL Paper 
GL Power 
Gt West S 
Greyhnd C 
Greyhnd 
Guar Trst 
Gulf Can 
H Group 
Ham Tr 
Hardee 
Hardee 
Hard Crp A 
Harlequin 
Harveys F 
Hawker S 
Havs Dna 
Hedway C 
Home A 
Horne Pit 
H bay Co 
HB Oil Gas 
Huron Erl 
Husky Oil 
IAC 
Imasco 
Imp Gen 
Imp Oil 
Indal Can 
Inland Gas 
Inter-Cty 
Intrmetco

9*
390 290

9* 7V4
250 165

37 27*
17* 11% 

285 180
5* 370 

23* 18
23 15*

7 5*
25Va 20
24 183/4
67* 56V? 
15 6*
16% 12* 
10* 8V4
8* 480 

28% 24* 
245 89

9* 5 
7 355

55 45*
32* 26 
21* 17* 
23* 17 
9* 6* 

23* 14* 
8* 6* 
6* 410 

14* 10* 
30* 24Vi 
11 8* 
18* 14 

300 200
5* 270 

12* 8* 
28* 24 

435 250 
163/4 13* 
24 Va 19 Va 
84 51
7* 455 
6 Va 415 
5 330

11500

11450

3050
25475
19502

9650
5925

6345

9325

250 230 240 +10 255 90
390 340 350 -35 6 340
$11% 113/4 113/2 + * 14’* 10%
$31 29% 29^4 — % 36’* 28

90 70 70 -15 350 50
225 125 125 -85 113/4 125
$27% 27 27'* — ’/4 30% 22%
$11% 11 11%— % 143* 11
SlO’/i 10 10’k + ’* 10’* 240
$8’* 7% 7* + ’A 8’* 7*

$16% 15% 15*- % 17% 7%
270 250 255 - 5 290 150
455 440 440 —15 6* 420
$38’k 33 34’* —3’* 3834 11%
$18% IS’k 18% — % 21 17*
$15’/4 15 15* 18* 13
260 250 260 -5 290 180
*19 18 183/4 + * 19 14%
275 245 270 +25 275 155
$9 8% 9 + * 11 7'/4

$16 14% 16 + 34 21* 14%
$7* S’* 7* +2% 7* 470
$7* 5% 7* +23* 7* 475
$7 6’/2 7 + ’/2 8% 6'/4

$38% 37 373/2 + 3/4 39 30’/4
$14 13% 13’/2 — % 15% 9%
$40* 40 40 - % 43’8 29’*
$34 32* 323/2 -1 3/2 34 22%
$12% 11% 113/4— 3/4 13 8
$28% 27’/i 27* — * 30* 24
$17 16% 16* — ’* 17* 14*
$15* 15% 15*- ’* 17»/4 11%
$30% 28% 29% -1- 34 32’* 20
340 260 340 + 55 340 225
$31 30’/4 31 + '/2 31* 7Ü
$6* 6 6 — ’/4 7’* 5*

$17 16'* 16'/4 — % 17* 8’''
$10 9% 10 + ’■» 10% 6%
$8% 8’/: 8% + ’a 13’/4 53*

$13% 133/2 U’* - * 14% 13’*
$65 62 63’*—1 »* 99* 50’*
$9% 9' ■ 9* 11'a 7%

$18* 18 18 - % 19 13*

interpool 
Intpr Pipe 
Ipsco p 
inv Grp A 
Irwin Toy 
ITL Ind 
Ivaco ind 
IWC Ind 
Kaiser Re 
Kaps Tran 
Keeprite B 
Kelvinatr 
Koffler 
Labatt 
LOnt Cem 
Leigh Inst 
Leons Frn 
Lincoln Tr 
Livlngsto 
Lob Co A 
Lob Co B 
Mclan H A 
Loeb M 
Madarn A 
MH Cable 
MB Ltd 
Magna El 
Magnason 
Maislln l 
Maplex M 
Markboro 
Markel F 
Mass-Fer 
McGraw H 
McLaghln 
Mercantll 
Met Stores 
MICC 
Mlcrosyst 
Milt Brick 
Molson A 
Mol son B 
Mnt Trst 
Moore 
Morse B pr 
MPG Inv 
MTS Inter 
Murphy 
Murritt P 
NaChrs I 
N Muring H 
Nat Trust 
Neonex 
N Provid D 
Noranda 
Nordair L 
Nor Ctl G 
Nowsco W 
NSl Mark 
NuWest D 
Ocdentl Pt 
Oil Patch 
Okanagan 
Ontario Tr 
Orlando R 
OSF Ind 
Oshawa A 
Pac Pete 
Pac West A 
Pancana I 
Paulin 
Peel Elder 
Pembin A 
P Dept S 
Petrofina 
Pitts Eng 
Pow Corp 
Pre Cable 
Price Com 
Quinte A

Ventes Haut Bas Perm. Chang 
47425 $17* 15* 15%-I Va 
20070 $28* 273/4 28 

2920 $40* 39* 39* — *
11895 $9* 9* 9*+*
3047 $13* 13* 13*- * 

345 335 335 -20
“ 20* 20*

300 335 + 35

3375
7500 $21

21050 350 ... ...
19450 265 225 240 -20
18395 $10* 9% 10* + 34

3343 $15% 14* 14%
31569 $16 934 16 +6*
29795 $191/4 18 18 — %

7117 $31 28* 29*-11/4
6750 335 320 325 -10
6015 $9 " —- - $1

Haut Bas 
19% 9
33* 27*
44 24
10* 8 
13* 9*

5V4 330 
21 14*

175 
210 

734 
14* 

450 
15*

5675
8V« 8* — *

434 1 4* 14*-Va
2413 $17% 17 
5531 $13* 13 
3046 $6* 6*
5610 $6 Va 6*
2345 $17* 17 
3415 400 380

17 + *
13 — * 
6* — * 
6* — ’A 

17 V* - * 
385 +5

2450 $18* 18* 18Va 
2011 $17* 17 17*-*

26254 $25* 24* 24% - 34 
2500 $8* 8 8
7300 $15* 15* 15* + * 
3100 $14Va 13% 14* — Va 
2785 425 400 400

16733 $8% 8 8* + *
7660 $12* 12 12*

45913 $17Va 16* 17 .- Va 
2060 $8* 8* 8* — * 
2228 $15* 143/4 143/4 —* 
6865 $27* 25* 25*-1* 
3675 $23* 22% 2234 

41575 $28* 25* 25*-3* 
4628 $8* 7% 734 — *
9600 $6 475 5* +55

19377 $30 299% 29Va - Va
2713 $29* 28* 2834-1* 
1245 $19* 19 19*- *

49290 $46* 453i 46
25 $37 37 37 +1

10000 $6 6 6
12250 95 85 85 -10
11360 $20 18 Va 19*+1*
6925 $5Va 480 490 —22
4240 $7 6* 6* — %
5700 265 250 250 — 5
2235 $43 4134 42* + 2

35520 $5* 455 475 -37 
20950 49 40 40 —6
16685 $40 39* 39%-*
6320 $7* 6% 7 - Va

36105 $12Va 12Va 12%+ Va 
11100 $10* 10* 10%—* 

3500 $12 Va 11 Va 11% - * 
7455 $10* 934 10Va + Va

32669 $15% 13* 15 Va +1* 
5400 300 285 285 - 5
4400 $12* 11* 11*—1
5600 $9 8* 8* — *

10660 $10 9* 9* — *
15229 $10% 9* 10*
26379 $13* 12* 13* + Va
22497 $43* 42* 42* + Va

1875 $23* 23 23 + Va
11340 340 310 325 -20
3400 $5% 5 Va 5* + *
6113 $19Va 18* 18%—Va
5127 $6* 6% 6*—Va

24195 $14% 13* 14 — *
2828 $25% 25* 25* + *
4330 $22* 21% 22

18716 $12* 12% 12*- *
11100 $22* 20* 20*-2*

7380 $10* 10 10*—34
9150 250 205 205 -45

Rank Org 2760 $27* 26* 26*-1* 
Readers D 8295 $24* 23% 24
Realty C A 5250 $6* 6* 6* + Va
Reed Oslr 53400 $11* 10% 11*+ 34
Reichhold 3735 $22* 22 22 - Va
Reitman A 6280 $14 m 13%-Va
R Little 14020 $8% 7* 7*—*
Ronald Fd 7220 $20* 20* 20* + *
Rothman 2250 $21* 20* 20*-IVa
Rothm 2p 11805 $24 23* 23* — Va
Royal Bnk 29202 $35* 34* 34*-1*
Royal Trst 1490 $42* 41 41 - Va
Russel A 23655 $22 21 21*-*
St Maurice 26430 100 88 88 -12
Secur Cap 4080 180 175 175 - 5
Shaw Pipe 4410 $14 13* 13%—*
Shell Inv p 4292 $48* 4634 47*—1
Shell Inv w 21282 $28% 26* 27*— %
Shell A 20821 $48* 4634 47% — %

%
16 
20
3134 21* 

430 270
10 490
16* 6* 
1734 I2*j
13 Va 8 Va

8 -5*
8 5*

18* 8* 
460 330

22 14* 
18 8* 
28* 23*
8% 405 

16 8* 
15 13%

400
8* 5%

12
18* 11* 
10* 7% 
17% 1334
30 18* 
23* 15* 
34* 25*
8* 5* 
6* 415 

31* 19
31 19* 
2134 17* 
50* 38 
37* 31*

6 440
330 80
20% 12% 
9*250 

11% 6 
290 180

43 31
6* 380 

64 34
41* 32* 
7* 6

15* 11* 
11* 634
14 375 
10* 8* 
19* 10

335 190
13* 6*
9* 7

11% 480 
11* 485 
14% 11 
46* 30% 
2434 1 83/4 

360 215 
6* 485

24 14* 
8* 6*

15*365 
27 21*
22* 14 Va 
14 5 Va
23 11* 
11* 7

320 150
29% 21* 
2734 7%
7*350 

12 8*
25 9
16* 834
10* 345 
20* 14% 
23* 15* 
24% 19* 
37* 28Va 
43 36
23* 73/4

135 65
5*150 

14* 8%
51% 35* 
3134 15 
52 34*

Shully's 2490 $5% S’* 5%+ % 6’* 440
Sifton Pro 12600 $6’/4 6’* 63/4 .7 385
Simpsons 9122 $283/4 28 28 303/4 22
Sklar M 15375 $7% 7* 7’* — 3* 8’/4 230
Skyline H 11350 $14’* 13% 13% - * 14’* 93/4
Slater stl 3364 $12’* 113/4 11% - % 12* 93/4
Slat W Can 10291 $12’/4 11% 113/4— ’* 133/4 9
Sobv Stor 10000 $63/4 6% 6% — ’/4 7 6
Southam 17200 $29 27 273/2 -13* 313/4 173/4
St Brodcst 11790 $16’* 16’* 16’* 17’/4 13’*
Stelco 24464 $35’/4 34* 34*-1’* 363k 26’*
Steinbq A 1996 $27* 26* 26’* - 3* 283* 223,4
stelntrcn 2900 490 465 470 +10 S’* 300
Ster Trust 3200 $9* 8% 93/4 + ’* 103* 8

$27______  26* 27 - *
3466 $13Va 13* 13* + *
7300 200 185 200
6405 $23* 21% 22* - *
1635 $40% 40 40 — Va
1630 $8% 8* 8* — %
3000 $32* 32* 32* — %
6391 $15* 14* 15

19125 $12% 11 12*+1*
11615 200 185 190 
5250 " "

9610

29 Va 12* 
13* 11*

225
24*
42
10*

86
6%

18
6

34% 17* 
16* 1234 
13* 495 

235 140
$8* 7* 8* - * 8* 5*

$32 30’* 31 — 1 32 20
$16 15% 16 + * 19’* 14%
$19 18% 1834 20’* 18%

$7% 6% 7'* 8* 5%
150 150 150 - 5 250 125
$22 21V1I 21% + 3/4 23’* 15'*
$15 14* 15 + * 16 12
$36* 34* 34* -1* 38* 

20 3/4
25

$18% 17'* I?'* - * 7*
$16* 15% 15'* - 3/4 16% 10%
130 105 125 +10 160 105
130 105 125 +10 160 105
$23% 23* 23* — % 24’* 14*
$10* 9* 10 - % 11% 395
120 110 no - 5 140 83
370 350 370 + 5 455 250
$25% 24 24% —1* 26* 11%

11411

6875 _______ .... m
2775 $53'4 5% 5% — Va

17509 $37* 36* 36*—1* 
5162 320 310 310 -10

26229 $19 18* 18* - *
8661 $46 44Va 44Va—2*
6160 $32% 31% 32% + % 
9363 $16* 15Va 153/4- * 

19278 $21% 20% 20%—* 
6942 $27* 26% 26* — % 
2800 $5* 5* 5% + * 

30578 $39* 38* 38* - * 
1925 $15* 15 15*- *
- - --- 13% 13%-1*

9% 10 
260 * ‘

5180 $15 
11550 $10% 

275
*

Inco 175029 $34% 33 34%-%
Int Utll 10715 $42% 41* 42*—%

2110 265

6 340
38* 29% 

355 255 
21* 16% 
48% 38* 
32% 24* 
18* 14* 
22* 18* 
28% 19 
6% 400 

4*4 29* 
16% “
10%

300 
36*
54

Surpass C 21500 91 80 80 —13
Texaco 5664 $54 * 53* 54 - *
Thorn Nés 11440 $41% 38 39%—2%
Toromont 23720 265 240 250 —15
Tor Dm Bk 16086 $36* 35* 36 - *
Tor Star B 11335 $ 58* 54* 57*—*
Traders A 7215 $20 19% 19%-*
Transalr 6062 385 375 375 -10
Tr Can PL 27287 $46* 45 46*+1*
Trans Mt 6415 $23% 22* 22% - 1
Turbo R 11575 185 165 185 +25
Un Gas 24405 $13* 13 13* + *
U Cnrp B 10467 $1634 16* 16* - *
Un Tire % 4335 450 390 440 +50
U Sections 4150 $834 7* 8* + *
Van Der 2675 $10% 9* 10 - %
Venoower 32783 140 135 135 — 5
Versafd 4610 $11% 10* 11%+* 
Versatile 2975 $6% 6 6* - *
Versatl A 26435 $6% 5* 5%—1*
Vie G Tr 4289 $31* 303k 31 + %
Vulcan Ind 3300 $11* 10% 1034—%
Walax 8174 $11 1034 10%—*
Walk GW 20067 $48% 47* 48 — %
Weldwod 2675 $13* 12* 12%—%
Wstburne 4420 $14% 14 14*
Wc'/ist Pt 14480 $10% 10* 10% + *
Westc'st 18172 $28* 27% 27%-1*
W Brdcast 8924 $17* 16% 17 - 1
W Realty 7271 $7* 7 7 - %
Westnhse 3290 $21* 20% 21* + %
We<ton 3200 $72* 21% 2134—1*
White Pas 7160 $1434 1 4% 14*
Whonok A 5895 $16* 1534 1534 -%
Wllev 011 4446 $18* 17% 17%—*
Wooded A 6197 $2834 28 28* — *
YR Prop 5350 $17 11% 113/4
Zellers R9«8 $17 . 16* us/*

Pétroles et gaa
Alt East G 20390 785 750 760 -25
Almlnex 19375 64 5 620 640 +5
Am Leduc 4600 7* 7 7”t1

12* A Quasar P 6660 915 IIS 915
6* Asamera 46849 $14% 14* + *

200 np og 279064 640 sss 625 + 70
30 Brarall P 500 220 H 205 -15
40 Braisa 500 325 32S 325

275 80
55* 33* 
44* 29 

275 125
36* 29* 
61 3834
70% 15% 

440 305
46* 35% 
25 20

190 150
15* 13 
18 13*
5* 375 
934 634

11* 6% 
160 100 
13* 634
7% 375 
7 Va 265 

3134 17* 
11* 8* 
11% 6% 
48% 41* 
14* 11% 
15* 10% 
12* 8* 
31 25%
18* 12 
10 6% 
23* 14% 
23* 17 
1434 9%
17* 13% 
18* 7*
3034 2434 
153k 6*
17% 13%

850 510
665 510

10 à 7 
960 ISO 
23 12%

660 480
260 205
335 325

portant aux salaires. Deuxièmement, 
des niveaux plus élevés de la producti­
vité devraient assurer un frein plus 
effectif sur la pression des coûts. Le 
Canada possède un grand nombre d’usi­
nes modernes et dont l’efficacité est 
prouvée, par suite du boom du capital 
de placement qui s’est manifeste au 
cours des années soixante ainsi que la 
croissance continue depuis lors dans 
les investissements d'affaires, sous 
forme de dépenses de capital, même 
au cours du ralentissement cyclique 
de 1971, alors qu’il y eut amélioration 
générale des méurodes de production.

Ces installations résulteront en des 
gains appréciables du côté de la pro­
ductivité, dont toute augmentation est 
associée, normalement, avec un relè­
vement cyclique. De plus, des gains 
additionnels en ce qui concerne la pro­
ductivité ne se feront pas attendre, 
vu que les affaires continueront de 
fonctionner, sur une base économe 
par suite de l’emploi de ressources 
humaines moindres. Voilà autant d’in­
grédients importants de nature à mini­
miser le coût par unité, tant pour un 
court terme que pour un avenir éloi­
gné, limitant, ainsi, la probabilité d’une 
poussée généralisée de l’inflation, par 
suite des coûts accrus.

Pour ces raisons, le Canada devrait 
continuer à expérimenter la persistance 
de faibles taux, en ce qui concerne l’in­
flation des prix. Les craintes de pres­
sions inflationnistes, basées sur l’ex­
pansion économique, potentielle ou réa­
lisée, semblent être exagérées. Vu 
l'impact restrictif des forces de struc­
ture survenues au sommet des perfor­
mances supérieures des prix de 1970 et 
de 1971, il semble y avoir peu de pos- 
sibilité d’une relance imminente d’une 
inflation sérieuse des prix au dire de 
M J.R. Keane, de la firme précitée.
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C G«other 
C Nor West 
CS Pete 
(~S Pete w 
C Bonanza 
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C Homestd 
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Cdn Sup O 
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Aqnico E 
Allied Mng 
Anq Ruyn 
Armore 
Aunor 
Bankeno 
Bary Expl 
Betlm 
Bi Hawk 
Brameda 
Brenda M 
Brunswk 
Cam Mine 
Camflo 
Cam Chib 
Camp RL 
C Tung 
C Jamiesn

Ventes
600

15624
10450
47000

7400
19834
25100
34916
21090
10172
38158

394
54206

3700
1157
3000

12774
7932
7695
4515

48615
9900

18600
27450

4200
21300
37480
15700
19720

Z50
26600
21240

9533
6849

134733
9446
5200
9800

11000

Haut Bas Ferm. Chang 
9* 9* 9* — *

125 110 116 — 3
470 435
715 690

435
700

390 380 385 — 5
129 118 118 —10
390 370 375 -10
875 830 865 - 5

40 36 40
535 500 505
$50* 48% 49 —1*
$11* 11V8 11* + Vs 
$12* 11% 12* + % 
300 290 290 —15
120 120 120 — 5

26 24 24*-1*
410 • 385 400
705 650 705 +35
$33* 33 33* - *
800 750 800 + 25
297 275 290 - 6
60 "
95

50
.. 85

170 163
85 75
95
77

57—8 
94 - 4

169 + 4
76 —11 
85 —10

95
130

65 -13 
-12 
-10

83
, 65
160 1 50 1 50
585 550 575
$39* 39* 39*
•70 66 69 +2
$18 17* 17%-*
144 1 30 140 — 3
270 252 270
$15% 14% 14%
$14% 13% 14*—* 
45 40 40 —2

135 128 135 + 5
38 38 38

119400 . 
2150 175 

700 135 
18973 330 

5406 320 
26200 46
16000 14

1810 325 
35895 845 

5300 105

MINES
37 27

150 
125 
280 
300 
45 
12 

310 
825 
102

28
165
135
280
320

46
13*

310
825
102

11224 $19* 19* 19* 
350<9 ]23 115 115
9446 123 110 120
6010 500 4 70 475

12565 38 5 37 5 385
18306 22 21 22
13260 490 450 460
8335 645 605 635
1600 $34 33 34
4200 164 150 162

23810 165 137 159
C Lencour 131566 26 21 25
Ç Merrill 10200 840 810 810

182385 265 
7250 100 
1737 240 

66814 17
45100 58
31660 150 

6800 159 
9400 197 
2600 660 
4751 131 
2835 790 
4075* 

33532

27100

23300

Cassiar 
Centpa t 
Chemaloy 
Chlmo 
Coldstm 
Comb Met 
C Durham 
C Marben 
C Morlsn 
C Rambler 
Conwest 
Cop Fields 
Craigmt 
Crowbank 
D'Eldona 
Denison 

I Dicknsn 
Dome 
D Explor 
Dynasty 
East Mai 

ast Suit 
Falcon C 
Frobex 
Gnt Masct

Slant Yk 
Ibraltar 
Grendue 

Granisle 
Green Pnt 
Hiohmont 
Holllnger 
Huds Bay 
Int Mogul 
Iso 
Joliet 
Jonsmith 
Jorex Ltd 
Kerr Add 
Kilembe 
Kirk Min 
Lab Min 
L Shore 
La Luz 
Liberian 
LL Lac 
Lost River 
Lvtton M 
Madeline 
Malartlc 
Match 
Mattgml 
Me Adam 
Me Intyre 
Multi-Mi 
NBU Mine 
Newconx
N Dimens ___
N Goldvue 100100 
N Kelora 25500 
Newlund

6563 $17* 16% 16% 
1500 155 1 50 150

250
98

235
12
46

135
151
190
650
130
765

254
100
235

16
57

142
153
190
650
131
770

— 8 
-10 
+ 15 
-40 
+ 15
+ 1 
-15
— 3
- *
— 5 
+ 5 
-25 
-10

-25
-10
+ 7 
+ 23 
+ 4 
-20
— *
— 5
— 2
-10 
+ 3 
+ 11 
+ 2 
+ 2
- 5
- 5
- 5

150
23

124
170

84
17%

0 5 4'/i W2 - ’*
40* 37 38 — 2

$31 30’* 30’* -1’*
280 260 270 -10
$72% 663/4 67’* -4'*
100 92 97 — 3
950 920 920 -15
245 237 237 -14
240 230 230 -10
$13 12'* 12’*

37 34 37 + 2
535 510 525 +15
770 740 760 —30
$11 10'* 10* - ’*
380 340 340 -35
760 730 750

18 15 15 — 2
178 175 178 + 3
$42 40 40 —1%

4*

6625 $22% 22 22*
3309 $11 10* 10*—%
3400 1 68 1 66 1 66

16500 23 21 21 —2
68200 10 8 Va 9* + Va
21400 105 100 100 — 7
58524 $11% 10Va 10% + *
1100 175 170 170 -25

68000 16Va 12 15* +1*
2320 $40 39 39* - 1

984 330 305 305 -35
3450 340 320 330 +5
730 $11% 11 11% + *

2572 211 201 210 — 5
............. 480 490 +10

190 195 — 3
400 410 — 5
105 105 - 5

7 8

13100 510 
5365 199 

10025 410 
500 105 

24000 8
13620 $34 
13700 46

33 Va 34 
44 45

- %

45800 415 
3400 195 

10765 355 
19610 310

N Que Ragl 2200 565 
Northgat 34292 640 
Orchan 
Pac Coper 
Pamour 
Pan Centr 
Patlno N V 
Pine Point 
Placer 
Prado Exp 
Preston 
Pure Silv 
Que Sturg 
Radlore 
Ravrock 
Redstone 
Rio Algom 
Rio 580 pr 
Roman 
Sherritt

2145 $53* 51* 52 
10000 41 40 40
16020 260 2 36 2 58

2290 545 530 530
"" 42 40 41

17 Va 14 Va 16
3 3 3

28 23 23

15600

40500
540
570
390
185
310
281

550
570
410
185
315
300

1014 $28* 27Va 28% 
2387 $32 31* 31*

12513 $42% 40% 40% 
4950 185 175 175
2176 $10 
3270 203

34625 
16500 38
3750 110 

16500 43

975 975
190 190
69 70
31* 38 

105 110
31 37

7274 $20* 19% 20 
200 $81* 81 81* 

7700 755 ‘

— 3
— 2
- 5
- va
- 5 
-20 
-30 
+15 
• -10 
-40 
+ 5
- * 
— * 
—1% 
—11 
-50 
-11

+ 6 
+ 6 
— 8 
- *

18 
5 

49
760 505

Sigma 
Sil Miller 
Silvmq 
Stanrck 
Steep R 
Sullivan 
$unbrst E 
Tara
Teck Cor A 
Teck Cor B 
Texmont 
Tex.Sol 
Tormex M 
U Asbesto 
U Keno 
U Slscoe 
Upp Can 
West Mine 
Westfield 
Whlthorse 
Wlllroy 
Win-Eld 
Woodreef 
Wr Harg 
Yk Bear 
Yukon C

16232
45500
12775
16590 195 

4566 239 
22300 11
12550 $16 

4996 510 
4843 455 

15500 43
19600 47
6500 1 35 1 25 

3520 390 
530 445 

8610 235 
43100 276 
10060 325 
4300 114 
4235 260 
6392 130 

20200 111 
42502 125 

1815 120 
20460 410 

910 140

725 740 -10 935 625
15’* 15'* + % 17 13

950 955 + 10 11* 355
4’* 5 + 3* 8 4

15 16 + ’* 31 15
38 393* — 1 62 37

190 195 + 2 259 180
230 235 + 3 350 :io

10 10 - 2 24* 10
15% 15% + ’* 19* 13

500 505 + 5 610 465
440 440 -10 550 m

41 41 - 2 65 37
44 45 - 1 74 35

125 - 5380 390 + s
440 445 + 5
218 220 -15
270 270

+ 1»300 315
110 110 — 4
250 250 - 5
120 120 -12in* 11’*

-11no no
115 115
395 395 -20
140 140 - 4

515 370
480 300
276 100
320 167
420 260
176 101 
274 174
139 75 
13* 7

194 110
140 115 
505 370 
110 122

hebdomadaires
SDBJ

53
... 90
620 420
460 250 

35 21
545 239
705 505
43 22*

196 140
185 103

2A 5*
950 480

21 15*
200 130
284 175
133 93
287 194

17 9*
80 35

187 101
220 142
215 140
880 605 
165 120
925 760 

13
58 37
36% 25* 

325 85
79 54

169 80
12 575

300 93
360 225 
14* 920 
46 24

620 450
970 725
12* 810 

575 335
945 700

27 12
325 175

44% 37Va 
26* 19 
11% 785 

235 128
35 20
19 6

190 100
11% 710 

350 170
16 Va 4 Va 
44* 37* 

420 240
720 195

12 9 50
245 180
600 360
227 125
465 250
120 60 

10 6 
37% 26* 
68 43
88 45 Va
55 24

390 226
590 490
85 40

Richard Champagne, ing.
La Société de développement 
de la Baie James annonce la 
nomination de M. Richard 
Champagne au poste d'adminis­
trateur de la municipalité de la 
Baie James. Diplômé du Royal 
Military College of Canada, M 
Champagne a successivement 
occupé des postes de direc­
tion en génie, construction, ad­
ministration et planification de 
différentes bases militaires au 
Canada. Il était auparavant di 
recteur des projets (SATRA) 
au service d'aménagement du 
territoire de la région du nou­
vel aéroport international de 
Montréal à Sainte-Scholastique. 
Les nouvelles responsabilités 
de M. Champagne, en plus de 
l'administration de la munici­
palité selon la loi des cités et 
villes, comprennent la planifi­
cation des infrastructures et la 
préparation du plan d'aména­
gement du territoire de la Baie 
James.

au comptoir

Haut Bas 
14 9

160 69
185 160

10 550
655 255
169 70
425 315
960 675

77 35
605 410
51% 39*
123/4 10* 
12Va RIO 

485 260
125 100

30 20
420 215
750 470

36 28*
800 505
325 190

35 
71

179 127
110 49*

97 55
94 22

270 150
700 505 

41 403/4
133 63
18* 12% 

150 7 5
310 170
15*975 
17% 13 
80 24

154 113
63 32

52 23
210 140
135 65
430 280
415 300

50 23
18 11 Va

380 220
870 605

Titre Volume Haut Has

Acari Vins 3000 15 15
Acari Mns 5000 .15 15
A G F Special 200 3.21 3.21
Ave Pf Amer 7200 3.10 2.90
Bear Creer 10000 1 85 1 70
Candida 2400 1 375 1.375
(’hash 5000 .32 32
Chi hex 7000 70 65
Cons Comp Spec 1000 2 125 2 125
Copper Valley 14500 62 .55
Cumex 8000 90 80
Dairy Barns 800 475 4 50
Dataline 100 500 5 00
Diplomat 3000 48 48
Eaen Ind 7200 1 05 90
Fleet Assoc 200 5 25 5.25
Huropa 7500 56 55
Gen Hydrot 2000 1.50 1 50
Hammond 100 2.25 i 25
Hartland 13700 1 25 1 00
Hollinworth 1000 34 34
Inti Life 155 28.00 28 00
Intern Life 100 25 00 25 00
Int Systcons 500 45 45
Ixpaco 1500 2.00 1 99
McLean Tv 7-IPr 100 1900 19 00
Mandarin 3000 .20 19
Muitico 6100 1 40 1.10
Mult Access 2000 8 00 7 875
New Metalore 15000 32 30
New Miller 4500 11 10
Pan Eastern 500 14 14
Premier G as pe 56000 72 60
Protea 1000 67 67
Quebeeor 700 7.75 7 75
Revenue l+op 100 1.15 1.15
Senoca 500 98 98
Somex 11500 .87 73
Untd Trust 5800 9.375 850
Urban Quebec 2000 0037 0037
Warrington 500 6 625 660
Dairy Barns Wt 300 1.63 163

Nomination à 
EDGAR T. ALBERTS 

LIMITEE
Courtiers d’Assurances

new york
Ventes Haut

AbbtLb 1.10 291 79% 
Adrs .60 519 41*
Admlrl 
Airco .80e 
Alcan .80 
Allege ,20e 
AllegL 1 
AllegL pf 3 
AlleaP 1.40 
AlInG 1 04t 
Alld C 1.20 
AllisC ./0e •
AH 'SS 22r X970 51 
AAirl 1424 28%
ABrnd 2.29 583 42*
ABC 1.20 914 7334
AmCan 2.20 420 31% 
ACyan 1.25 684 35
AEIP 1.74 1186 27*
AHome 1.77 587 112 
AHosp .27 1064 4914

690 470
450 375
300 160
395 175
405 261

35% 13* 
35* 24 
46 24%

200 120 
11% 760 

265 190
72 10
39 23

137 104
59 31
23 15
82* 75Va

391 14% 
181 19% 
360 24* 
225 10% 

x215 30 
X43 42* 
258 21% 
103 2? 
448 30 

13 Va

AMP Inc. 
AmMot 
AmStd .40 
AT T 2.80 
Ampex 
Anacon 
Apache .32 
Apeco .16 
Arlans 
Armco 1 
ArmC .90 
ArmRu 1.60 
AtIRich 2 
Avco
Avon 1.35 
Babck .55 
Baker 011 
Bath .20 
Baxtr .13

154 103% 
1526 9*

514 12% 
9196 45% 
1028 6% 

420 18% 
165 16% 
400 8%
201 3%
638 22 

1440 33% 
59 37* 

1081 65* 
257 15% 
681 118% 
323 30* 

2069 57 
X370 35% 

295 46%
Beckmn .50 419 47* 
Beech .60b 239 25
BellH .60 
Bndx 1.60 
BenF 1.10 
BethSt 1.20 
BlackD 1b 
BlissL 1 
Block .24 
Boeing .40 
Bordn 1.20 
Borg 1.25 
BristM 1.20 
Brown 
Brnswk .16 2223 37* 
Bucv 1.20 
Bidd
Bulova 60 
Buriln 1 40 
BurIN 1.50 
Burndv .70 
Burrghs .64 
CamoS MO 
CdnPac 66e 163 163' 
Carrier .42 
Cartw 40a 
ÇatTr 1 40 
Cela iese 2 
Cerro 40 412 14%
CessnaA .70 414 34% 
ChesO ? 25e 101 46 
ChocFN ,10r 101 
ChrisCft 219 
Chrslr 1 
CITFn 2 
CitSv 2.20 
Clorox 1 
Cluett P .90 212 20% 
CocaC 1.64 470 138%
Coleco 75 30
ColPal 1.46 689 81*
CollAlk .56 2234 17% 

131 15V

275 64% 
308 4 4Va 
763 48% 
984 30* 
200 102% 

48 19% 
506 12% 
668 23 
474 27% 
598 34 
913 67% 
65 10%

127 26% 
363 16% 
130 14% 
298 34* 
381 48* 

83 36% 
847 210% 
535 27Va
517 23* 
347 28 

1019 66 
709 43%

7* 
5 Va 

1370 31% 
337 51* 
613 39* 
355 88

ColllnR 
Cons. Freight 196 26* 
Combustion 376 64* 
CBS 1 40b 585 58%
ColGas 1.82 1790 29* 
CmEd 2.20 548 34%
ConEd 1.80 665 24*
CFds 1.25 302 40%
ConCan 1.60 462 32*

Bas Farm. Ch. 
76% 77 —2Va
39 Va 41% — % 
13% 13% - * 
18* 19*
23% 23% - % 

97 t 10 - *
28* 29Va - V4 
41* 41% - %
21’« 21* — % 
21* 21 Va — * 
28* 28V: -1* 
12% 13* - * 
48 * 50% +1% 
7t>>t 27% -1 
40' 2 40 Va —1% 
71 71
30Va 30* - % 
33% 34* +1% 
27* 27%

110 no —1*
46% 48 -1
96% 100' 2 —2* 
8* 8* - % 

IT's 11* -1 
44* 4 5Va +1% 
5% 6 - %

17% 17* - % 
15% 16 - Ve 
8 8 - * 
3% 3% + *

21* 21 Va - % 
32* 32% + * 
35* 35% -1* 
62* 63* -2* 
15 15* - *

116 117 -IVa
28* 30* — * 
54 Va 54Va -2* 
35 3 5Va — *
44* 46% + Ve 
43* 43% —4* 
2 4 Ve 24% + Vu 
61 61% —3
413/4 41% -2 Va 
46* 48* + 34 
29* 29% — * 
99 Va 102 Va 
19 19* - *
11% 11* - Va
22 22* - ’k 
27* 27* - %
33 33Va + * 
65* 66'k —1*
9% 10 - V?

3234 35’ a -2* 
25* 26% + % 
15* 15* - % 
14* 14* + * 
33* 33%
45 45* -2%
35 35* 1%

20034 206% 4*
26* 27 + %
15* 16* - % 
22* 22% -1 
26* 27% + 3*
62% 64% -1%
42 42% +1'
13* 14* + v 
31% 333/4 -l'/a 
4S 45* — ^ 
7* 7% - *
5% 5* - Ve

30 30 -1
50 51 + *
39* 393,4 + % 
84% 86 - *
19% 19* - % 

133* 133Va -43/4 
29 293'4 - V.
77 79Va -2*
14 Va 16* -1 
14* 14* ...
23 23 -4
62* 63* —IVa 
56Va 57 - %
27% 28 -1*
34 Ve 34* — Va
24% 243,4
39 Va 40 + %
31% 32% .

-3*

560 50* 
996 78 
128 19% 
882 18034 
588 3j4

245 19* 
572 97% 

1026 44 
500 182 
176 23 

3237 25 
1828 1 30% 

132 9*
478 17* 
485 88* 
190 31 Va 

X496 30% 
1584 43% 
1207 23Va 
1414 31* 

173 25* 
259 41* 

1158 66* 
171 37% 
554 8%
488 22% 
202 25* 

1530 66* 
3032 26* 
3938 77 

53 6 21% 
1987 28% 
298 27% 
£89 40* 

2184 52* 
598 28* 

1583 30 
426 26% 
226 15 
403 16* 
135 263%

289 11% 
4357 25 

943 34* 
467 10J/4 
145 51 

x252 41%

17 17
48* 49* ■
30% 31%
8Va ' 8* - % 

49% 50*
73* 74* —3* 
18* 19* + Va 

173% 177Va -2* 
3% 3% — *

18 Va 19 -1
95 95* -2
42* 43 — *

175* 176 -5%
22% 22*
223k 23* -2 

125 Va 130* +2%
83k 8% -1

16% 17
8534
28%

Ventes Haut Bas Ferm. Ch.
ConOil 1 50 2045 34% 3J 33% — Va
CnrData 1744 72 68 7134 - *
C PCI ntl 1.70 641 32% 31 32* +1
Cr Zell 1.20 199 26% 25* 26ik — %
Culligan .28 x69 17%
CurtWr 4303 533k
Cyprus 1 241 31V4
DanR 176 9
Dartl .30b 
Deere 2 08a 
DlaSh 1 
Disney .20b 
Dlversln 
Dorr Oliver 
DowC 1 80 
Dresln 1.40 
duPon 5e 
DuqLt 1.66 
EastAir 
EastK 1 04a 
Elect As 
EIPasNG 1 
EmEl 1.20 
ESB 1.28 
EthvICp 
Falrch 
Flrest .83 
FstCht 1.42f 
Fllntkote 1 
FlaPw 1.74 
Ford 2.70 
Frueh 1.70 
GAC Cp 
GAF .40 
GenDyn 
GenEI 1.40 
GFd 1.40 
G MC 3.65e 
GPuhU 1.60 
GTelE 1.60 
GTire lb‘
GaPac 80b 
r-illette 1.40 2184 52* 51 51 —IVa
Goodrh 1 598 28* 2734 27* - %
Gdyr .88 
Grace 1 50 
GrndU 80 
GtA&P .80 
GrnGt 1
Greyl.. 1 04 488 17*
Grum 25o 
GuIfO 1.50 
GulfW 60b 
Gulton 
Harrisl 1 
Heinz 1 04
HeteoeCurt 69 734
HorshF 1.10 8f 22*
HewPk 20 1 367 683s 
Hewlett 1367 68%

ASSUREUR-VIE
AGRÉÉ

Va
8534 -3* 
28* -2% 

29* 30 — *
40% 42 -1*
22* 223/4 
29% 30Va -1 
24* 24% — 3k 
41% 41* + % 
6434 65% — Va 
35% 36* -1* 

8 fl* — % 
2IVa 21* — % 
24 24% — *
64* 6/34 —2 
25% 253/4 — * 
7434 74* —2* 
21* 21* + * 
28* 28* — % 
27 27 — *
38% 40* + 3s

29* 29% 
26 26% + 3k 
14% 14% — %
15* 15* - Ve 
25Va 25* — 3, 
173k 1734 + Vè 
11 IIV4 — * 
23* 233k -1 Va 
33 34 -1
93k 10 F Va 

50' 4 50* — % 
40* 40 Va — % 

7% 7* — *
21 Va 213/4 __ % 
66 68' 4 — *
66 683/4 — i4

ANDREBOURBEAU.
M.Sc.C., A.V A.

L’Unique compagnie d'assu 
rance vie est heureuse de 
souligner que monsieur André 
Bourbeau s'est mérité le titre 
d'assureur vie agréé Le di 
plôme reçu par monsieur 
Bourbeau couronne cinq an 
nées d’études sur l'assurance 
vie ainsi que ses implications 
légales et fiscales pour un par 
ticulier ou une corporation 
Par ces études, monsieur 
Bourbeau est donc en mesure 
de mieux servir ses clients et 
le public en général.

Vente» Haut Bas
Hobart 1.?0 . 175 683k 68 
Hmstk .40 
Hnvwl 1 40 
HFC 1.30 
owmet .70 
HuntC .16 
llICent 1.18

Ferm Ch.
68'/4 + *

344 27% 25'/4 25* —1%
811 149* 139«/4 1 453/4 —4* 
713 543/a 53 53* — 3k
531 153k I434 14* — 3/4

31 19% 19' 4 K’1 — V4
220 33’k 393/i 39’4 — %

Suite à la page 16

QUE PEUT FAIRE LA 
POUR VOUS?

M. J A.DUGAS ET 
AA. S. BAYER

seront à
L HOTEL HILTON 

AEROPORT DE AAONTREAL
Dorval

631-2411

AA. A J. HUDSON
sera à

L HOTEL DE VILLE DE 
POINTE CLAIRE

45 1 Boni. St-Jean 
697-0770

i

I
LOUEZ
VOTRE AUTOMOBILE

O
ou vous ïacheleriez 

en foule confiance . ..

à l'enseigne 
du

SERVICE INTÉGRAL j
Location à court et à 

long terme

Location d'autos

;goyette inc. !Chambly 
I Téléphone: 866-4454 |
• 658-8723 •

9.00 a.m. mercredi, 20 sept. 1972

Dans cette région et à travers le Canada 
plusieurs personnes ainsi que des entreprises 
engagées dans divers genres d’opérations, y 
compris:

Agriculture • Tourisme et Services de 
divertissements • Construction • Services 
professionnels • Transport • Commerces 
de gros et de détail • Fabrication

ont obtenu des prêts de la BEI pour l’acqui­
sition de terrains, d’immeubles, de machinerie 
ou encore pour améliorer leurs fonds de rou­
lement, lancer une nouvelle affaire ou pour 
d’autres fins. Si vous croyez que la BEI peut 
vous être utile, nous vous invitons à prendre 
rendez-vous avec notre représentant en télé­
phonant à: 382-2891

ou en écrivant h l’avance à la

BÂ/l/O/JF
S&fË D'EXPANSION 
***" INDUSTRIELLE

110 OUEST, B0UL. CRÉMAZIE, SUITE 601, 
MONTRÉAL 351, QUE.

André Chapdelaine
Monsieur Cari F. Burke. MB. 
E.. D.C.L.. président de Edgar 
T. Alberts Limitée fait part 
de la nomination de André Chap­
delaine au poste de directeur 
du bureau de Montréal Dans 
ses nouvelles fonctions il assu­
mera la direction générale de 
l’entreprise au Québec et dans 
les Maritimes. Diplômé de 
l'Institut d'Assurance du Ca­
nada et lauréat en assuran­
ce-incendie Monsieur Chapde­
laine jouit d'une vaste expé­
rience acquise au cours des 
années comme courtier et 
comme représentant de corn 
pagnies d'assurance de renom.

Pour consacrer moins de temps 
et moins d’efforts 

à faire votre déclaration d’impôts...
...demandez notre 
registre boursier gratuit

SOCIÉTÉ NATIONALE 
DE FIDUCIE

385 est, rue Sherbrooke 
MONTRÉAL

DIVIDENDE No 193
Un dividende de six cents ($0.06) par 
action "A" et "B" du capital souscrit 
et payé a été déclaré pour le tri­
mestre courant, payable le 30 sep­
tembre 1972, aux actionnaires inscrits 
le lundi 11 septembre 1972.

Par ordre du
Conseil d'administration.

Le Secrétaire
GÉRARD BOYER

Montréal, le 13 septembre 1972.

Nous avons préparé un registre boursier de poche qui 
vous permet de noter au jour le jour les transactions que 
vous effectuez tout au long de l'année.

Si vous le tenez à jour, vous saurez exactement quand vous 
avez acheté telle valeur—sans avoir à faire de recherches 
El vous pourrez garder trace de vos profits et de vos perles 
avec un minimum de comptabilité.

En avril prochain, quand vous aurez à attaquer votre formu­
laire d'impôts et à interpréter les nouveaux règlements, ce 
registre boursier vous fera gagner un temps précieux. Plus 
besoin de fouiller dans vos dossiers: tout est là, dans votre 
registre.

Gratuit en échange du bon ci-dessous. Aucune obligation.

Registre boursier
Nom

Adresse
(en lettres moulées s.v.p.)

Ville Zone Prov.

Tél. (rés ) (bureau)

Profession
Aux clients de Merrill Lynch, Royal Securities, veuillez inscrire le nom de votre chargé de compte.

Adresser à: Merrill Lynch. Royal Securilies Limitée 
800 ouest, boul. Dorchester, Montréal 101, Québec 
ou à Mernll Lynch, Royal Securities Limitée 
220 est. Grande Allée, pièce 450 
Québec 4, Québec

SS Merrill Lynch, Royal Securities: 
nous misons ferme sur le Canada.
Merrill Lynch, Royal Securities Limitée Calgary, Charlottetown,
Edmonton, Halifax, Hamilton. Montréal, Ottawa. Québec, Regina.
Saint-Jean (N.-B.), Saint-Jean (T.-N ), Toronto, Vancouver, Victoria, Winnipeg
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Marshall encaisse le 5e revers d'affilée des Expos
PHILADELPHIE (Le Devoir) Pour la troisième fois 

consecutive devant la plus faible équipe de la ligue Nationale, 
les Philies de Philadelphie, les Expos ont dû s'incliner. 3-2 
hier après-midi, et pour la troisième fois consécutive égale­
ment après avoir pris l'avance dans la partie. Il s'agissait en 
fait du 5ème revers d'affilée des troupiers de Gene Mauch qui 
voient ainsi leurs chances de terminer en quatrième place di­
minuer à vue d'oeil. Hier Mike Marshall, 14-6, a subi le revers 
en accordant deux points aux Philies en 2 1/3 manches lancées.

produit de la saison pour Bate­
man qui en avait fait marquer 
56 et 68 à ses deux dernières 
saisons avec les Expos Tous 
les débutants des Philies ont

Ernie McAnally, le débu­
tant, s'est mis dans l’embar­
ras à toutes les 5 2,3 pre­
mières manches qu'il a offi- 
ciées comme c'est sa très 
mauvaise habitude. McAnally 
réussit très facilement les 
deux premiers retraits de la 
manche pour ensuite accorder 
ou bien un coup sûr ou deux 
ou bien un but sur balles. Il 
a ainsi joué ce mauvais jeu 
quatre fois sur six hier avec 
le résultat qu'il a dû être rem­
placé à la 6ème après deux 
retraits évidemment, mais 
après avoir ensuite permis 
trois simples consécutifs à 
Willie Montanez, Greg Luzinski 
et Oscar Gamble pour le pre­
mier point des éventuels vain­
queurs. Il a également commis 
la seule erreur du match sur 
le coup sûr à l'intérieur de 
Gamble. Marshall est alors 
venu retirer la recrue Mike 
Schmidt, le héros de la par­
tie de samedi, sur trois pri­
ses pour mettre un point final 
à ce premier élan offensif 
productif des Phillies Mais 
ce devait être bien différent 
aux septième et huitième man­
ches.

Marshall a joué le même 
(mauvais) jeu de McAnally à 
la 7ème en retirant deux jou­
eurs avant d'accorder un sim­
ple à Denny Doyle et un triple 
au petit Larry Bowa. ce qui 
permettait ainsi aux Phillies 
d'égaler les chances à 2-2. 
Pour Bowa, il s'agissait de son 
14ème triple de la saison. Il 
domine ce département dans 
les majeures. Bowa frappait 
aussi en lieu sûr dans une 
llème partie consécutive, la 
meilleure série du genre chez 
les Phillies en 1972.

Dans le trouble
Mais Marshall s'est mis 

dans le "gros " trouble à la 
Sème en plaçant les trois pre­
miers joueurs à l'affronter sur 
les coussins. Ce fut tout d'a­
bord le deuxième double de la 
partie de Montanez (il en 
compte 36. meilleur total de la 
LN). un simple à Luzinski et 
un but sur balles à Gamble. 
Il retira cependant Don Money 
ià sa première et seule AB) 
sur des prises. Mais Tex-Ex- 
po John Bateman est venu à 
un cheveu de réussir un grand 
chelem (exploit qu'il avait 
réalisé deux fois pour le comp­
te des Expos la saison derniè­
re) en frappant un long ballon- 
sacrifice a Bob Bailey, acculé 
à la clôture de gauche pour 
faire compter Montanez avec 
le point vainqueur. Marshall 
retira son opposant et lanceur 
vainqueur, Darrell Brandon. 
6-6. sur des prises, mais il 
était trop tard. Bateman ve­
nait d'assurer une 5ème vic­
toire en 13 parties aux Phil­
lies contre les Expos cette 
année.

Il s'agissait du 20ème point

réussi à frapper en lieu sûr 
à l'exception de Bateman mais 
son ballon-sacrifice en va­
lait autant.

Les Expos avaient pris une 
avance de 2-0 contre le gaucher 
Ken Reynolds à la Sème man­
che. Ils auraient encore pu fai­
re mieux mais Tim Foli s’est 
fait prendre en défaut après le 
simple de Breeden qui faisait 
compter le 2ème point. Foli a 
dépassé le troisième coussin 
pour être retiré 7-S-6-2 alors 
que les buts étaient emplis et 
qu'il n'y avait qu’un seul re­
trait. Hector Torres avait dé­
buté la manche en recevant 
le 4ème "BB " de Reynolds.

McAnallv s’est sacrifié 1-4 
pour pousser Torres en posi­
tion de compter. Le rapide 
Ron Woods a suivi avec un 
simple à Tarrêt-court avant 
le simple de Foli qui faisait 
compter Torres. Bob Bailey 
obtient un but sur balles pour 
emplir les buts avant le sim­
ple de Breeden Mais c'est sur 
ce jeu que Foli fut retiré. Sin­
gleton a ensuite frappé un bal­
lon au troisième-but.

Foli a fait compter son 33 
ème point de la saison mais 
son ardeur sur les sentiers 
a peut-être coûté la victoire 
aux.Expos.

A la manche suivante. John 
Boccabella, avec un simple, 
et Torres avec un double étaient 
postés en position de compter 
mais Reynolds s'en est tiré 
en retirant McAnally sur des 
prises et Woods au champ cen- 
trel. Les Expos ont à nouveau 
menacé à la 7ème avec un au­
tre simple de Foli comme pre­
mier frappeur et un "BB" à 
Bailey. Après le retrait, sur 
un coup en flèche, de Breeden 
au deuxième-but. Singleton a 
frappé dans un doub.e-jeu.

Brandon a lancé les deux 
dernières manches de façon 
parfaite pour contenir les Ex­
pos au grand plaisir de la fou­
le de plus de 15.000 personnes.

MONTREAL (* 
ab p cs pp 
Woods, cc 
Dav. (o 
Foli. ac 
Bailev cg 
Brecdcn. 1b 
Fairly. 1b 
Singkion. cd 
Ubo>. 3b

PHILADELPHIE 13) 
ab p es pp 

4 12 03 110 Doyle. 2b
1 0 0 0 Bowa. ac
4 0 2 1 Hutton, cc
2 0 10 Montaoer. 1b
3 0 11 l-unnski. cg 
0 0 0 0 (iambic, cd
4 0 10 Schmidt. 3b 
3 0 0 0 Monev. 3b

Boccabella. r 4 0 1 0 Bateman, r 
Torres. 2b 3 110 Reynolds. I 
McAnally, 1 2 0 0 0 Stone, fo
Marshall. I 0 0 0 0 Brandon. 1 
MCarver, fo 10 0 0 
Totaux 30 2 8 2 Totaux

4 0 11 
4 0 10

3 0 2 0 
3 0 11 
3 0 10 
10 0 0 
3 0 0 1 
2 0 2 0 
10 0 0 
10 0 0

Montreal
Philadelphie

COMPTABLES AGRÉÉS
BELZILE. CARDINAL. ROY 

Eï ASSOCIÉS
Comptables agréés

Al AIN BElZllE C A 

PIERRE CARDINAL C A 

CLAUDE ROY C A 

RONALD PERRON C A 

ROBERT ST JEAN C A

2345 est Belanger 
Montréal 729-5226

PROVOST & PROVOST
Comptables agréés

ROGER PROVOST C A 

ROI AND PROVOST C A

235 ouest, Boul. St-Joseph 
274-6513

LUCIEN DAHME, C.A.
Comptables agréés

276 ouest, rue St-Jacques 

Suite 1 10 845-4194

VIAU. ROBIN & ASSOCIES
Comptables Agréés

luoen D Viou C A 
Armand H V-au, C A 
H Lionel Rob<n C A

Jacques R Chodillon C A 
Jacques Joyal C A

4926, ave Verdun. Verdun 
204 769-3871 

7708, rue Edouard. LaSalle 
690 365-0023

Duval, Bateau & Cie
COMPTABLES AGRÉÉS

159 ouest, rue Craig, Montréal 1 26 861 -9987

Thorne, 
Gunn 
& Cie
Comptables Agréés
800 PLACE VICTORIA Suite 2604 - Montreal 115 

Tél. : 878-301 1

Bureaux a travers le Canada et correspondants dans le monde entier

SAMSON, BÉLAIR, CÔTÉ, LACROIX 
ET ASSOCIÉS

comptables agréés

Suite 3 10O, Place Victoria, Montréal 1 1 5 

Suite 201,4 Parc Samuel Holland, Québec 6 

320 ejt, rue St-Germoin, Rimouski 

108 nord, rue Wellington, Sherbrooke 

324, rue Des Forges, Trois-Rivières
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Samedi

O/t inconnu met un terme aux succès de Moore

Le joueur recrue de troisième-but Mike Schmidt a frappé un 
circuit de trois points à la septième manche samedi pour être 
le principal artisan d'une victoire de 3-1 des Phillies de Phi­
ladelphie face aux Expos de Montréal.

Schmidt, par ce formidable circuit, a du même coup arrêté 
à 25 le nombre de manches sans point du jeune artilleur fort 
prometteur Balor Moore des Expos de Montréal.

Pour Schmidt, c’était, iro­
niquement, son premier cir­
cuit dans les majeures et il 
est survenu tout juste après 
que le gérant de Expos Gene 
Mauch eût décidé de donner 
une passe gratuite à Roger 
Freed alors qu’il y avait deux 
retraits.

Terry Harmon, qui avait 
obtenu un simple aux dépens 
de Moore en ce début de man­
che et Freed ont donc mar­
qué grâce à ce circuit de 
Schmidt. Wayne Twitchell a

m

% M
Z V

SAUF AU MARBRE - Mike Epstein, des Athlétiques d'Oakland, évite le receveur Dick Billings, des Rangers du 
Texas, pour glisser sauf au marbre lors du match de samedi entre les deux équipes. Vida Blue (35) a limité ses 
adversaires à deux coups sûrs dans une victoire de 4-0 des Athlétiques. (Téléphoto PA)

Les Tigres rejoignent les Red Sox en tête

33 3 13 3 
020 000 -2 

000 001 lix
K - McAnally. DJ Montreal 2. Philadelphie 

1. USB Montréal 9. Philadelphie 9 2B 
Montanez 2, Bailey. Torres 3B Bowa. 
S Foli. McAnallv. BS Bateman.

MI. CS P PM BB RB 
MrAnalh 5 2-3 9 M 11
Marshall", p. H4-6i 2 1-3 4 2 2 1 4
K. Reynolds 7 8 2 2 2 6 3
Brandon, g. (6-60 2 0 0 0 0 0

D 2:28 A 16.366

MILWAUKEE (PA) - Dick 
McAuliffe a fait produire qua­
tre points à l aide de deux cir­
cuits hier et les Tigres de Dé­
troit ont vaincu les Brasseurs 
de Milwaukee par le pointage de 
6-2. Ce triomphe a permis à 
l'équipe de la ville de l'automo­
bile de rejoindre les Red Sox 
de Boston au premier rang de 
la division est de la ligue Amé­
ricaine. Pour les Tigres, il 
s'agissait de leur cinquième 
triomphe d'affilée, leur plus 
longue série gagnante depuis 
le début de la saison. Joe Co­
leman (17-13) a remporté la 
victoire et Jim Colborn subi 
fa défaite.

Royaux 10, Twins 6 
ST-PAUL. Minneapolis iPAi 
Fred Patek, avec un double 

qui a brisé une égalité de 6-6. 
et un simple de deux points de 
Joe Keough ont été à l'origine 
d'une poussée de quatre points 
des Royaux de Kansas City qui 
l'ont emporté en dixième man­
che par le pointage de 10-6 
contre les Twins du Minneso­
ta. Les Twins avaient marqué 
trois points dans la huitième 
manche grâce à un circuit de 
Jim Nettles, et avaient éga­
lisé les chances dans la dixiè­
me avec trois autres points 
grâce à un simple opportun de 
Rich Reese.

Yankees 2, Orioles 1 
NEW YORK iPAi Felipe 

Alou a frappé un circuit de 
deux points et l'as lanceur de 
relève des Yankees de New 
York, Sparky Lyle, a égalé un 
record de la ligue Américaine 
en enregistrant une 34ème par­
tie sauvée et les New-Yorkais 
l'ont emporté par le pointage 
de 2-1 contre les Orioles de 
Baltimore.

Indiens 9, Red Sox 2 
BOSTON (PA) L'as lan­

ceur des Indiens de Cleveland.

Gaylord Perry, a arrêté la 
poussée victorieuse des Red 
Sox de Boston alors que son é- 
quipe Ta emporté par le compte 
de 9-2. Pour Perry, c'était sa 
21ème victoire de la saison. 
Frank Duffy, avec deux doubles 
et un simple. Buddy Bell avec 
un circuit opportun, et Chris 
Chambliss, avec deux précieux 
simples qui ont fait produire 
deux points, ont été les autres 
artisans du triomphe des In­
diens. Un des deux points comp­
tés contre Perry, celui marqué 
par les Red Sox à la premiere 
manche, n'était pas mérité.

Athlétiques 4, Rangers 1 
OAKLAND (PAi L'artil­

leur Jim Hunter des Athléti­
ques de Oakland a remporté 
hier sa vingtième victoire de la 
saison en limitant ses adver­
saires, les Rangers du Texas, 
à seulement trois coups sûrs 
alors que les siens l'ont em­
porté par le pointage de 4-1. 
Gene Tenace a brillé dans ce 
triomphe des Athlétiques en 
frappant deux doubles bons pour 
deux points. Hunter, par ce 
gain, est devenu le cinquième 
lanceur de la ligue Américai­
ne à atteindre les plateaux des 
vingt victoires.

Anges 3, White Sox 1 
ANAHEIM (PA) Andy Mes- 

sersmith a lancé une partie

de trois coups sûrs et a aidé 
sa cause en frappant un sim­
ple et volant un cousin alors 
que les Anges de la Californie 
l'ont emporté hier par le poin­
tage de 3-1 face aux White Sox 
de Chicago. Les Anges ont du 
meme coup éloigné à cinq par­
ties les White Sox des meneurs 
dans la division ouest, les Athlé­
tiques de Oakland. Pour le 
lanceur Messersmith. il s'a­
gissait de sa septième victoi­
re en 16 décisions. Le perdant, 
Wilbur Wood, a pour la troi­
sième fois consécutive, vaine­
ment tenté de remporter sa 
25ème victoire/ Il a encaissé 
hier son seizième échec.

Les Cubs éliminent les Mets
CHICAGO (PA) Les Cubs 

de Chicago ont enregistré une 
victoire de 6-4 aux dépens 
des Mets de New York hier 
pour officiellement éliminer 
ees derniers de la course au 
championnant dans la division 
est de la ligue Nationale. Li­
mités à seulement trois coups 
sûrs au cours des sept pre­
mières manches de jeu par 
les artilleurs Bill Hands et 
Rick Renschel. les Mets ont 
effectué une remontée de trois 
points, grâce à cinq simples 
d'affilée, en huitième manche. 
Jack Aker a cependant retiré 
Duffy Dyer en le faisant frap­
per une chandelle pour mettre 
fin aux espoirs des Mets.

Cardinaux 5, Pirates 4 
ST-LOUIS (PA) - Ted 

Sizemore a frappé un simple 
bon pour deux points dans la 
sixième manche pour briser 
une égalité de 3-3 et les Car­
dinaux de St-Louis l’ont em­
porté par le pointage de 5-4

contre les Pirates de Pitts­
burgh. Bemie Carbo et Ken 
Reitz ont obtenu des simples 
et le lanceur gagnant Reggie 
Cleveland (14-14) a frappé un 
Coup-sacrifice avant que Si­
zemore ne réussisse son sim­
ple opportun. Les Pirates 
ont maintenant besoin de trois 
victoires pour éliminer défi­
nitivement les Cubs de Chica­
go de la course au champion­
nant dans Test.

Padres 10. Reds 7 
CINCINNATI (PA) Jerry 

Morales a frappé un double 
pour faire produire le point 
de la victoire et les Padres ont 
marqué deux autres points 
lorsqu'ils ont mis à profit une 
erreur de jugement du joueur 
de troisième-but des Reds 
Denis Menke pour triompher 
par le pointage de 10-7. Ces 
trois points des Padres ont 
été réussi à la neuvième man­
che.

Braves 7, Géants 4 
ATLANTA (PA) Earl

A
CLASSEMENTS

LIGUE NATIONALE
Pittsburgh 89 51 636
Vehicago 78 64 549 12
New York 72 67 518 16
St Louis 69 74 483 21
Montréal 64 77 454 25
Philadelphie 52

Ouest
89 369 37

Cincinnati 86 55 610
Houston 79 62 560 7
Los Aneeles 75 66 532 11
Atlanta 66 76 46b 20
San Francisco 63 79 444 .'J
San Diego 53

Hier
86 381 32

Oakland 84 57 596
Chicago 79 62 560 5
Minnesota 71 69 507 1?
Kansas City 68 71 489 15
Californie 67 74 475 17
Texas 52 89 369 32

Hier
Cleveland 9. Boston 2 

Baltimore 1. New York 2 
Détroit 6 Milwaukee 2 

Texas 1. Oakland 4 
Chicago 1. Californie 3 

Kansas City 10 Minnesota 6

SAN DIEGO 031 000 123 10-12 -3 
CINCINNATI 400 000 210 7-14 -2

Caldwell. Schaerter (1*0) 8. Simpson 
9 et Corrales; W Simpson. Borbon 3. 
Hall 8, Carroll 8, Sprague (3*3) 9 et 
Bench.

Circuits: SD. Colbert (38è), Lee (12è); 
Cin.: McRae (4e).

Assistance -18,300

HIER

Montréal 2 Philadelphie 3 
New York 4. Chicago 6 

Pittsburgh 4. St Louis 5 
San Francisco 4 Atlanta 7 
San Diego 10. Cincinnati 7 
Los Angeles 11. Houston 15

LIGUE AMERICAINE

LIGUE NATIONALE
PITTSBURGH 100 002 001 4-10 -0 
ST LOUIS 201 002 00* 5 - 9 -2

B. Johnson. Miller (5-2) 6. Glusti 8 
et Sanguillen; Cleveland (14-14). Segui 7 
et Simmons.
Assistance -11.802

Boston
Est
76 63 547

Détroit 77 64 546
Baltimore 76 66 535 1
New York 75 67 528 2
Cleveland 64 79 448 14
Milwaukee 58 86 403 20

NEW YORK 000 000 031 4-8-1
CHICAGO 200 000 22x 6 - 9 -2

McAndrew (11-6), Sadecki 3. McGraw 
8 et Duffy Dyer; Bill Hands (11-8), Reus- 
chel 7, Aker 8 et Hundley 
Assistance-24,445

Los Angeles 003 412 010 11-1/-3 
Houston 003 320 43x 15-17 0

Downing. Mikklelsen 3, Perranoski 5. 
Richert (2-3) 5. Brewer 7. Raw 8 et Yeager, 
Dierker, Reuss 4. Griffin 5. Ray 5. Cos­
grove 6. Culver (6-2) 6. Roberts 7. Glad­
ding 8 et Howard

cTrcuitt: LA, Davis (17e); Houston. May 
(29e)

Assistance-9,213.

LIGUE AMERICAINE

Cleveland 021 202 002 9 14 1
Boston 100 000 100 2 - 7 - 0

G. Perry (21-16) et Ray Fosse; Curtis 
(10-7), Siebert 4, Carman 5, Magy 6, Pe­
ters 8 et Fisk.

Circuits: Cleveland. Bell (8è); Boston, 
Kosco(9è).

Assistance - 21,502.

MONTREAL (I) 
ab p

Day, cc 4 0 1 
FolL ac 4 0 0 
Singleton, cd3 I 1 
Fairly, lb 3 0 1 
HBrecdcn. fd 0 0 
TWalker. I 0 0 0 
M Carter, r 3 0 0 
Hunt, (o 10 0 
Fairey, cg 300 
Mashore, fo 0 0 0

cs pp 
Ri

PHILADELPHIE (3) 
ab p cs pp

3 0 0 
3 0 1
1 0 0
2 0 0 
1 0 1

32 1 S

Williams, avec un simple qui 
a brisé une égalité et qui a 
été à l'origine d’une poussée 
de quatre points en huitième 
manche, a permis aux Braves 
d’Atlanta de triompher des 
Géants de San Francisco par 
le pointage de 74. Hank Aa­
ron a frappé un circuit de deux 
points, son 31ème de la sai­
son, le 670ème de sa carriè­
re. Dave Kingman a également 
frappé un circuit, son 26ème 
de la campagne, pour les vain­
queurs.

Astros 15, Dodgers 11 
HOUSTON (PA) Un dou­

ble de Cesar Cedeno dans la 
septième manche a été à To- 
rigine d'une poussée de qua­
tre points des Astros de Hous­
ton qui l'ont emporté par le 
pointage de 15-11 contre les 
Dodgers de Los Angeles. Le 
coup de Cedeno, qui a fait pro­
duire deux points, a été frappé 
en flèche sur la ligne du troi­
sième but et le joueur des Dod­
gers Bobby. Valentine, mal­
gré un brillant effort, n'a ja­
mais pu capter la balle. Ro­
ger Metzger et Jim Wunn ont 
compté lorsqu’est survenu ce 
jeu. Chez les Dodgers, Wil­
lie Davis a frappé un circuit 
bon pour trois points alors 
que Bobby Valentine a fait pro­
duire quatre points. Lee May, 
chez les Astros, en est un au­
tre qui a fait résonner son bâ­
ton, frappant son 29ème cir­
cuit de la campagne, un simple 
et un double qui ont fait comp­
ter cinq points. Pas moins 
de 14 lanceurs ont été utili­
sés lors de ce match, ce qui 
égalait un record des majeu­
res. Les Astros ont employé 
huit lanceurs, les Dodgers sut.

remporté sa quatrième victoi­
re de la saison pour les Phil­
lies contre huit revers. Mae 
Scarce a lancé aux quatre der­
niers frappeurs des Expos dans 
les huitième et neuvième man­
ches pour être crédité de sa 
troisième partie sauvée de la 
saison. Quant à Balor Moore, 
il a subi son huitième échec 
contre autant de gains.

Les Expos avaient pris les 
devants dans le match à la 
quatrième manche. Après un 
retrait, Ken Singleton avait ob­
tenu un but sur balles pour 
ensuite atteindre le troisiè­
me coussin grâce à un simple

de Ron Fairly. Tim McCarver 
est ensuite venu au marbre. 
Il a frappé ce qui semblait 
être une balle idéale à double 
jeu, mais Tex-Phillie, toujours 
énergique, fut sauf à la suite 
d'un jeu facultatif, et Singleton 
en a profité pour croiser le 
marbre.

Selon Gene Mauch, le jeune 
Balor Moore n'a vraiment pas 
été chanceux lors de ce match. 
Il n'a accordé que cinq coups 
sûrs.

"Lorsque nous parvenons h 
limiter l'adversaire à trois 
points ou moins nous rempor­
tons habituellement la victoire ". 
a commenté le premier lieute­
nant des Expos après le match.

SAMEDI
LIGUE NATIONALE

Ne* York 010 013 000--5 10 2
Chicago 137 200 50» - 18 17 1

Seaver, Strom, 3e. Webb 5e, Rauch 6e. 
Frisella 7e et Dyer; Hooton, Bonham 
6e et Hendricks. 6-Hooton, 10 -13; 0- 
Seaver. 17-12. CC-Chicago. Williams 
31e, Hooton 1er, Cardena! 2. 16e et 17e, 
Rosello 1er.
A-20.19?

San Diego 010 000 200 - 3 5 0
Cincinnati 200 400 OOx -6 9 0

Corkins, Schaeffer 4e, Ross 4e. Grief 
6e. Acosta 7e et Corrales. Kendall 7e; 
Grimsley. Carroll 7e et Bench. 6- Grims- 
ley. 13-7; P-Corkins. 6-9 
A-20,571

Pittsburgh 000 000 000 - 0 8 1
St-Louis 000 040 OOx - 4 10 1

Blass, Miller 7e et May; Santorini et 
Simmons. 6-Santorini, 7-10; P-Blass 
(17-7).
A-11,850
Los Angeles 004 010 410-10 19 0
Houston 000 000 000 - 0 7 0

Sutton et Yeager, Forsch, Roberts 5e. 
Richard 6e. York 7e. Gladding 9e et 
Edwards. Stinson 7e. G-Sutton, 16-9. 
P-Forsch, 5-6. 11-Los Angeles. Davis 
16e.
A -14,245

l.aboy, 3b 
Torres, 2b 
Woods, fo 
Moore. I 
Baüey, 1b 
Totaux 
Montréal 
Philadelphie 

E Boone. DJ 
7, Philadelphie 2.

Schimidt 1er BV 
chell.

Moore p. K-8 
T Walker 
Twitihell g.
Scarce

PS Scarce 3. T

ohinson, ac 
Bowa. ac 
Harmon. 2b 
liizinskL eg 
Us, Ib 
Hutton, lh 
Freed.cd 
Schmidt. 3b 
W Kobnsn, cc 
Boonc. r 
Twitchell. I 
Scarce.I

4 0 0 0 
0 0 0 0 
4 12 0 
3 0 10 
3 0 0 0 
0 0 0 0 
110 0 
3 113 
3 0 10 
3 0 10 
10 0 0 
10 0 0

26 3 6 3
1 0 0 0 0 0-1 
0 0 0 3 0 x-3 

Montréal 2. LSB Montréal 
2B Day. 3B Harmon. CC 

McCarver. Boone, S Twit

Totaux 
0 0 0 
0 0 0

p P"’* 5 3
ml

8-8
I I 0

4-8 7 2-3 5 1
I 1-3 0 0

2h25. A 6.471.

1ère partie
San Francisco 220 002 110- 8 14 5
Atlanta 111 000 002 5 10 1

Willoughby et Rader, Reed, Jaster 7e 
et Williams. 6-Willioughby, 6-2; D- 
Reed, 11-15. 22-San Francisco, McCo- 
vey 2. 14e, Matthews 2, 2e; Attlanta. Wil­
liams 26e.

2ème partie
San Francisco 000 000 020 - 2 7 1 
Atlanta 102 002 OOx 5 10 1

Reberger. Sosa 6e. Johnson 8e et Hea­
ley; Niekro et Didier G-Niekro. 14-11; 
P - Reberger. 3-4. San Francisco. Bonds 
23e; Atlanta, Baker 15e, Garr lie.
A-5,461.

Américaine
Cleveland 000 000 000 - 0 3 2 
Boston 115 002 lOx 10 9 1

Tidrow, Hargan 3e, Riddleberger 3e, 
Colbert 3e: p ez 5e. Lamb 6e, Butler 
8e et Fosse; Tiant et Fisk G - liant. 12-5 
D-Tidrow, 13-14. CC-Boston. Harp 
14e. Fisk 22e, Yastrzemski 8e.
2e. A-17.335.

Harper
Grinin

Kansas City 000 000 001 1 6 1
Minnesota 300 012 50x 11 16 0

Drago. Burgmeier 7e. Jackson 7e. 
Fitzmorris 7e et Kirkpatrick; Blyleven 
et Mitterwald. G-Blylevan, 14-16; P- 
Drago. 1116. CC-Kansas City. Shaal 
5e: Minnesota, Killebrew 25e. Holt 1er 
A-7,241.

Baltimore 010 140 100 - 7 13 1
New York 000 030 000 - 3 7 1

Cuellar et Oates; Kline. Blasingame 5e, 
Beene 5e, Klimkowski 6e. Cox 8e et 
Munson. G-Cuellar. 17-10; p-Kline. 16-7 
CC-Baltimore. Robinson 8e A-25.102.

Détrort 001 100 000 - 2 11 2
Milwaukee 000 000 100 - 1 7 1 

Fryman. Seelbach et Freehan. Lock- 
wood. Sanders 8e et E. Rodriguez. G- 
Fryman, 7-2; p-Lockwood. 7-13. A 
7,378.

Texas 000 000 000 - 0 2 0
Oakland 010 200 Olx 4 6 1

Hand. Broberg 6e. Roland 8e. Pina 8e 
et Billings; Blue et Tenace. G -Blue, 
S-8; p-Hand, 10-12. CC-Oakland. Eps­
tein 25e. Jackson 24e. A - 5.833.

Chicago 000 020 000 - 2 4 0
Californie 000 000 000 - 0 8 2

Bahnsen. Forster 9e et Herrmann; Ryan. 
Allen 9e et Kusnyer. G-Bahnsen. 19-15 
p-Ryan, 16-15. CC-Allen 36e A-7.372.

Vendredi soir-nuit 
Américaine

Texas 000 000 003 - 3 7 3
Oakland 210 340 02x-12 13 0

Stanhouse, Hinton 2e. Panther 5e. 
Lawson 8e et Billings; Holtzman et 
Tenace, Haney 7e, G-Holtzman. 17-11, 
- Stanhouse. 2 - 6, - Oakland. Epstein 24e 
A-4.522

Chicago 000 000 000 00 - 0 6 0
Californie 000 000 000 01 -1 5 1

(11 manches)
Bradley et Herrman; May et Kusnyer 

G-May, 10-10; P-Bradley. 14 14.
A-10.088

es sports à ta pige
RAMANATHAN KRISHNAN a remporté hier le deuxième 

tournoi invitation de tennis de l’Asie, en défaisant Edwardo Cruz 
des Philippines par les comptes de 6-2, 11-9 et 6-1. Dans les 
matches en double, les Indonésiens Gondo Widjojo et Atet Wid- 
jono ont défait Krishnan et Somparn Champisiri par les pointa­
ges de 6-3. 57 et 6-1.

***

ZACA SPIRT1T est devenu samedi le meilleur cheval de 
deux ans. lorsqu'il a remporté, lors de la septième course à 
la piste Woodbine, la bourse de $68,330 du Grand Prix Futurity, 
Conduit par Avelino Gomez, Zaea Spirit a pris deux longueurs 
d'avance sur ses rivaux dès le début de la course et sa victoire 
n'a jamais été mise en doute par la suite.***

DYNAMITE, un voilier américain, a résisté à une poussée 
de dernière seconde du voilier canadien Mirage, samedi, pour 
remporter les honneurs de la course décisive de la Coupe du 
Canada pour voiliers. Gordon Fisher, de Toronto, le capitaine du 
bateau canadien, a réussi à gagner près d'une demie minute 
dans les 4.8 derniers milles de la course mais n'a pu faire 
mieux que de terminer h une minute et sept secondes du gagnant, 
dont le capitaine était Lloyd Ecclestone de Détroit. Pour Dyna­
mite, c'était sa troisième victoire au cours de cette épreuve en 
cinq étapes disputée sur le Lac Ontario.

***

EMILE GRIFFITH, cinq fois champion du monde, a battu 
samedi soir à Boston, Joe Denucci (poids moyens) aux points. 
Griffith, après un début prudent, a terminé très fort pour rafler 
aisément la décision. Après le combat, le champion américain a
déclaré qu'il cherchait à conquérir un sixième titre mondial

***

CASSIUS CLAY, qui a dû comparaître en cour dernièrement 
pour répondre à une plainte en dommages et intérêts d'un mon­
tant de $500,000, a été jugé non coupable samedi par un juge de 
la ville de Détroit. Clay et son avocat ont dépose pendant deux 
heures, soulignant que le boxeur n'était nullement fautif car le 
gouvernement américain lui avait interdit de participer à des 
matches dans l'Etat du Michigan à la suite de son opposition à 
la guerre du Vietnam.

Brevets d'invention
MARQUES de COMMERCE
Marion, Robic & Robic

cidevanf 
Marion & Marion

2100, rue DRUMMOND 
Montréal. 2S 288-2152

LISEZ
ET FAITES LIRE 

LE DEVOIR

MEUBLÉS 
DE BUREAUX

VENEZ CHOISIR VOTRE 
AMEUBLEMENT SUR 

LES LIEUX

STATIONNEMENT
Canada Dactylographe Inc..

7035 AVE. DU PARC

270-1141

Baltimore 001 000 000 1 - 6 0
New York 000 200 00» 2 ■ 10 0

McNally (13-16), Harrison 6. Jackson 8 
et Etchebarren, Oates 8; Peterson (16-14) 
Lyle 7 et Munson.

Circuit: NY, F Alou (64).
Assistance - 30,072.

AUJOURD’HUI

LIGUE AMERICAINE
Baltimore, Dobson 

McGlothen (7 5). 7h30
(15^16) à Boston

LIGUE NATIONALE
Pittsburgh. Briles (14-6) A New York. 

M.itlack (1/ 9) 8h05
San Francisco. Marichal (G15) à Cin 

cmnati. Nolan (14-5). 8h05 
Los Angeles. Rau (11) S San Diego. 

Arlm (8-?0). 10h30

Mon directeur s'y connaît 

en matière de financement. 

Il vous aidera à utiliser 

au mieux notre argent.

ItM-

BANQUE ROYALE

/
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Merci aux Lions: 1ère victoire à domicile des Alouettes! Triple égalité au sommet
par ANDRÉ TARDIF

Les Alouettes çnt enfin brisé la glace à domicile. Par une chaude journée de début d’au­
tomne, hier après-midi au stade de l’université McGill, Us ont finalement remporté leur victoire 
initiale a domicile cette saison, après cinq revers consécutifs dont deux en parties avant-saison.

Mais leur triomphe de 22-17 sur les faibles Lions de la Colombie-Britannique fut acquis 
de justesse. S’il a réjoui les quelque 11,872 amateurs présents, ils laissera sans doute leur ins­
tructeur Sam Ktcheverry songeur. En effet, tirant de l’arrière par 12 points à environ quatre mi­
nutes de la fin, les détenteurs du dernier rang dans la section Ouest de la ligue Canadienne de 
football (avec une seule victoire) ont effectué une remontée qui leur a valu un premier touché, leur 
2ème de ce 4ème et dernier quart, et qui a tenu les spectateurs en haleine jusqu’à quelques se­
condes de la fin. Une interception d’AI Butler (sa 2ème de la partie), près de sa ligne des buts et 
sur l’avant-dernier jeu, mit finalement un terme à la menace que représentait la présence du 
jeune quart-arrière Don Bunce, en relève à Don Moorhead à compter du début du dernier quart.

Contrairement à leur bon­
ne vieille habitude toutefois, 
les Alouettes disputèrent un 
match quasi impeccable au 
chapitre de la statistique, ne 
se rendant coupables que d’un 
seul “cadeau”, une intercep­
tion inoffensive aux dépens de 
Sonny Wade au 2ème quart. 
Wade venait tout juste de pren­
dre la relève de George Mira 
blessé à une jambe, et c’est 
lui qui officia au quart, mieux 
qu’il ne l’avait fait depuis 
longtemps, jusqu’à la fin de 
la rencontre.

Si les Montréalais semblent 
enfin guéris de leur trop gran­
de générosité, ils surent par 
contre profiter de celle de 
leurs adversaires, qui leur re­
mirent le ballon en six occa­
sions, dont cinq fois sur des 
passes interceptées, quatre al­
lant au débit d’un Moorhead 
manquant souvent de précision 
ou victime d’une défensive zo- 
née connaissant de bons mo­
ments.

Mais il est évident que les 
Alouettes manquent de cons­
tance et de détermination. Forts 
d’une avance de 19-4 après seu­
lement trois minutes de jeu au 
dernier quart, ils trouvaient 
moyen de gaspiller cette avan­
ce pour l’emporter par une mar­
ge de moins d'un touché.

Des points faibles

Si la protection accordée au 
quart-arrière est excellente 
sur le jeu de passes, on ne peut 
en dire autant sur les courses, 
surtout celles à l’extérieur, où 
l’on a souvent vu un Moses Den­
son toujours dangereux faire fa­
ce seul à une horde de défen­
seurs, quand ce n’était pas Ike 
Brown qui subissait le même 
sort.

Défensivement, les bloqueurs 
sont peut-être forts et robus­
tes, mais ils n’ont pas l’agili­
té suffisante pour exercer la 
moindre pression sur le quart

Entre les poteaux des buts
• C'est de façon déterminée que les Alouettes ont entre­

pris la rencontre. Sur le long botté d'ouverture, Butler y alla 
d’un plaqué très robuste aux dépens de Monroe Eley, limitant 
ce dernier à un faible retour bien qu’il soit le porteur par ex­
cellence des Lions sur les bottés d'envoi... Et quelques ins­
tants plus tard, le joueur-instructeur Gene Gaines et le demi 
défensif Dickie Harris firent avorter des tentatives de passes 
de Moorhead encore avec des plaqués retentissants, aux dépens 
du pourtant solide Young et du nouveau venu Peter Palmer.

• Passant à l’attaque après le dégagement quasi bloqué 
d’Eric Guthrie, Mira remit le ballon quatre fois d’affilée à Den­
son, qui gagna deux premiers essais et 31 verges en tout. L’of­
fensive fut quelque peu enrayée quand Etcheverry décida d’un 
vain jeu au sol sur un 3ème essai au lieu de tenter un place­
ment de quelque 30 verges. Mais elle reprit de plus belle peu 
après quand Widger intercepta une passe pour ramener le bal­
lon à portée d’un placement facile par Don Sweet. C’était la 
première fois cette saison que les Montréalais s’inscrivaient 
au pointage avant l’opposition. Lors de leurs six matches pré­
cédents, ils avaient déjà concédé un touché à l’adversaire dans

ennemi. C'est ainsi que Bunce 
eut tout le temps au monde pour 
compléter plusieurs longues 
passes, dont deux bonnes pour 
des touchés à l’excellent Jim 
Young. Les secondeurs, pas tel­
lement rapides outre Mike Wid­
ger (qui ramena une intercep­
tion sur 30 verges et permit à 
Don Sweet de réussir le 1er 
de ses trois placements), au 
lieu de pratiquer le blitz, se 
replient vers l’arrière et em­
bêtent peut-être plus les demis 
défensifs qu’ils ne les aident.

Enfin, le plaquage laisse en­
core à désirer. Ayant sans dou­
te étudié les films des autres 
parties des Alouettes, l’instruc­
teur Eagle Keys et ses hommes 
ont sûrement noté que sur des 
retours de bottés montréalais, 
le porteur du ballon peut inva­
riablement accumuler plusieurs 
verges s’il s'engage dans une 
direction, puis bifurque à an­
gle droit face aux défenseurs 
qui s’amènent. Là, les Alouet­
tes semblent toujours pris au 
dépourvu, et ça leur a coûté 
cher depuis le début de la sai­
son.

Wade excelle...

Toujours est-il que c’est 
Wade, dont on a vainement vou­
lu se débarrasser avant le dé­
but du calendrier régulier, 
qui a mené les Alouettes à 
la victoire. Il a complété 11 de 
ses 16 passes pour 161 verges, 
et réussi plusieurs superbes 
dégagements qui repoussèrent 
les Lions profondément dans 
leur territoire en plus d une 
occasion. Même s’il ne passa 
pour aucun touché, c’est lui qui 
permit à la recrue Larry Smith 
de compter sur un court plon­
geon qui portait le compte à 
19-4. Sur le dernier jeu du Sème 
quart, Butler avait arraché une 
passe de Moorhead et filé, tel 
une flèche, sur 36 verges pour 
le touché initial des siens.

Les Lions auront toutefois 
eu la consolation d'avoir do­
miné leurs adversaires à l’at-

REGlNA (d après PC) Dave Cutler a raté un placement 
de 20 verges qui aurait permis aux Esquimaux d'Edmonton d'é­
galiser le compte quelques secondes avant la fin du match, hier 
à Kegina, et les Houghriders de la Saskatchewan s’en sont tirés 
avec une difficile victoire de 14-12 pour créer une triple égalité 
au sommet, dans la section Ouest de la LCF.

Les Houghriders, en effet, 
grâce à leur Sème victoire 
consécutive, ont rejoint Ed­
monton et les Blue Bombers 
de Winnipeg en 1ère place, 
chacun avec 12 points sur six 
victoires, quoiqu ils aient dis­
puté un match de plus que 
leurs adversaires.

La rencontre, ponctuée de 
nombreux et rudes échanges 
tout au long, s’est transfor­
mée en bataille générale au 
sifflet final quand le quart- 
arrière Ron Lancaster, des 
Riders, fut frappé durement 
par ui\ joueur des Esquimaux. 
Ces derniers cherchaient sans 
doute à se venger du sort in­

flige à leurs deux quarts du­
rant la partie.

1er quart

4 07Edmonton-Simple de 53 verges.
?ème quart

Saskatchewan Touché de Thompson sur 
. isse de 10 ver nos de Lancaster con 
vprti par Abendschan 11 46

Edmonton Placement de Cutler, de 
37 verges 14 53

3ème quart
I dmonton Simple de 39verges 2 53 

Edmonton Placement de Cutler. 18 
verbes 1359

4ème quart
Saskatchewan touche de Reed plongeon 

do 2 versos. , onverti par Abends- 
chan 3 14

Edmonton placement de Cutler. 38 ver 
cos 9 38

Edmonton simple de Cutler 38 ver 
nés 14 56

Edmonton 1 3 4 4 12
Saskatchewan 0 7 0 7 14

Assistance: 21 230

DOUBLE ÉGALITÉ - Les Chats Tigres de Hamilton ont 
rejoint les Rough Riders d’Ottawa en tête de la section 
Est de la ligue Canadienne de football, samedi, à la 
suite de leur belle victoire de 30-22. Ci-haut, Dave 
Clarke (15), du Hamilton, déjoue Wayne Giardino (21) 
et Rhome Nixon, des Riders. (Téléphoto PC)

4e victoire de Trevino
SAINT LOUIS (PA) Lee 

Trevino a devancé le meneur 
Deane Beman avec des oi­
seaux sur les deux premiers 
trous pour finalement l’em­
porter par la marge d’un coup, 
hier, lors de la quatrième ron­
de de la Classique de Saint- 
Louis riche de $150,000.

Le sympathique Trevino a 
joué une dernière tournée de 
70, égalant la normale du par­
cours Northwood Hills long de 
6,550 verges. Cette victoire, 
la quatrième de Trevino cette 
saison, a été acquise avec un 
total de 269, le meilleur comp­
te cette saison. En fait Tre­

vino et Lee Elder avaient dé­
jà cette saison présenté des 
fiches identiques de 269 lors 
de l’omnium Hartford gagné 
par Trevino en prolongation. 
Outre ces deux triomphes, 
Tex-vainqueur de l’Omnium 
Canadien a déjà gagné cette 
année l'Omnium Britannique 
et le tournoi Danny Thomas.

Le premier prix de $30,000 
a haussé ses gains à $199.- 
168, ce qui le place juste de­
vant Gene Littler au sixième 
rang des meilleurs boursiers 
de l’histoire du golf. Trevi­
no a en effet accumulé $824,- 
837 en moins de cinq ans.

taque pour les verges gagnées, 
tant au sol que dans les airs. 
En effet, leur offensive a to­
talisé 407 verges, dont 303 sur 
la passe (193 par Bunce à lui 
seul) où ils en ont réussi 17 sur 
32 tirs. Les Montréalais se con­
tentaient pour leur part de 265 
verges, dont 161 furent le ré­
sultat des 11 passes complé­
tées en 16 tentatives par Wade.

Guy Fabre bon premier
Malgré des vents de 30 milles à l’heure, Guy Fabre, l'ex­

cellent golfeur de 21 ans du club Mascouche, a remporté les 
honneurs du tournoi Champion des champions" de l Associa­
tion de golf du Québec, hier au club Sorel-Tracy. Le futur étu­
diant en éducation physique à l’Université du Québec a joué 
36-36-72, soit la normale du parcours, pour devancer facile­
ment trois autres rivaux par la marge de 4 coups, Sylvie Bé­
langer, Drummondville, 39-37-76; Claude Dufour, Islesmere, 
39-37-76; et Guy Charland, Ville de Montréal, 40-36-76. ont 
fini ex aequo en 2ème place, le champion de Tan dernier, 
Graham Cooke, du club Summerlea, devant se contenter de la 
5ème place avec 37-40-77.

Jocelyn Leclerc, Sorel-Tracy, a remporté les honneurs 
de la classe ' B" avec 42-42 -84 suivi de Mel Winrow, Elm 
Ridge, et Hugh Hamilton, Summerlea, tous deux ayant joué 86.

Guy Hébert, du club Grand’Mère, a été le meilleur dans 
la classe "C” avec 49-44-93.

les 10 premières minutes de jeu
• Les officiels soulevèrent Tire de Mira peu avant la fin 

du quart initial après qu'il eut complété une superbe passe de 
20 verges à Terry Evanshen, qui bondit haut le long de la ligne 
de côté pour réussir l’attrapé, en même temps qu’il était plaqué 
par un défenseur qui le projeta du coup à l’extérieur. L’arbitre 
sur place décida que l'attrapé était bon, mais après un concilia­
bule, on changa la décision pour annuler l’effort.
• Steve Smear, quoique pas tellement heureux (il Ta avoué 

sans ambage) du changement, avait repris son ancien poste 
d’ailier defensif. le nouveau venu John Huard, un ancien de l’Uni­
versité du Maine et récemment acquis des Patriotes de la Nou­
velle-Angleterre, de la LNF. prenant sa place au poste de se- 
condeur au centre.

• Wade vint relever Mua. blessé à un genou, au milieu 
du 2ème quart. Son Sème lancer, peu après une belle passe à 
Brown, fut toutefois intercepté par Larry Highbaugh. aussitôt 
plaqué. Mais les Alouettes étaient hors-jeu, et la passe était
très longue, ce qui revenait presque à un dégagement que Sonny c^muaidc PoifOrt naflflO Ho îlICtOCCO
aurait dû faire d’une façon ou de l’autre sur le jeu suivant. sommaire vfCvCI l yuljllC UC JUOICOOC

• La demie initiale donna l’impression que chacun voulant lerquan
éviter les erreurs, on y allait très prudemment de part et d’au- Sw'^tn,ré*l;p,*ce™n’ de 14 'TV» RR UIoKRn .Minn^ntm 
tre, ce qui n’était pas de nature a favoriser du jeu très ouvert ^ . r-Vv v> ■ -V wvunnesuiaj
mais quand même très intéressant, les brigades défensives ayant coiombie-Bntaèn™qïë simple de « ,A \,1 bénéficiant d unepan- 
Toccasion de se signaler. ve^es de Gereia concédé par upshaw.9:M ne d essence du meneur Geor-

• A cause du vent capricieux, une partie du spectacle s±n,r‘*I P'*cem,n^dVM. .^.Vsl 8° Fulmer dans le tout der-
de la mi-temps dut être annulée: le publiciste Robert S (rois 3ème quart ^ P
avait prévu un saut libre par une équipe de parachutistes. Colombie-Britannique • Placement de F rançois Levert, au volant

• La statistique de la 1ère demie confirmait le pointage ^Montréa^Touché'de Butler sur retour d une McLaren a remporte
serré: chaque club n'avait réussi que sept 1ers essais, les d’interception de 35 verges converti re- mer l epreuye du circuit de
Lions totalisant 136 verges en gains, dont 73 sur la passe, con- u‘ ................................. vitesse de Donnybrooke, dans
tre 116 par leurs adversaires, dont 54 sur la passe. Montréai-TouJh?ede“smith sur course

• La présence de Gaines, qui disputait son premier match
complet cette saison, ne passa pas inaperçue. L un des plus sur passe de 41 verges de Bunce, conver-
fiables plaqueurs de la LCF, il arrêta plus d’un porteur enne- " JeonG«'l1* pUcemcn, de 31
mi dans sa course, et ce souvent de façon non equivoque. 11 sweet. iem
ébranla entre autres le dangereux Jim Evanson au début du .^p^de^zverg«deTBÜnce.dconvërtf
3ème quart, et Evanson ne fut plus le même par la suite. de Gereia nzs LIGUE CANADIENNE

• Evanshen, qui avait gâché une semaine de travail in- Colombte.BrK,nnique 0 1 3 13 -17
tensif avec Mira le samedi précédent en se faisait expulser de Montréal 3 3 e 10 22 sectionEst
la partie a Ottawa presque au tout debut pour s etre battu, s est ’ Hamilton s 5 3 o iso igo 10
admirablement bien racheté hier. Il a complété 3 passes pour STATISTIQUES to0^' 7 ? e o n! la! 2
34 verges en gains, en plus d administrer quelques blocs soli- u . ra section ouest

des pour des coéquipiers. t h , , ISc^wan 9 6 3 § ms Z 11
• Dans sa hate de bloquer une longue passe de Moorhead mrs essais passe 4 14 Wirinipef, s e 2 0 242 132 12

en 4ème quart, Gaines empêcha une interception certaine par : 2 0 S!!?™* » ? 7 0 loü wl ?
Larry Fairholm. Mais le vétéran devait se reprendre sur le - iota' §0 H‘uvl Hi6r
jeu suivant, y allant cette fois d'une interception très nette qui, Ga,,n5ssuUria0PassncVBS ms J03 sas^chtw^ m Edmonton 12
combinée au retour et à une punition de rudesse aux Lions, don- uttensive totale nette 2® w samedi
nait le ballon aux Alouettes à la 17ème verge ennemie, deux mtSercepCtiws/retours '5/104 1/0 w^n'IpcgS’caigafyf
jeux plus tard, une passe de touché à Peter Dalla Riva fut annu- Bottés/moy en vgs 6/437 5/39 3 ' Mercredi
lée à cause d’une retenue, et Sweet porta le compte à 22-10 pSnsA^s plrdues 9/70 9/92 Coiombie-Btntannique à Toronto, rv
avec son 3ème placement de la partie. piacements/réussis 6/3 2/1 ligue NATIONALE

Football

le Minnesota, comptant pour 
le challenge Can-am, série 
nord-américaine réservée aux 
grosses voitures de sport sans 
limitation de cylindrée.

Pearson l'emporte 
DOVER (PA) David Pear­

son s’est rapidement échappé 
de ses plus sérieux rivaux 
Bobby Allison. Buddy Baker et 
Richard Petty pour rempor­
ter avec une facilité déconcer­
tante le Delaware 500 à la pis­
te Dover Downs

À Blue Bonnets
HIER APRES-MI ni

Pari double: Frosted Yankee (6! 
et Belle of Mine (7): $90.50.

1ère quiniela: Golden HJ. (6) et 
Prince Ezra (31: $24.70.

2ième quiniela: Johnnv Misner 
(7) et Markie Dares (2): $43.20.

3ième quiniela: Thaïs Mv David 
(91 et Duchess Dale (7): $21.10.

Exaeta: Cee Dee Hill (3) et Ba­
chelor Gay (D: $19.90.

Mutuel:’ $620,499.
Assistance: 10,858.

Quelques surprises dans la LNF hier
A l’ouverture de la saison régulière de la ligue Nationale de football, hier après-midi aux 

Etats-Unis, quelques surprises ont été enregistrées. La plus grosse fut sans contredit la victoire 
de 34-28 des jusqu’ici faibles Stelers de Pittsburgh sur les redoutables Raiders d'Oakland, à 
Pittsburgh. Mais il fallut que les Steelers, qui jouissaient d'une avance de 20 points après le Sème 
quart, se surpassent afin de contenir les efforts du quart-arrière Daryle Lamonica, avant de 
l'emporter.

Hier
Atlanta 37, Chicago 21 

Cincinnati 31. Nouvelle Angleterre 7 
Green Bay 26. Cleveland 10 

New York (Géants) 16. Détroit 30 
New York (Jets) 41. Buffalo 24 

Oakland 28. Pittsburgh 34 
St-Louis 10. Baltimore 3 
Philadelphie 6. Dallas 28 
Miami 20, Kansas City 10 

San Diego 3. San Francisco 34 
Nouvelle Orléans 14. Los Angeles 34 

Houston 17. Denver 30 
Ce soir

Washington à Minnesota. 9h (TV canal 8)

Ple

A Dallas, les grands cham- 
ions de la saison dernière, 

les Cowboys, malgré plusieurs 
erreurs, réussissaient quand 
même à vaincre les faibles 
Aigles de Philadelphie 28-6, 
grace surtout à deux passes 
bonnes pour des touches par 
le quart Craig Morton.

A Baltimore, les Cardinaux 
de St-Louis ont causé une dé­
sagréable surprise aux Colts, 
l’emportant 10-3 grâce à un jeu 
aérien de 71 verges du quart- 
arrière-recrue de 28 ans Tim 
Van Galder, suivi d'un touché 
par Donnie Anderson, au 3ème 
quart.

A Détroit, le quart-arrière 
Greg Landry a complété trois 
passes de touché aux dépens 
de la défensive des Géants de 
New York, Errol Mann a botté 
trois placements et Stewe 
Owens a accumulé 114 verges 
sur des courses au sol, dans 
une victoire de 30-16 des Lions.

A Buffalo, le puissant cen­
tre-arrière Emerson Boozer 
a réussi trois touchés, son 
coéquipier John Riggins a ac­

cumulé 125 verges en gains au 
sol, et les Jets de New York 
Tont facilement emporté 41-24 
aux dépens des Bills de l’en­
droit.

A Chicago. Bob Berry a 
lancé deux passes de touché en 
plus de réussir un majeur à la 
suite d’un plongeon, alors que 
les Faucons d’Atlanta ont 
amassé un record de 31 points 
en première demie dans une 
victoire de 37-21 sur les Bears.

A Cleveland, Rich McGeor- 
ge, qui n’avait pas attrapé une 
seule passe au cours de ses 
trois saisons précédentes pour 
les Packers de Green Bay, en 
a converti deux en touchés, 
tandis que la recrue Chester 
Marcol a botté quatre place­
ments, dans une victoire facile 
de 26-10 des Packers sur les 
Browns.

A Foxboro en banlieue de 
Boston, les Beneales de Cin­
cinnati ont dévoilé une attaque 
dévastatrice au sol sous la 
direction de Ken Anderson, et 
grâce à une défensive alerte, 
ils ont écrasé les Patriotes de 
la Nouvelle-Angleterre 31-7.

A Denver, de beaux attra­
pés par Steve Ramsey ont pro­
cure une avance rapide de 
17-0 aux Broncos, mais ils 
durent contenir une bande d’Oi- 
lers de Houston déchaînés au 
4ème quart avant de l’empor­
ter 30-17.

A San Francisco, le quart- 
arrière John Brodie a complé­
té trois passes de touché à 
Gene Washington dans la 1ère 
demie, et les 49ers n’ont eu 
aucune difficulté à vaincre les 
Chargers de San Diego 34-3.

A Los Angeles. Bob Tho­
mas, un inconnu, a profité de 
son anonymité pour surpren­
dre la défensive des Saints 
de la Nouvelle-Orléans en y 
allant de deux touchés, dans 
une victoire facile de 34-14 
des Rams.

A Kansas City, grâce à 
Larry Csonka et Mercury Mor­
ris qui ont couru à volonté à 
travers la pourtant célèbre 
défensive des Chiefs, les Dau­
phins de Miami ont décroché 
une victoire de 20-10

Expansion des affaires?
Les conseils de mon directeur 

vous aideront à utiliser 
notre argent au mieux.

SAMEDI
Pari double: Erisky ( bip (7) et 

Armhro Henry (11: $53.10.
1ère quiniela: Kays Knight (5) et 

Piggy Bank (D: $12.10.
2ietne quiniela: Cedarwood Judge 

(D et Startron (4): $18.80.
3ième quiniela: Eden Flicka (5) 

et Desiradios (1): $54.90.
Exaeta: Milovs Shoe I4l et Lord 

Salaberrv (2): $62.40.
Mutuel: $549,287.
Assistance: 10,040.

Les choix à Blue Bonnets du

Grand pronostiqueur" ^

Samedi soir, notre sélectionneur a ehoisi 4 gagnants.
Hier après-midi, il en a désigné deux.
Cela lui donne maintenant un total de 125 vainqueurs en 458 cour­
ses pour une moyenne de 27.2%.
Voici maintenant ses pronostics pour le programme de ce soir:
1ère course: 1 -Swamp Root (6); 2~Varlo Hanover (8); 3-Calhoun 
Hanover(2).
2ème: 1 Herlrish (2); 2 Alma Frost (4); 3-Cat BaloulS).
Paris doubles suggérés: 6-2. 6-4. 8-2, 8-4.
3ème: 1 Ramrod Lobell (3); 2 - The Black Douglas (4); 3 Mr. Spring- 
brook (2).
4ème: 1 -Green River Ruthie (4); 2-Archer Hanover (3); 3 Mightv Da­
le A. <51; 4-Freda Way (9).

<)uiniclas suggérés; roulette 3-4-5-9.
Sème: 1 High Rank (2); 2 Snagel (D; 3 Doe Angus (6).
6ème: 1 Due Drummond (7); 2 Bud’s Dominion (Si; 3 - Reserve Limits 
(D.
(juinielas suggérées: roulette 1-5-7.
7ème: 1 -Countess René(5); 2-Arden Bid (6); 3 Lonesome Valley (31. 
Sème: 1-? Excuses (8t; 2-Swing Mir (31; 3 Rocket Drummond (1). 
Quinielas < gérées: roulette 1-3-8.
9ème: l-t.-waian Mir (5); 2-Serki R. 12); 3 Cookie Mir (3).
Itlème. I-Wallkill Ensign (1); 2- Diamont Dale (6); 3-Magnum Hanover
(9).
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La Super Snow Hound .
Elle assure un superdénei­

gement.
Elle peut déblayer unç bande de 

32" à la fois.
Et jusqu'à la chaussée dès le premier coup.
Sa tarière spéciale en tambour déblaie la neige la plus mouillée comme si c'était 

de la plume. Et son éventail de 1,500 pouces cubes projette plus de neige sans 
bloquer. La nouvelle déneigeuse à deux phases Toro fait tout cela, plus vite, plus 
facilement, plus parfaitement. Pourquoi vous 
éreinter cet hiver à faire ce travail de macnine?

Faites appel à la Super Snow Hound 
offerte par votre concessionnaire Toro.

EN CADEAU! Vous recevrez une poupée 
Super Snow Hound qui fera le bonheur des 
jeunes.

DÉMARREUR 
ÉLECTRIQUE GRATUIT!

Démarrage Instantané et sans 
elfor! quand il fait sous zéro.

SÇÇ95
Valeur

En vigueur (uiqu'ou 20 octobre 1972

r°3’£.j

La Snow Pup. Deux modèles. 14" 
ef 21" Une femme peut la 
manoeuvrer Les pales résistantes 
de caoutchouc renforci déblaient 
à net Commande de direction 
de l éiection. L idéal pour les 
escaliers, porches trottoirs Déneige 
presque sans effort une entrée 
de voiture de 50'.

1/ /

La Snow Hound Automotrice 
Déblaie une bande de 20” 
Commande de l éjection è 270*. Le 
disque doseur central diminue 
le débordement Tableau de 
commande simple, placé sur les 
mancherons facilitant la manoeuvre 
Moteur de 3V» c v à démarrage 
rapide par toute température

W
La Super Snow Hound. Auto­
motrice La lame oivotante 
exclusive évite les sauts et les 
heurts Embrayages distincts aux 
deux roues virage sous l action 
du moteur et manoeuvre sans 
eflort Electeur réglable Moteurs 
de 5 et / c v pour bande de 20". 
moteur de 8 c v. pour bande de 32"

DISTRIBUTEUR EXCLUSIF

lagri-teçh 2025, ch. Chambly, Longueuil • 674-4967

DISPONIBLE CHEZ LES CONCESSIONNAIRES SUIVANTS:

Prestige Marine, Énrg 
15S38, bout. Gouin 
Tél : 626-4230 
Ste-Geneviève, P.Q.

W .H. Perron 
SIS, bout. Labelle. 
Tel.: 332-3610 
Chomedey, Laval 
PQ

Réal Moto, Int.
1 240, rue Provost 
Tel. : 634-4161 
Lachine, P.Q.
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L'équipe Canada en Suède: victoire 4-1 et match nul 4-4
STOCKHOLM ( Le Devoir et PC) - L'équipe de hockey professionnel du Canada a rempor­

te, samedi soir une incertaine victoire de 4-1 contre l'équipe nationale de la Suède avant, nier 
apres-miai. a etre obligee de se contenter d'un chancelant match nul, au compte de 4-4, occasion­
ne par un remarquable effort de Phil Esposito dans la dernière minute de jeu alors qu'il marqua 
un but égalisateur alors que les Canadiens étaient à court d’un joueur.

Le résultat est qu après six matches contre la Russie et la Suède, les as de la ligue Nationale 
n affichent que 2 victoires, 2 défaites et 2 matches nuis, au grand désarroi non seulement des ex­
perts canadiens du hockey mais aussi de ceux de l'union soviétique et de la Suède.

Même après la victoire 4-1 
de samedi soir du Canada, les 
Suédois se déclarèrent désap­
pointes. Ainsi, l'instructeur 
Kjell Svenson de l'équipe Scan­
dinave déclara après le match: 
“Nous n'avons pas assisté à 
une belle partie. Je m'atten­
dais à beaucoup plus de la 
part des professionnels cana­
diens. 11 y a une énorme diffé­
rence entre le style de hockey 
canadien et celui suédois. Ce 
soir, nous avons plutôt vu les 
bûcherons canadiens sur la 
patinoire. Je crois que les 
Russes vont gagner les 4 par­
ties qui seront jouées à Mos­
cou ", a-t-il conclu.

• Harry Sinden, l’ins­
tructeur du club Canada, était 
aussi déçu même si ses 
joueurs avaient gagné. “Nous 
avions l'air de joueurs de cali­
bre junior lors de la 1ère 
période. Nous n’avons pas 
maîtrisé la rondelle et nous 
avions beaucoup trop hâte de 
lancer ou de passer.. avec le 
résultat que nous avons cédé 
le disque à nos adversaires 
beaucoup trop souvent”, a-t-il 
dit après le match avant d'a­
jouter: "Nous avons été meil­
leurs à la Sème période alors 
que nous avons resserré nos 
rangs. Les Suédois ont très 
bien patiné mais souffrent du 
fait qu’ils ne sont pas. comme 
nous d’ailleurs, au meilleur 
de leur forme physique. Les 
arbitres? Tout simplement 
terribles".

Frans Baader et Joseph 
Kompala. de l'Allemagne de 
l'ouest, ne furent certaine­
ment pas doux pour les joueurs 
canadiens. Ainsi, samedi soir, 
ils les obligèrent deux fois 
à jouer à court de deux hom­
mes: une fois, hier

Autres opinions
Les journalistes suédois 

aussi ne furent guère impres­
sionnés par l'équipe du Ca­
nada. Après le match de sa­
medi soir, Bobby Bystrom 
écrivait: "C'est plutôt la fai­
blesse de la Suède que la for­
ce du Canada qui a permis au 
club visiteur de gagner 4-1. 
Les débuts en sol européen 
des professionnels canadiens 
nous ont désappointé et l'on 
comprend maintenant les suc­
cès que les Russes ont con­
nus contre eux. Les Suédois, 
en extase devant ces Cana­
diens, ne sont pas en bonne 
forme physique si tôt dans la 
saison. "Normalement, ils 
jouent mieux que cela"

Ils devaient d'ailleurs le 
prouver, hier, en venant bien 
près de gagner 4-3.

Quant au commentateur Nie 
Aslund, il écrivait dans son 
journal: “Cânada, pourquoi 
nous avez-vous fait cela? Tels 
des enfants devant un arbre de 
Noël, nous nous attendions 
à voir quelque chose d’exci­
tant. le meilleur hockey au 
monde. Nous n'avons rien vu et 
nous avons été déçus. Je ne 
me suis jamais senti aussi dé­
sappointé ".

Le journal “Svenska Dag- 
bladet", pour sa part, écrivait: 
"Le jeu lourd et primitif du 
Canada ne se compare pas au 
jeu scientifique et artistique 
des Russes. On a demandé jus­
qu'à $20 du billet pour voir ce 
match. Eh! bien, les Canadiens 
reviendront peut-être un jour 
mais à des prix certes beau­
coup plus bas. Leur réputation 
d'invincibilité est désuète".

Trop de punitions

Même si 9 pénalisations 
(dont 3 à Phil Esposito en 
2ème période; deux mineures 
et une autre de mauvaise con­
duite’ n'empêchèrent pas le 
Canada de gagner 4-1 samedi 
soir, les 10 (dont 3 à Bill 
Goldsworthy, même chose que 
pour Esposito samedi) qu ils 
eurent, hier, leur furent coû­
teuses. Contre ces 19 punitions 
en deux matches du Canada, 
les joueurs de la Suède, eux, 
n’en eurent que 6.

Ed Johnston était devant le 
filet canadien, hier, et ce fut 
heureux car il vola plusieurs 
buts quasi assurés à ses ri­
vaux (ce que son rival Kurt 
Larsson fit aussi contre les 
Canadiens d'ailleurs).

Le Canada prit les devants
1- 0 à la 1ère période lorsque 
Hadfield compta sur une passe 
de Gilbert. Les Canadiens tin­
rent le coup durant une pénali­
sation à Parise puis lors des 
deux mineures consécutives 
décernées à Goldworthy en fin 
de période. Mais 10 secondes 
après le retour de Martin (il 
remplaçait Goldsworthy pour 
ses 4 minutes, celui-ci devant 
rester sur le banc pour pur­
ger sa punition de mauvaise 
conduite), la Suède devait éga­
ler le compte à 1-1 à la suite 
d'un but de Nilsson.

Le Canada reprit l'avantage.
2- 1. lorsque Don Awrey comp­
ta à la lOème minute de ce 
2ème tiers Lorsque Salming 
fut pénalisé quelques instants 
plus tard, le jeu de puissance 
du Canada ne donna qu'un seul 
lancer en direction de Larsson. 
En 16 occasions de ce genre 
en 6 matches, le Canada n'a 
réussi à compter qu'une seule 
et unique fois, les Russes, lors 
de leur tournée au Canada, 
tournant le fer dans la plaie 
en comptant eux-mêmes à 3 
reprises contre cet impuissant 
jeu numérique.

C'est à la 4ème minute de 
la 3ème période que la Suède 
égala le pointage a 2-2 sur un 
filet de Lundstroem. Mais 16 
secondes après, le Canada 
revenait à la charge avec le 
but crédité à Martin mais qui 
semblait plutôt avoir été comp­
té par Gilbert Perreault.

Mais une punition à Phil 
Esposito pour avoir accroché 
devait permettre aux Suédois 
de compter un autre but égali­
sateur dans la Sème minute de 
jeu.

Râtelle fut puni à 9:15 puis 
Parise a 11:02 et le Canada

tint le coup durant les 13 se­
condes quil dut jouer à court 
de 2 joueurs. Mais la Suède 
prit un avantage 4-3 avant que 
Parise ne revienne au jeu de 
fait, une seconde après le re­
tour de Râtelle (dont la péna­
lisation était fort discutable 

un arbitre près du jeu avait 
signalé qu’il n'y avait pas de 
punition alors "que l'autre, à 
100 pieds du jeu, disait le con­
traire.)

Un peu plus de trois minutes 
après, Hadfield écopa d'une 
pénalisation de 5 minutes pour 
avoir blessé Sjoeberg et com­
me il ne restait plus que 5 mi­
nutes et 29 secondes à jouer, 
on prévoyait assez facilement 
un echec pour le Canada. Tal­
ion et Sterner furent punis en 
même temps à 16:18 mais 
cela ne changea pas le désa­
vantage numérique du Canada.

47 secondes avant la fin et 
18 secondes avant que Hadfield 
ne puisse revenir sur la pati­
noire, Phil Esposito fit une 
magnifique montée à partir 
du centre de la patinoire pour 
éventuellement pousser le dis­
que sur le patin du défenseur 
Salming, la rondelle déviant 
derrière Larsson pour sau­

ver, un peu, l’honneur des pro­
fessionnels canadiens. Cour- 
noyer s’échappa seul quel­
ques instants après mais Lars­
son bloqua son lancer de revers.

Pour la 1ère fois en 6 mat­
ches internationaux, les ad­
versaires du Canada eurent 
plus de lancers. Hier en effet, 
les Suédois exécutèrent 9- 
10-12-31 lancers contre 
6-8-9-23 pour le Canada

L’assistance: 7,565.
Samedi soir

Le Canada menait 1-0 après 
la 1ère période et 2-1 après 
la deuxième, samedi soir. 
Deux autres buts dans les 10 
dernières minutes de jeu du 
3ème tiers devaient mater les 
tenaces Suédois.

Mais l'arbitre Franz Baa­
der fut probablement le plus 
en évidence, si l’on peut dire. 
C’est lui qui donna deux mi­
neures et une mauvaise condui­
te à Phil Esposito au début de 
la 2ème période (Bergman de­
vait aussi être pénalisé 27 se­
condes après). Au banc, on 
expliqua a Esposito qu’il avait 
eu une mauvaise conduite par­
ce que la punition est automa­
tique après deux mineures. Un 
autre lui déclara que c’était 
parce qu’il avait crié quelque 
chose à l’arbitre.

12 secondes avant la fin de 
ce même 2ème tiers, Baader 
donna une pénalisation à 
Dan Labraaten. Les Canadiens 
lui firent remarquer que ce­
lui-ci n’était même pas sur la 
glace. Les Suédois, eux, 
croyaient que c’était Tord

Lundstrom qui avait fait tom­
ber Bergman. Ne sachant qui 
désigner au juste, Baader dé- 
ciba finalement d’ordonner au 
capitaine Sterner d’aller s’as­
seoir 2 minutes!

Les arbitres exaspérèrent 
les Canadiens au point qu’ils 
lancèrent une bouteille d’eau 
sur la patinoire après les pu­
nitions a Esposito puis un rou­
leau de papier de toilette après 
celle donnée à Bergman!

L’assistance ; 7,828.
Bobby Orr

Selon Alan Eagleson, son 
gérant, il est peu probable que 
Bobby Orr puisse jouer contre 
la Russie à partir de vendre­
di prochain.

"Son genou gauche est sous 
traitements et tout va bien mais 
il est encore sensible et enflé”, 
a expliqué le directeur de Hoc­
key Canada. "Je ne crois pas 
qu’on le verra sur la patinoire 
en Russie”.

Lorsqu’on lui demande si 
Orr retournerait s'entrainer 
avec les Bruins de Boston, 
Eagleson répliqua:

"Pourquoi? D patine une heu­
re et demie par jour ici et il 
est traité par les meilleurs 
physiothérapeutes au monde. 
Que peut-on faire de plus pour 
qu’il retrouve sa forme avant 
son retour à Boston?”.

Eagleson a démenti les ru­
meurs voulant que certains 
clubs avaient demandé qu’on 
leur retourne les joueurs qui 
n’avaient pas ou très peu joué 
jusqu’ici.

"Au contraire ”, répondit-il. 
"Chicago m’a dit de garder 
Stan Mikita tant qu’on le vou­
drait. On avait laissé entendre 
au Boston que le gardien Ed 
Johnston jouerait la 1ère par­
tie en Russie et qu’on pourrait 
ensuite l’envoyer au camp des 
Bruins. Ceux-ci nous ont dit 
de le garder puisque cela ne 
nous laisserait que deux gar­
diens”.

Non sans humour, Eagleson 
ajouta ensuite: "Vous savez 
que les femmes de nos 31 
joueurs font le voyage à Mos­
cou. Je ne les vois pas y res­
tant alors que leurs maris s’en 
retourneraient ” !

Gordon Juckes

Gordon Juckes, directeur- 
administrateur de l'Associa­
tion de hockey amateur du Ca­
nada, a dit qu'il serait très 
déçu si le Canada ne gagnait 
pas au moins deux des 4 
ties qui seront jouées en 
sie.

Juckes a fait sa déclaration ' 
à Prague où les joueurs pro­
fessionnels du Canada doivent 
jouer contre l’équipe nationale 
tchécoslovaque le samedi 30 
septembre.

Zdenek Andjst, président de 
l’Union nationale de hockey sur 
glace, a déclaré pour sa part 
que l'équipe tchécoslovaque ne 
serait pas au meilleur de sa 
forme pour ce match puisque 
la saison de hockey, à Prague, 
ne fait que commencer. Le 
club ne jouera que trois mat­
ches préparatoires, contre

l’Allemagne de l’est, avant la 
partie contre le Canada.

Les billets pour cette ren­
contre, notons-le, ont tous été 
vendus peu de temps après 
avoir été mis en vente.

On sait que la Tchécoslova­
quie a vaincu l’URSS pour le 
championnat du monde, à Pra­
gue, en avril dernier.

Joe Kryzka

de

1 par- 
Rus-

Joe Kryzka, président 
l’Association de hockey ama­
teur du Canada, a déclaré, 
hier, que la nouvelle associa­
tion Mondiale de hockey ne 
pourrait organiser des matches 
hors-concours contre les équi­
pes nationales de la Tchécos­
lovaquie et de la Suède comme 
elle le prétend.

"Les fédérations de hockey 
des deux pays m'ont assuré 
qu'elles ne feraient pas affai­
res avec l’association Mondia­
le”, a-t-il expliqué.

L'association de Kryzka re­
présente le Canada au sein de 
la Fédération internationale de 
hockey sur glace, dont la Tché­
coslovaquie et la Suède font 
partie.

"Même si on en arrivait à 
des ententes”, a-t-il ajouté, "le 
Canada pourrait exercer un 
droit de veto au sein de la fé­
dération pour les annuler. ”

SAMEDI
1ère période 

1 - Canada: Henderson
i Ellis)....................................1:45

Pun.: Cashman 3:22, Hadfield 
14:36.

2ème période
2 Canada: Clarke

(Bergman, Gilbert).............. 1:14
3 Suède: Sterner.....................3:51

Pun.: Esposito, 2 mineures,
mauvaise conduite, 2:26, Bergman 
2:53, T. Abrahamsson 4:35, Sal­
ming 8:00, Clarke 11:53, Peter 
Mahovlich 11:39, Sterner 19:48. 

Sème période
4 - Canada: Park

(Esposito, Cashman).......... 9:15
5 Canada: Cashman

(Parise, Esposito)............. 16:34
Pun.: Cashman 6:45, Carlsson 

9:26.
Lancers:
Canada 11 10 13-34
Suède 10 8 6 24

Gardiens: Tony Esposito (Cana­
da), Chris Abrahamsson (Suède).

HIER
1ère période

1 Canada: Hadfield
(Gilbert)............................ 10:30

Pun.: Parise 13:10, Goldsworthy.
2 mineures, mauvaise conduite, 
17:02.

2ème période
2 Suède : Nilsson (Sjoeberg ).. .1:12
3 Canada: Awrey (Hadfield). .9:15 

Pun.: Tallon5:03, Salming 12:44
Sème période

4 Suède: Lundstroem
(Johansson)......................... 3:16

5 Canada: Martin
(Perreault, Cournoyer). . . 3:32

6 - Suède: Hansson
(Hedberg)............................ 7:09

7 Suède: Hammarstroem........11:16
8 Canada: Esposito

(Talion)...............................19:13
Pun.: Esposito6:27, Râtelle9:15, 

Parise 11:02, Hadfield. majeure, 
14:31, Talion et Sterner 16:08 
Lancers:
Canada 9 8 6 23
Suède 6 10 15-31

Gardiens: Eddie Johnston (Cana­
da); Kurt Larsson (Suède).

Jàime
ma Peugeot

Après 7 ans, Patterson 
aura-t-il sa revanche?

NEW YORK (AFP) - Sept ans après avoir victorieusement dé­
fendu son titre de champion du monde des poids lourds contre 
Floyd Patterson. Casius Clay retrouve son adversaire au cours 
d’un match-revanche en 12 rondes qui se déroulera mercredi 
soir au Madison Square Garden de New York 

Cette seconde confrontation entre les deux hommes, qui sus­
cite un engouement et un intérêt peut-être encore plus grands 
que lors de leur premier combat, promet d'être très serrée 

Depuis l épooue de leur premier affrontement, la carrière 
de ces anciens champions du monde a connu des fortunes diver­
ses. Favori à la cote de 6 contre 1 en 1965, Clay, dit Muhammed 
Ali. aura de nouveau les faveurs du pronostic mais seulement à 
12 contre 5 cette fois.

w.h. perron
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w. h. perron
515, boul. LABELLE, Chomedey, Laval

'h mille au nord du pont de Cartierville 
Vaste terrain de stationnement yratuit

(Montiéal et banlieue) 332-3610 
Ouvert du lundi au samedi 

de 8:30 a.m. à 5 p.m

Quatre roues 
indépendantes, 
barres anti-roulis 
AV et AR.

“Dimanche. On part loin, à la 
campagne. Ca prend pas de temps.

__ Ma Peugeot est une grande routière. 
Centre de gravité bas, poids 

équilibré, direction à crémaillière, 
suspension intelligente, pneus 

Michelin à carcasse radiale. Je peux 
foncer ! Elle tient la route, ma 504 !”

que la 504 manque de
Je "

"D’aucuns disent (_
nerfs ! Les drôles ! Je les prends n’importe 

quand en ville, ou sur une route qui 
demande une conduite sportive ... 

Moteur de tzopoi, Carburateur double, "kik” étonnant 
carburateur même à 60 mi/h ... Poussez-yous, je
8jUch‘sAES' Passe • En pointe à 100 mi /h !”
<25500 tr/mn.

Carrosserie
monocoque
tout acier.
Traitement
antirouille.

"On arrive dans les Cantons de l’Est. 
Les chemins. Défoncés! Et l’hiver...

le sel, le froid ! Pas de problème. 
Batterie spéciale, peinture et traitement 

antirouille "Canada”, elle est capable 
d’en prendre ma 504!”

X

Quatre freins 
à disque. 
Compensateur 
répartissant 
pression sur 
freins AV et AR, 
suivant la charge.

‘ ‘Ah ! Les vaches ! Ca sort toujours quand 
on s’y attend pas. Et dans un virage en 

plus. Je freine au plancher. Ma 504 
bouge pas d’un poil. Quatre freins à 

disque, et compensateur de freinage : 
tout se passe en douceur... 

Intelligente ma 504!”
Sièges A V sur 
glissières à rampe 
réglage simultané 
en profondeur 
et hauteur.

"La pause-dodo. Quand 011 
descend loin, au sud du sud. Des 

sièges baquets avant totalement 
inclinables. On peut... woh! 

C’est au bout’ ! Confortable, ma 504 !’

“On arrive, en pleine forme. Quel 
confort ! On descend les bagages. Des 

tas. Ces femmes, elles en traînent des 
choses ! Elles en profitent, y a de la 

place dans la malle de la 504. Bah !
J’aime tellement les femmes ... 

et j’aime ma Peugeot 504 ! Elle a de la 
gueule et tout un moteur ! Vous devriez 

l’essayer, juste pour voir.”

K>uc de secours 
sous la malle: 
accès facile, 
plus d'espace 
pour les valises.

FICHE TECHNIQUE 
DE LA PEUGEOT 504 
Dimensions.
Empattement 108 po
Longucut hors-tout 176% po 
Largeur hors-tout hô'/i po
Hauteur hors-tout blVi P°
Capacité de la malle 14.8 pii

Places:
4 ou 5 adultes 
Moteur:
4 cylindres soupapes en tête 
Cylindrée de 120 po. eu. 
Vitesse max ; 100 mi/h 
Accélération de 0 à 60 mi/h 

en 13.7 sec.

Transmission:
Manuelle : 4 vitesses synchro avec 
levier au plancher.
Automatique: à 3 vitesses 
Freins:
Freins à disque sur les quatre 
roues, assistes, avec compensateur 
de freinage.

Suspension:
quatre roues indépendantes, 
amortisseurs à double action, 
battes anti-roulis avant et art 
Carrosserie:
monocoque tout acier, peinte 
par électrophorèse et traitemt 
antirouille "Canada”. Toit 
ouvrant standard en acier.

Peugeot 504 
Station Wagon

"iüIÉ 0,
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PEUGEOT

Cest une belle mécanique!
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